
LE SCRUTIN FÉDÉRAL
DU 1er JUIN: CE QUE

LA LOI NE POUVAIT ÊTRE

LES IDÉES ET LES FAITS

D

ANS un précédent article (1), |'a
tenté de montrer à quelles fins
compte tenu des circonstances

le Conseil fédéral, puis les Chambres ,
ont élaboré, en six mois, la loi sut
les Ecoles polytechniques fédéralei
soumise au vote du peuple dan* quel-
ques jours.

Je le rappelle, du moment où les
autorités vaudoises et le Conseil fédé-
ral s'étaient mis d'accord pour trans-
férer l'Ecole polytechnique de Lau-
sanne à Ici Confédération dès le
1er janvier 1969, il fallait faire vite.
C'est pourquoi, la nouvelle loi sur les
deux établissements d'enseignemeni
technique supérieur ne fixe que des
règles générales d'organisation et de
gestion, et borne son ambition à assu-
rer le bon fonctionnement de l'école
de Lausanne, comme de celle de Zu-
rich, sur un pied d'égalité, à garantir
le libre passage d'une école à l'au-
tre, d'où la nécessité de coordonner
les programmes.

Tout le reste est l'affaire de règle-
ments d'exécution dont le soin est
laissé au Conseil fédéral.

De toute évidence, il n'y a rien là
de révolutionnaire, ni même de « très
moderne », au sens où l'entendent
ceux qui désirent une réforme pro-
fonde de l'enseignement supérieur et
de l'université.

Ce désir est parfaitement légitime.
et nous souhaitons aussi qu'il amène
autorités et étudiants à se concerter
pour que prennent corps des idées el
des projets parfaitement raisonnables,

Il est, en effet, parfaitement légi-
time de réclamer la « participation »,
le « droit de discussion », celui aussi
de jeter dans la balance le poids de
l'opinion ou de la volonté des étu-
diants lorsqu'il s'agit de prendre des
décisions concernant l'université tout
entière, son rôle dans et pour la so-
ciété, sa position face aux pouvoirs
établis. Mais pour en arriver là, il
faudra du temps encore, pour la
bonne raison qu'il faudra d'abord
trouver — et ce ne sera pas aisé —
les moyens par lesquels pourra s'expri-
mer valablement la volonté des étu-
diants.

Il y a un an, les dirigeants de
I'UNES nous exposaient un € plan
d'action » dont la plupart des jour-
naux ont d'ailleurs relevé les mérites.
Or, nous n'avons pas entendu dire
jusqu 'ici, qu'il ait reçu l'adhésion de:
premiers intéressés, les étudiants eux
mêmes, du moins en nombre tel que
cet agrément puisse prendre valeui
représentative.

Tout récemment, la Société de Zo
fingue a, elle aussi, préparé et rédigé
un « manifeste » qui peut fournir une
solide base de discussion. Ses au-
teurs reconnaissent d'ailleurs qu'i
n'est pas un about isse ment, mais un
« point de départ pour l'action ».

C'est dire que, dans ces travaux, on
cherche en vain une matière entière-
ment élaborée qui puisse passer, telle
quelle, dans un texte législatif. Si
louables donc que soient les efforts,
si dignes d'attention les premiers ré-
sultats des études entreprises et les
oropositions présentées , il manque en-
core à tout cela d'abord le vaste con-
sentement de la jeunesse universitaire
st surtout un patient travail de mise
au point.

En d'autres termes, les conditions
mêmes de cette nouvelle législation
que les auteurs du référendum appel-
lent de leurs vœux ne sont pas rem-
plies aujourd'hui. Elles l'étaient moins
encore lorsque le parlement discutai!
la loi sur les Ecoles polytechniques
fédérales , et c'est pourquoi cette loi
ne peut être que ce qu'elle est, en
attendant mieux. Pour l'instant, elle
ré pond à son but : régler la situation
de l'ancienne Ecole polytechnique de
l'Université de Lausanne et, à ce titre,
elle mérite un oui.

G. P.
(1) Voir notre édition du 27 mal.

LE JURASSIEN MEYRAT
ET SON « COMPLICE »

DEVANT LEURS JUGES

AU TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE VEVEY

ILS AVAIENT AIDÉ HENNIN ET BOILLAT À S'ÉVADER
(De notre co rrespondunt)

Le tribunal correctionnel de Vevey a pris audience hier matin mercredi, sous la présidence de M. Châtelain, pour juger
l'industriel jurassien Lucien Meyrat (établi à Moudon) et le Fribourgeois Louis Perroud , domicilié à Vevey.

Ces deux personnes sont accusées, en-
semble , d' avoir soustrait des personnes à
des poursuites pénales en favorisant l'éva-
sion de Jean-Baptiste Hennin de l'établis-
sement psychiatrique fribourgeois de Mar-
sens , en octobre 1966 puis , en février
1967, celle de Marcel Boillat de la colo-
nie.

Meyrat fournit à Perroud toutes les in-
dications nécessaires pour aller chercher
Hennin à Marsens et le faire passer en
France par Saint-Gingolph.

Hennin était détenu préventivement pour
incendie intentionnel. Boillat , rappelons-le
l'ut un des trois membres du front de
libération jurassien condamnés par le Tri-
bunal fédéral à Lausanne.

En ce qui le concerne , les chefs d'ac-
cusation avaient été l'attentat à l'explosif
.'t l 'incendie intentionnel. En transportant
Hennin en France, nous transportions aussi
e problème jurassien sur le plan interna-
ional , a fait remarquer Meyrat.

Pourtant , lui rétorque le procureur gè-
lerai, M. Heim, vous dites désapprouver

la violence. Trop de gens, dans les mi-
lieux du Jura libre , faisant profession de
blâmer les actes de violence , ont eu partie
liée avec les auteurs des attentats au plas-
tic et des incendies de fermes.

Perroud , de son côté, reçut un billet
de Meyrat, ce qui lui permit d'aller le
prendre en voiture (Hennin était alors très
malade) à Marsens et de lui faire passer la
frontière. Lui non plus n'approuve pas la
violeace mais, comme Meyrat , et bien
que n 'étant pas Jurassien lui-même , fait
siens les mobiles de ceux qui ont agi
« maladroitement ».

Meyrat, sur les questions du procureur ,
précise que c'est sur la description faite
par M. Nicolet , défenseur de Hennin , qu 'il
prit le parti de le faire évader.

LES PAILLASSES
Je ne voulais pas qu 'il aille crever sur

les paillasses humides de Thorberg.
Comment en êtes-vous venu à soutenir

ces individus ? (faisant allusion aussi à Boil-
lat) lui demande le président.

C'est en 1953, alors que je voulais dé-
velopper mon affaire de taille de diamants
à Bienne , que Berne me mit des bâtons
dans les roues , du fait que j'étais sépa-
ratiste (je n'étais pas membre et ne suis
toujours pas membre du Rassemblemenl
jurassien) et que mon affaire en gênerait
une autre. Je partis alors pour Moudon.

Meyrat se fit remarquer pour la première
fois en organisant une collecte en faveui
des condamnés, à la sortie du jugement
de Mon-Repos. Quelques semaines plus
tard, il fondait la Société de secours aux
militants jurassiens.

Il fît la connaissance de Boillat au cours
du procès et se fit ensuite nommer son
tuteur. Il vit Hennin pour la première fois
à Paris , après son évasion . Je ne le con-
naissais pas, mais j'estimais, en tant que
séparatiste , qu 'il était juste de faire fuir
l'un et l'autre. La France et l'Espagne ont
d'ailleurs refusé l'extradition ; c'est une ex-
cellente chose pour le séparatisme. J.-C. J.

(Lire la suite en page Bienne-Jura)
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(Guerre à la beauté...!
g _ Les gens qui n'aiment pas les jolies filles court ou peu vêtues dans les 1
=; journaux et les magazines pour l'illustration des annonces publicitaires vont |
H être comblés : à Londres et à Paris vient de se créer une agence de publicité j

 ̂
qui part en guerre contre la beauté. Le nom de cette entreprise ? On vous le 1

S donne en mille. Elle s'appelle UGLY, c'est-à-dire LAID en français. |
g L'animateur de l'équipe d'UGLY, Wendy Brookes, estime que les agences 1
H de publicité commettent une erreur en recherchant à tout prix des modèles |
H répondant aux critères de la beauté. Les filles sp lendides, les cover girls, les I
g play-boys, c'est du rêve, de l'irréel, de l'utopie, de la tromperie en un 'mot. 1
H Pour toucher les millions de consommateurs dans toutes les branches du com- i
H merce et de l'industrie, il faut leur montrer l'image d'eux-mêmes, gens du I
g commun, mortels sans beauté ni séduction particulière. Il faut, en d'autres 1
= termes, des modèles, des mannequins laids. =
g Aussi, pour les recruter, l'agence a-t-elle fait paraître des annonces ainsi 1
= conçues : Are you reall y ugly ? (Etes-vous vraiment moches ?) Elle n'a, sem- |
p ble-t-il, rencontré aucune difficulté pour trouver des candidats en masse.
¦S La nouvelle affaire, qui consiste à gagner de l'argent en exp loitant la 1
g laideur, a paraît-il démarré en flèche. Ce n'est pas aussi étonnant qu'on pour- 1
g rait le penser. Londres est, depuis quelque temps déjà, la cap itale d'une cer- 1
g taine révolution : dans la mode, les gadgets, la musique, la chanson, la coif- i
s fure (plutôt longue). Toutes les idées y connaissent le succès, pourvu qu'elles =
3 soient farfelues. =

Et il faut bien dire que la laideur trop souvent attire davantage les foules 1
= que la beauté. Il suffit pour s'en convaincre de mesurer la popularité des faits =
= divers crapuleux, d'une certaine presse et de la littérature, hélas inépuisable, i
g qui tire le plus clair de ses ressources de l'utilisation de la fange sous toutes =
^ 

ses formes. ||
Espérons quand même que le snobisme d'UGLY ne durera qu'un temps, g

S Sans verser pour autant dans le conformisme consistant à représenter le monde =
= et ses créatures comme le paradis sur terre, qu'on nous permette de rêver et =
H de préférer les jolies personnes aux êtres peu favorisés par la nature.
1 R. A. g
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COURT-CIRCUIT
INCENDIE : 1 MORT
ET 92 B L E S S É S

La police fait respirer de l'oxygène aux passagers Incommodés par la fumée.
(Téléphoto AP)

DANS UN TUNNEL DE NEW-YORK

NEW-YORK (AP). — Un brusque Incendie, provoquant nne Intense fumée, a
immobilisé mardi un train de banlieue, alors qu'il venait de s'engager dans le tunnel
de l'Hudson, à New-York.

Sur les quelque deux cents voyageurs qui se trouvaient dans le convoi, D 7 a en
un mort et nouante-deux blessés.

La victime serait M. Will Thompson, 63 ans, employé des chemins de fer. En congé
de maladie, il avait pris le train comme simple voyageur. Selon la police , il aurait
touché un rail électrifié après avoir quitté le train.

Le convoi s'est trouvé immobilisé dans l'obscurité, dans le tunnel rempli de fumée.
Les voyageurs ont ouvert les portières et les fenêtres pour sauter à terre. Ds ont alors
parcouru à tâtons le trottoir de sécurité jusqu'à la sortie dn tunnel, dn côté de New-
Jersey.

Les blessés, qui souffraient en général d'un début d'intoxication dû à la fumée, ont
reçu des soins dans cinq hôpitaux de New-Jersey. D'autres blessés ont été transportés
par train spécial à Newark.

Selon la police, l'incendie semble avoir été provoqué par nn court-circuit dans la
seconde voiture. Toute circulation dans le tunnel a été interrompue.

PENDANT TOUTE LA NUIT DE MARDI A MERCREDI

• Il a été libéré dans la matinée • Le délégué du CICR
et ses amis auraient été victimes d'une méprise

L'ambassadeur Auguste Lindt, envoyé spécial du
Comité international de la Croix-Rouge au Nigeria,
a été arrêté mardi à Lagos, ainsi que trois autres
Suisses.

M. Lindt (à garuche) , alors qu'il donnait une conférence de presse à Genève.
(A.Si.)

Vers la fin de la séance hebdomadaire
du Conseil fédéral , M. Willy Spuhler ,
chef du département politique, a fait
rapport sur les informations parvenues
à Berne au sujet de l'arrestation de M.
Lindt. Selon ces informations, il s'agit
d'un malentendu qu 'il faut attribuer à
un service subalterne. Le département
politique examine la suite qu'il convient
de donner à l'affaire , mais il n'a pas
l'intention de lui donner une impor-
tance « dramatique ».

Ces indications ont été fournies à la
presse par M. Karl Huber, chancelier
de la Confédération.

Des précisions nous sont cependant
parvenues par la suite.

(Lire la suite en avanf-dernière page)

L'AMBASSADEUR LINDT
A ÉTÉ ARRÊTÉ À LAGOS

Directeur du collège de la Bible

C'est pourquoi le trio d'Apollo
est déj à sur le grill à... Houston

M I A M I  ( A P ) .  — Selon M.  Larry Poland. directeur du Col-
lège de la Bible (non confess ionnel)  à Miami, les astronautes
d'«Apollo 10» ont porté jusqu'à la lune «le langage de la nie»,
et ils doivent exprimer leur repentir de « leur impiété, leur
vulgarité et leurs blasphèmes ».

M. Poland a dit avoir adressé des
télégrammes au président Nixon et
à la NASA , pour leur demander
que les trois astronautes présen-
tent leurs excuses pour avoir uti-
lisé un tel langage.

« J'ai reçu des appels , a-t-11 dit,
de nombreuses personnes qui ont
été stupéfaites qu'ils di f fusent  de
telles choses, à 380,000 km de la
terre, alors que c'est le genre de
vocabulaire que l'on s'attend à voir
sur les murs des lieux publics...

(Lire la suite en dernière page)

Assise près de son mari, devant sa
maison dans un village de Tché-
coslovaquie , Mme Katarina Cernan
cousine du cosmonaute montre la
dernière photo du grand-père An-
drew Cernan qui émigra aux Etats-

Unis en 1900
(Téléphoto AP)

M. Poland horrifié
des propos tenus
par les cosmonautes
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Prison et amende ne forment qu'une
seule peine dans les cas d'ivresse

A la Cour de cassation pénale du canton de Neuchâtel

La cour de cassation pénale du canton
de Neuchâtel a siégé hier sous la pré-
sidence de M. P.-R. Rosset assisté de
MM. R. Ramseyer, J. Hirsch, J.-C. Lan-
dry et J. Biétry, conseillers , M. H. Schup-
bach , procureur général représentait le mi-
nistère public et M. Ch. Lambert assumait
les fonctions de greffier.

En octobre dernier A. Z. circulait au
volant d'une voitu re entre Auvernier et Co-
lombier. Peu avant cette localité il serra
brusquement à droite, sans avertir, et fut
heurté par une voiture. Le tribunal de po-
lice de Boudry le condamna à 50 fr.
d'amende. A. Z., dans son pourvoi en cas-
sation allègue des faits nouveaux et non
retenus dans le premier jugement. Comme
la cour de cassation est liée par les consta-
tations de fait du tribunal de police , elle
ne peut que déclarer, à l'unanimité, le
pourvoi de A. Z. irrecevable.

Mlle M. S. qui débouchait de la rue de
l'Eglise sur la rue Charles-Edouard Guil-
laume refusa la priorité de droite à une
autre voiture qui circulait au milieu de la
chaussée. La collision fut inévitable, mais
ne provoqua que des dégâts matériels. Con-
damnée en automne dernier à 50 fr. d'amen-
de par le tribunal de police de Neuchâtel,
Mlle M. S. se pourvoit en cassation ; elle
conteste, en effet , le refus de priorité et
la faute consistant à ne pas avoir pris son
virage à la corde. La cour de céans donne
raison à la recourante sur le premier point
mais maintient sa seconde faute , tout en
relevant le comportement inadéquat du con-
ducteur victime de la collision. Le juge-
ment est donc cassé à l'unanimité par la
cour qui statue à nouveau et condamne
Mlle M. S. à 40 fr. d'amende et laisse
les frais à sa charge.

Au mois de septembre de l'année dermere
au milieu de la nuit , G. B. perdit la maî-
trise de sa voiture sur la route de la Vue-
des-Alpes et alla se jeter contre une voi-
ture en stationnement sous un réverbère.
G. B. fut soumis à une prise de sang qui

révéla un taux d'alcoolémie de 2,25 %,.
Pour vitesse excessive et ivresse au volant
ce conducteur fut condamné à 5 jours
d'emprisonnement sans sursis et à 100 fr.
d'amende à radier dans un délai de deux
ans. Le ministère public recourt contre
ce jugement qui refuse avec raison le sur-
sis mais accorde un délai de radiation
pour l'amende, alors que celle-ci n'est pas
une seconde peine mais forme un tout
avec l'emprisonnement. Le cour admet cette
motivation à l'unanimité et casse le juge-
ment dans la mesure où il radie l'amende.
Les frais sont laissés à la charge de l'Etat.

Débouchant en voiture d'un chemin sans
issue reliant quelques immeubles , à Peseux ,
C. N. fut heurté par un tram qui venait
à sa droite. II fut condamné à 30 fr.
d'amende pour refus de priorité. Dans son
pourvoi à la cour C. N. invoque l'absence
totale de visibilité à l'endroit de l'accident
et prétend que la manœuvre qu'il a faite
ne constitue pas une faute. Ainsi, puisque
le droit pénal ne connaît pas la « responsa-
bilité causale » son comportement ne peut
être sanctionné par une peine. A une
majorité de 4 contre 1 la cour ne suit pas
le raisonnement du recourant car sa faute
est indubitable. Le pourvoi de C. N. est
donc rejeté.

En avril 1968, R. A. construisit un sé-
choir à linge sur son immeuble en pre-
nant partiellement appui sur l'immeuble de
M. B. ; il prétendait en effet avoir une
servitude sur ledit immeuble. M. B. de-
manda à plusieurs reprises à son voisin
d'enlever ce séchoir. En vain. De guerre lasse,
il procéda lui-même à l'enlèvement. R.A.
porta plainte pour dommages à la proprié-
té. Comme M. B. fut acquitté, R. A. se
pourvoit en cassation pour le motif que son
voisin ne pouvait se faire justice lui-même.
A l'unanimité la cour de cassation recon-
naît cependant que R. A. n 'a fait qu 'exer-
cer son droit de propriétaire , et renvoie
M. B. au juge civil pour trancher la ques-
t ion de la servitude.

Les norma lens a a découverte de a Béroche
Un cours de connaissance du pays sera organisé en juin

Du 2 au 6 juin , soixante-sept nor-
maliens, quarante-deux f i l les  et vingt-
cinq jeunes gens, procéderont à une étu-
de sur la région de la Béroche. Pour
la première fois  dans les annales de
l'Ecole normale de Neuchâtel, les moyens
audio-visuels, soit photographies , f i lms
et enregistrements, seront utilisés sur une
grande échelle pour illustrer cette enquê-
te.

Les normaliens logeront au château
de Vaumarcus. Par petits groupes, ils
étudieront les différents aspects de la
région, aspects historiques, biologiques,
géographiques, économiques ; ils se li-
vreront à des reconnaissances, à des en-
quêtes, à des interviews, feront des plans,
des croquis, des photos. Ce travail leur
apportera de précieux documents pour
leur f u t u r  enseignement.

M. Charles Robert-Grandp ierre, pro-
fesseur, dirigera ce cours de connais-
sance du pays. Il sera accompagné de
plusieurs membres du corps enseignant
de l'Ecole normale.

Le programme établi permettra de sui-
vre tous les groupes. L' un d' entre eux
par exemple, se rendra un jour à Fre-
sens pour y étudier le plan du village,
noter le type de fermes , la disposition
des champs, la topographie. Le prési-
dent de commune sera interviewé sur
les problèmes de sa région. Un autre
group e se rendra à la Lance pour re-
venir par la Raisse à Vaumarcus. Il ins-
pectera la rive et ses possibilités d'ac-
cès, sa structure, sa f lore , relèvera les
curiosités rencontrées.

Le château de Grandson, la ferme
Robert , le Creux-du-Van recevront la
visite des normaliens, qui se rendront
égalemen t chez, les pêcheurs, les viticul-
teurs, les agriculteurs.

En f in  d'après-midi, les rapports se-
ront établis et il ne fai t  aucun doute
qu 'une documentation aussi importante
qu'intéressante sur la Béroch e sera ras-
semblée après ce cours de connaissance
du pays.

Imprudences et ivresse au volant
au tribunal de police de Boudry

De notre correspondant :

Le tribunal de police du district de Bou-
dry a tenu son audience hebdomadaire
mercredi matin sous la présidence de M.
Philippe Aubert , assisté de M. Jean-Michel
Riat , remplissant les fonctions do greffier.

Le président a tout d'abord lu deux ju-
gements.

Le 11 mars A, De R. circulait avec
un véhicule de transport mixte sur la rou-
te de Colombier à Peseux. A 20 m envi-
ron du chemin de Ceylard à Auvernier,
le conducteur a fait fonctionner l'indica-
teur gauche dans l'intention de s'engager
sur le chemin mentionné ci-dessus, mais
lorsqu 'il a commencé à bifurquer , la portiè-
re gauche de sa voiture a été heurtée par
l'aile avant droite de l'automobile, conduite
par A. Q. qui était en train de dépasser
l'automobile de A. De R. Le tribunal es-
time que A. De R. a mis son cligno-
teur tard et qu'il n 'a pas pris toutes les
précautions nécessaires pour s'engager d'une
route prioritaire sur un chemin étroit où

la circulation est quasi nulle. C'est pourquoi
il condamne A. De R. à 80 fr. d'amende
auxquels s'ajoutent 80 fr de frais. A Q.
qui a été surpris de la manoeuvre de A.
De R. et qui n'a commis aucune faute de
circulation , est acquitté.

Le 12 février à 13 h 30 R. M. circu-
lait en automobile sur la RN 5 d'Areuse
à Colombier. Là, il a bifu rqué à gauche
sur le chemin de l'Arsenal sans accorder
la priorité à un autre automobiliste qui
arrivait en sens inverse. Les deux voitures
sont' entrées en collision ; il n 'y a pas eu
de blessé, mais les deux automobiles ont
subi des dégâts. Le tribunal condamne R.M.
à 70 fr. d'amende et au paiement des frais
de la cause fixés à 70 fr.

Lo 30 avril D. H. a été condamné par
défaut par le tribunal de céans à quatre
jours d'emprisonnement, à 100 fr. d'amende
et au paiement des frais de la cause fixés
à 160 fr. Le prévenu a demandé lo relief
du jugement. Le tribunal a donné suite à
sa demande et l'ayant entendu , il condamne
le prévenu D. H. pour ivresse au volant et
perte de maîtrise à 750 fr. d'amende aux-
quels s'ajoutent 200 fr. de frais.

L. C. est prévenu d'ivresse au volant et
d'autres infractions à la loi sur la circu-
lation. Le 24 mars à 20 h 45, le pré-
venu circulait en automobile sur la route
principale No 10 de Rochefort à Brot-Des-
dous. A la sortie d'un tournant à gauche
au lieu dit « Pré-Punel », L. C. a perdu
la maîtrise de son véhicule qui a quitté
la route à gauche , a dévalé la forêt et
s'est arrêté à 10 m plus bas contre un ar-
bre, retourné sur le toit. Seul le passager
de la voiture , H. J., a été légèrement bles-
sé. Le tribunal condamne L. C. à 700 fr.
d'amende et met à sa charge les frais de
la cause fixés à 230 fr.

Le 26 avril à 13 h 30 L. D. circulait
en motocyclette dans la rue du Débarca-
dère à Saint-Aubin en direction de sud au
nord. Son véhicule n'avait pas de plaque ,
n'était pas au bénéfice d'un permis de cir-
culation et n'était pas couvert d'une assu-
rance de responsabilité civile. Le tribunal
condamne L. D. à 400 fr. d'amende et met
à sa charge les frais de la cause fixés à
30 fr.

Lo 8 avril P. G. circulait en automobile
sur la RN 5 de Boudry à Areuse, les
quatres pneus de son véhicule étant défec-
tueux. Il écope de 50 fr . d'amende et de
30 fr. de frais.

Circulant le 6 avril en automobile sur la
RN 5 de Saint-Aubin à Boudry, A. M.
en accomplissant un dépassement a franchi
la ligne de sécurité continue . Il payera
40 fr. d'amende et 40 fr. de frais.

M. O.-G., qui circulait , le 10 avril de
Colombier à Auvernier , avec une automobile
dont les freins étaient défectueux écopa de
30 fr. d'amende et de 10 fr. de frais.

Pour no-paiement de taxe militaire , J.-C.
B. est condamné à trois jours d'arrêts avec
sursis pendant un an , ce sursis étant condi-
tionné au paiement de la taxe due avant le
2 juin 1969. Les frais de la cause fixés
à 30 fr, sont mis à la charge du prévenu.

Un jugement conclut à l' acquittement du
prévenu , un autre est remis à huitaine.

La Chambre neuchâteloise du commerce et de l'industrie
a tenu son assemblée générale annuelle à Cressier

Au centre même de la vaste région
en voie d'industrialisation de l'entre-deux-
lacs, Cressier, qui a su garder intégrale-
ment son caractère de village viticole ,
était particulièrement désigné pour rece-
voir l'importante cohorte des industriels
et des commerçants neuchâtelois.

Hier, sous l'experte présidence de M.
Jacques Wavre , la partie officielle s'est
déroulée dans le nouveau Centre parois-
sial protestant. Après avoir salué la pré-

sence de M. Carlos Grosjean , conseiller
d'Etat , de M. Henri Berger , président de
commune de Cressier , de M. H.-C. Lich-
ti , président d'honneur de la Chambre et
de nombreuses autres personnalités, le pré-
sident s'attacha à développer deux problè-
mes essentiels — la main-d'œuvre et la
prévoyance sociale — parmi les nombreu-
ses questions qui se posent présentement
aux entreprises. En réduisant de 17 % la
main-d'œuvre étrangère depuis 1965, le
Conseil fédéral n 'a pas tenu compte de
la situation de cantons particulièrement in-
dustriels comme le nôtre. Il en résulte
que le développement industriel du can-
ton de Neuchâtel n'a progressé que de
1,9 % par an au cours des dernières an-
nées, taux plus faible que celui de la
plupart des autres cantons. Cette situation
est grave. La prévoyance sociale mérite
d'être étendue dans le cadre des entre-
prises. Ces deux questions font l'objet d'un
communiqué de presse qui est adopté à
l'unanimité de l'assemblée^ Longuement ap-
plaudi, le président passe à la partie sta-
tutaire de l'ordre du jour qui voit les
comptes de l'exercice 1968 — laissant un
excédent de recettes de 37,793 fr. 85 —
acceptés sans opposition.

LE COMMUNIQUE
Réunie sous la présidence de M. Jac-

ques Wavre, administrateur-délégué de la
Société d'exploitation des Câbles électri-
ques de Cortaillod , la Chambre neuchâ-
teloise du commerce et de l'industrie a
tenu son assemblée générale annuelle à
Cressier.

Après avoir adopté le rapport et les
comptes, l'assemblée a renouvelé les man-
dats de MM. André Kistler , Eric Perre-
noud et Pierre Uhler au conseil d'admi-
nistration et nommé deux nouveaux mem-
bres en la personne de M. Henri Bloch,
commerçant à la Chaux-de-Fonds et M.
Jurg von Wyss, directeur général adjoint
des Fabriques de tabac réunies S.A. à
Neuchâtel.

Dans son allocution présidentielle , M.
Wavre a mis l'accent sur la prévoyance
sociale et sur le problème de la main-
d'œuvre ; l' assemblée a approuvé la réso-
lution suivante :

« Les délégués et représentants de l'in-
dustrie, du commerce et de l'artisanat du
canton de Neuchâtel ont constaté, avec
anxiété, quo les nouvelles mesures restric-
tives prises par lo Conseil fédéral à ren-
contre des travailleurs étrangers ne cons-
tituent en aucun cas une solution permet-
tant de résoudre le problèmo de la sur-
population étrangère.

» Les membres de la Chambre estiment
que les autorités fédérales ne sauraient
persister à méconnaître la diversité des
intérêts et des besoins économiques de
chaque région. D'autre part , il leur pa-
raît inéquitable de faire reposer le poids
des réductions sur l'industrie , alors que
l'augmentation de l'effectif global n'est
pas leur fait. Tant que les restrictions de
main-d'œuvre seront aussi uniformément ri-
gides et qu'elles ne seront pas assorties
d'une politique résolue d'assimilation des
éléments stables, elles conduiront inévita-

blement à la sclérose de notre écono-
mie en freinant l'expansion normale des
secteurs les plus dynamiques auxquels no-
tre pays doit pourtant sa renommée inter-
nationale et sa prospérité.

» L'assemblée considère qu 'il est urgent
d'alerter les autorités compétentes et l'opi-
nion publique sur les graves conséquences
de cette situation pour notre avenir éco-
nomique. »

Le salut du gouvernement a été apporté
par le conseiller d'Etat Carlos Grosjean,
chef des départements des travaux publics
et de police, après quoi l'assemblée eut
encore le privilège et le plaisir d'entendre
M. Jacques Cornu, de la Chaux-de-Fonds,
présenter quelques réflexions sur une éven-
tuelle revision de la Constitution fédérale.

NOMINATIONS
Les mandats do six administrateurs ar-

rivent à échéance ; trois d'entre eux dé-
clinent une réélection : MM. Walter Cat-
tin , Fritz Schilrch et Henri Vuille qui
sont remerciés pour leur fructueuse colla-
boration. Les trois au tres, MM. André
Kiefer , Eric Perrenoud et Pierre Uhler
sont confirmés dans leurs fonctions. MM.
Henri Bloch , commerçant à la Chaux-de-
Fons, et Jorg von Wyss, directeur ad-
joint de la Fabrique de tabac réunies
S.A. à Serrières , sont nommés adminis-
trateurs. MM. Pierre Ulrich et André Bur-
ry sont élus contrôleurs et MM. Luc Tis-
sot et Léon Straub fonctionneront comme
suppléants.

Dans un brillant message gouvernemen-
tal dont il a le secret , le conseiller d'Etat
Carlos Grosjean se félicita des excellente s
relations qui existent et doivent être cul-
tivées entre le pouvoir politi que et les
responsables de l'économie de notre can-
ton.

EXPOSÉ DE M. CORNU
Puis , morceau do résistance, M. Jac-

ques Cornu, avocat et notaire , présenta
un sujet d'une brûlante actualité : « Quel-
ques réflexions sur une éventuelle revi-
sion de la Constitution fédérale. » Pré-
sident de la commission cantonale char-
gée d'étudier ce problème, l'orateur , sans
tomber dans le travers du détail , a su
présenter les raisons de perfectionner la
loi suprême de notre Confédération sans
pour autant renverser l'édifice existant.
Il fau t actualiser certains articles do la
Constitutif! sans repartir sur des bases
entièrement nouvelles au sujet desquelles il
serait difficile de trouver une majorité du
peuple et des cantons. La place nous man-
que pour présenter à nos lecteurs le dé-
tail des modifications proposées.

Après cet intéressant exposé, la com-
mune de Cressier a offert un vin d'hon-
neur aux participants qui se sont ensuite
rendus à la salle Vallier où un dîner fut
servi.

Cette assemblée fut l'occasion de fru c-
tueux contacts entre ceux qui œuvrent
dans l'intérêt de l'économie neuchâteloise ;
cette séance fut aussi marquée par une
petite cérémonie qui marqua le vingtième
anniversaire des fonctions de M. H. Don-
ner , directeur.

E.D.B.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 2» mai

1969. Température : moyenne : 17,1 ; min.:
11,0 ; max : 22,2. Baromètre : moyenne :
716,4. Eau tombée : 2,0 mm. Vent do-
minant direction : sud , sud-est ; force :
calme à faible ; dès 20 heures, ouest, mo-
déré à assez fort. Etat du ciel : variable ,
nuageux à très nuageux , couvert dans la
soirée, orage de 19 h 30 à 20 h 15 et
oluie de 20 h à 20 h 15.

Niveau du lac du 28 mai à 6 h 30 429,26
Température de l'eau du 28 mai : 14°

Les candidats au prix Bachelin
exposent au Musée des beaux-arts

On nous écrit :

Le prix Bachelin trouve son ori-
gine dans un testament de 1937.
Rose-Alsa Schuler, nièce d'Auguste
Bachelin, léguait une somme de
10,000 fr . à la Société d'histoire pour
assurer un prix annuel décerné tan-
tôt à un littérateur, tantôt à un pein-
tre, tantôt à un historien neuchâtelois
ou confédéré habitant le canton de-
puis plus de 10 ans et âgé de moins
de 40 ans.

Les précédents prix Bachelin de
peinture furent obtenus : en 1951 par
Georges Froidevaux ; en 1954 par
Claude Lcewer ; en 1957 par Lermi-
te ; en 1960 par Carlo Baratelli ;
en 1963 par Claudévard ; en 1966
par André Siron.

C'est la première fois que la So-
ciété d'histoire prend l'initiative de
présenter les candidats du prix Ba-
chelin au public. L'actuelle exposi-
tion, qui sera ouverte jusqu au 8
juin, compte 21 œuvres exécutées par
les 7 candidats suivants :

L'Epée, Evrard, Frey, Frossard,
Jimmi Locca, Anne Monnier, Schweit-
zer. Cet ensemble permet de voir les
oeuvres les plus représentatives des
artistes appelés.

Nous avons pu apprécier les chau-
des harmonies colorées d'Anne Mon-
nier qui, à la manière de Pierre-
Eugène Bouvier, ne retient du réel
que l'impulsion initiale et les ryth-
mes. Ainsi dans « Maradan », les
burnous blancs dans l'éblouissement
du soleil, la coque goudronnée du
boutre dont les voiles larguées en-
veloppent le mât couché au fond
du bateau, la masse compacte de
la voile ocre rouge à contre-jour,
les quelques taches rouge vif déta-
chées sur te noir des coques, tout
cela ramené à l'essentiel de la cons-

truction, de l'arabesque et des ac-
cords de couleurs, offre un tableau
harmonieux et riche dont l'expres-
sion se prolonge au-delà de la con-
templation.

« La machine qui était orange >,
de Frossard, que nous avions déjà
remarquée au Grand-Cachot, fait
preuve d'un sens parfait de l'orga-
nisation de la surface expressive du
tableau ; tache, rythme et geste nous
touchent comme un univers mécani-
sé certes, mais aussi vivant et clair.

Les tableaux d'Evrard ont une
matière superbe et pure : des bar-
res noires opaques sur des fonds
de garances transparentes forment des
compositions solides, dynamiques et
originales.

Les toiles de Frey font écho aux
mauves subtils et aux jaunes sou-
tenus de Bonnard ou de Matisse,
avec pourtant une composition plus
abstraite.

L'Epée, surréaliste erotique, est un
beau technicien de la couleur, son
trait est expressif et ses masses co-
lorées s'organisent avec efficacité.

Jimmi Locca montre des toiles
bien composées aux couleurs peut-
être encore un peu sourdes.

Quant à Schweitzer, il fait nette-
ment cavalier seul. Ses oeuvres « psy-
chédéliques » ont les qualités et les
défauts des devanciers qu'étaient les
surréalistes : couleurs criardes et min-
ces, dessin un peu sec avec, par
contre, des perspectives et des idées
qui donnent à réfléchir.

Nous ignorons qui sera gagnant ,
le jury se trouve en face d'envois
fort intéressants. L'occasion est
donnée au public de confronter son
jugement et ses goûts à ceux des
juges choisis par la Société d'histoi-
re, espérons qu'il saura en profiter.

Pierre BOREL

Jeudi 29 mal 1969
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Monsieur et Madame
Philippe JUVET ont le plaisir d'annon-
cer la naissance de leur fils

Alexandre
28 mai 1969

Maternité Neuchâtel
Pourtalès ler-Mars 18

Monsieur et Madame
André MOSER-IMER ont la joie d'an-
noncer la naissance de

Sébastien
28 mal 1969

Maternité Vignoble 60
Pourtalès Cornaux

? 

Stade de Serrières
DIMANCHE 1er JUIN, i

à 16 heures ; j

XAMAX - GRANGES I
Match des réserves à 14 heures • j

MAISON DE BELMONT - BOUDRY

KERMESSE
Samedi 31 mai, à 14 heures
Jeux , tombola, buvette, orchestre et
groupe folklorique

COrai-EKtNt.t UAMA lt
Ce soir, à 20 h 15, à Beau-Rivage

« L'héritage du passé pour le monde
de demain »

par M. Sh. Ghadimi , ing., de Liège

DIABÈTE : conférence M. A. ROCHAT
Grand auditoire des Terreaux,
ce soir, à 20 h 15. Entrée libre.

Ligue neuchâtelolse
contre le rhumatisme

Assemblée générale
JEUDI 29 mai 1969, à 20 heures,
salle Grise, a Couvet.
Conférencier : Docteur Bernard de
Montmollin, chirurgien-orthopédiste.
Invitation cordiale.

AU F R I A N D
Sons les Arcades — Neuchâtel
VENDREDI 30 MAI
Documentation sur les vertus du
pollen - Dégustation

Après une journée relativement chaude,
nn orage s'est de nouveau abattu sur
Neuchâtel et le Vignoble hier, peu après
20 heures. Les éclairs ont sillonné le
ciel pendant une demi-heure et des ton-
nes d'eau se sont déversées sur la ville.
Il a grfilé sur Neuchâte l, mais dans le
Vignoble il a seulement plu en abon-
dance. On ne signalait pas de dégâts
aux vignes , hier , dans la soirée.

Encore un orage

H Un léger accrochage s'est produit
S hier , à 18 h 25, rue Jaquet-Droz, en-
= tre une voiture conduite par M.
= M. G. et un camion de la commune
 ̂

conduit  par N . G. et qui arrivait en
s sens inverse au moment où M. M. G.
s dépassait un camion. Le choc n 'a
= provoqué que des dégâts matériels.

I Aceroehaae

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Grisons :
le temps demeurera très variable : des in-
tervalles ensoleillés pourront alterner avec
des périodes nu ageuses, et des averses.
Quelques orages restent probables , surtout
dans l'ouest du pays et le long du Jura.

Températures prévues : 8 à 12 degrés
en fin de nuit ; 17 à 23 degrés l'après-
midi.

Evolution probable pour vendredi et sa-
medi : Nord des Alpes : d'abord très nua-
geux avec quelques pluies. Par la suite ,
éclaircies dues au fœhn , surtout dans l'est

Le comité et les Contemporains de 1905
de Saint-Biaise - Hauterive et environs
ont le profond regret de faire part ou
décès de

Madame

Florence ENGGIST
épouse de leur président, Monsieur Alfred
Enggist.

I Hiiiiiiiwiimiiiiiiwiwnii ¦¦mmMM¦!!!¦¦ ¦ ¦ ¦¦

Les comités de la Société gymnasiale de
Néocomia et de la Société des Vleux-
Néocomiens ont le profond chagrin de
faire part à leurs membres du décès de

Monsieur Georges LEBET
Pour les obsèques , prière de se référer

à l'avis de la famille.

La Commission scolaire, la direction des
écoles, le personnel de la Clinique dentaire
ont le triste devoir d'annoncer le décès de

Monsieur Georges LEBET
médecin-dentiste

Ils conserveront un bon souvenir de cet
ancien collaborateur.

La Société neuchâteloise des Vieux
Zofingiens a le pénible devoir de faire
part du décès de

Monsieur Georges LEBET
médecin-dentiste

Pou r les obsèques, prière de se référe r
à l' avis de la famille.

La Société neuchâteloise des médecins-
dentistes a le profond regret de faire part
du décès de son confrère et ami, le

Dr Georges LEBET
Neuchâtel, le 27 mai 1969.
Pour l'ensevelissement , prière de se réfé-

rer à l'avis de la famille.

Madame Yvette Lebet-Courvoisier et ses
enfants Marianne, Christine et Brigitte, à
Peseux ;

Monsieur et Madame Pierre Lebet, leurs
enfants et petit-fils, à Morges et à Oslo ;

Monsieur et Madame Maurice Courvoi-
sier, à Peseux ;

Monsieur et Madame Jean-Claude Cour-
voisier, à Dietlikon ;

Monsieur et Madame Jacques Courvoisier
et leurs enfants, à Genève,

ainsi que les familles Lebet et alliées,
Perrin Beaud, Gygax, Grisel, Rossel, Mau-
ler et Courvoisier,

ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Georges LEBET
leur cher époux, père, frère, beau-fils, beau-
frère , oncle, cousin et parent, enlevé subi-
tement à leur affection , dans sa 52me an-
née.

Peseux , le 27 mai 1969.
(Rue du Château 19)

J'ai l'assurance que ni la mort,
ni la vie ne pourra nous séparer
de l'amour de Dieu.

Romains 8 :38-39.

L'ensevelissement aura lieu vendredi
30 mai, à 13 heures, au cimetière de Peseux.

Prière de ne pas envoyer de fleure, mais
de penser à l'hospice de la Côte,

cep. 20 - 391

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de l'Association neuchâtelolse
des moniteurs de conduite a le regret do
faire part à ses membres du décès de

Madame Alfred ENGGIST
épouse de son membre Alfred Enggist.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Monsieur Alfred Enggist, à Hauterive ;
Monsieur et Madame Claude Enggist, à

Marin ;
Monsieur et Madame Fritz Perrelet, à

la Côte-aux-Fées ;
Monsieur et Madame André Perrelet,

leurs enfants et petits-enfants, au Locle et
à Préverenges ;

Monsieur et Madame Raymond Vermot
et leurs enfants , à Marin ;

Monsieur et Madame Henri Beck , à Neu-
châtel , leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Gustave Beck et
leur fille, à Peseux ;

Monsieur et Madame
^ 

Alex Schafeitel et
leurs enfants , à Neuch âtel ;

Monsieur et Madame Arnold Steiner , à
Peseux , leurs enfants et petits-enfants ,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Alfred ENGGIST
née Florence PERRELET

leur chère et regrettée épouse, maman ,
sœur, belle-sœur , tante, grand-tante, parente
et amie, que Dieu a reprise à Lui dans
sa 66me année , après une longue maladie
supportée avec un grand courage.

Hauterive , le 27 mai 1969.
(Beaumont 16)

Paix soit à l'affligé, paix à celui
qui pleure, d'un être bien-aimé le
départ sans retour. Dans les cœurs
désolés, ô Dieu , jette à cette heure,
le rayon consolant de ton divin
amour.

L'incinération , sans suite, aura lieu ven-
dredi 30 mai.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Domicile mortuaire : hôpital des Ca-
dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Je vous donne ma paix.
Jean 14 :27.

Mademoiselle Violette Hauser, Bâle ;
Madame et Monsieur Paul Poirier-Hauser

et Catherine, Colombier ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre Hauser,

Christiane et Pierre, Peseux ;
Madame R. Brand , Genève ; — -
Madame et Monsieur Jean Burgisser,

Genève,
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de
Madame

veuve Jean HAUSER
née Anna BRAND

leur chère mère, grand-mère, sœur, parente
et amie, enlevée subitement à leur tendre
affection, le 24 mai 1969, à Bâle.

L'incinération a eu lieu dans la plus
stricto intimité, à Bâle.

La remise des cendres aura lieu le ven-
dredi 30 mai 1969, à 17 heures, au cime-
tière de Cormondrèche.

Bâle, le 28 mai 1969.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les familles parentes et alliées
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame

Marguerite TSCHUDIN
née BLANK

que Dieu a reprise à Lui, après une
longue et pénible maladie supportée avec
courage.

J'espère en l'Eternel, mon âme
espère, et j'attends sa promesse.

L'incinération a eu lieu, dans la plus
stricto intimité, mardi 27 mai 1969.

Monsieur et Madame Jean-Claude Robert-
Luthi et leurs filles Sylvia et Véronique,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de leur petite

Michèle
que Dieu a reprise à Lui, à l'âge do
3 mois.

Serrières, le 27 mai 1969.
(Rue Ehrard-Borel 1)

L'incinération a eu lieu dans la plus
stricte intimité.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Hubert do Vevey,
à Fribourg ;

Monsieur et Madame Pierre L'Hardy, à
Colombier ;

Mademoiselle Marianne do Vevey, à Fri-
bourg ;

Monsieur et Madame François-Pierre de
Vevey et leurs enfants, à Genève ;

Monsieur et Mad ame Jean-Pierre L'Hardy,
à Saint-Pol-de-Léon (N. Finistère) ;

Monsieur Philippe L'Hardy, à Malakoff
(Hauts-de-Seine),

et les familles alliées,
ont l'honneur de faire part du décès,

après une longue maladie, de
Monsieur

George L'HARDY
leur frère, beau-frère, oncle, grand-oncle et
parent , su rvenu dans sa 77me année.

Colombier , le 28 mai 1969.
(Rue Haute 16)

Un service religieux sera célébré le ven-
dredi 30 mai, à 10 heures, en la chapelle
de l'hôpital psychiatrique de Perreux et
suivi de l'inhumation au cimetière do
Colombier.
Cet avis tient lien de lettre de faire part



L'INDUSTRIE HORLOGÈRE : One branche promue
an plus bel avenir, mais qu'on se le dise !

LA CHAMBRE SUISSE DE L'HORLOGERIE FAIT LE POINT

™™™  ̂ L y a des clichés qui ont

^^^^  ̂
la vie dure et qu 'il faut tuer.

IgL J^É Celui du vieil horloger voûté ,
UI HÉl co"̂  

sa v'e durant au même
Ui §111 établi , sympathique certes mais
|f|̂ j|||| jauni et 

terriblement démodé ,
l||55s si| ne correspond plus aux réali-
SSisMsIîS tés du monde d' aujourd'hui.
Décrocher du mur ce portrait peu fidèle
faire oublier ce qui peut rester des mau-
vais moments des années 30 mais surtout
prépare r la relève pour les échéances de
demain a été l' une des tâches de la Cham-
bre suisse de l'horlogerie. 11 y a sept ans,
à l'instigation de certaines de ses sections
la Chambre a créé une commission de for-
mation professionnelle. Son but ? Harmo-
niser les points de vue et les exigences
des entreprises et des centres de forma-
tion pour dégager les lignes do foreo des
nouveaux règlements d'apprentissage. Ain-
si, en collaborant avec Î'OFIAMT, et en
informant les syndicats ouvriers des résul-
tats de ses travaux , a-t-elle remis en ques-
tion l'ensemble des structures des profes-
sions horlogères.

Certains métiers avaient vieilli. Parce
qu 'ils n 'offraient plus de solides garan-
ties d'avenir , la commission a demandé à
l'autorité fédérale d'abroger les règlements.
D'autres métiers ont été revalorisés et
adaptés aux exigences de l'évolution tech-
nique. Enfin, des professions ont été créées
pour satisfaire aux nouveaux besoins de
l'industrie horlogère.

L'évolution do l'industrie horlogère , quant
aux techniques de mesure du temps ou
aux méthodes de fabrication a été telle ,
durant les quinze dernières années, qu'une
adaptation des métiers était indispensable.
L'horloger traditionnel, dernier exemplaire
de ces glorieuses lignées des fermes ju-
rassiennes, a fait place désormais à un
autre homme : il a abandonné ses outils
traditionnels , limes et brucelles, pour s'oc-
cuper de micromécaniquo et d'électroni-
que,

BESOINS A COUVRIR MAIS...
Parallèlement , la Chambre suisse de l'hor-

logerie s'est notamment préoccupée de con-
naître les besoins en hommes de l'indus-
trie horlogère d'ici à cinq à dix ans. Les
premières réponses lui firent faire grise
mine : les effectifs actuels des centres de
formation horlogère ne satisferont, hélas
qu 'une partie de ces besoins. Pourquoi ? Il
y a plusieurs raisons, certaines étant d'or-
dre général et concernant tout le secteur
secondaire, d'autres touchant plus intime-
ment à l'industrie horlogère.
t Déjà, parce que la Suisse connaît uno

carence de main-d'œuvre, de main-d'œu-
vre qualifiée principalement. En deux mots
l'appareil de production a pris do l'am-
pleur alors que le réservoir de main-d'œu-
vre ne se remplissait qu'à moitié ;

•parce qu'en dépit de certaines concen-
trations , les forces de l'industrie sont en-
core trop éparpillées.
# parce que la société est ainsi faite

que, mis à part toutes questions do sa-
laires , c'est le col blanc qui prév aut sur
le col bleu ; parce que la natalité a bais-
sé dans plusieurs régions du pays et aus-

si parce qu 'aux yeux d' un trop grand nom-
bre, l ' in te l l i gence spéculative l' emporte sur
l'intelli gence pali que ;

•parce que l'industrie , avec ses gran-
deurs et ses faiblesses , n'est pas assez con-
nue du public. En pleine crise de crois-
sance, elle n 'a pu résoudre certains pro-
blèmes ;

P parce que certains facteurs portent
préjudice aux professions manuelles , ainsi
un manque de conception d'ensemble de
l'enseignement , l ' insuffisance de l'orienta-
tion scolaire et professionnelle ou une
conception parfois trop intellectuelle et dog-
matique de l'enseignement , encore trop
conservateur ;
• enfin , parce que maintes questions

restent à résoudre sur le plan des appren-
tissages.

DEUX ENQUÊTES
Partant , on voulut en savoir plus. Deux

enquêtes de motivation ont été lancées par
le Chambre suisse de l'horlogerie , l'une
dans le canton de Berne où 2000 person-
nes ont été touchées , l'autre dans le can-
ton de Neuchâtel.

La première a révélé les faits suivants :
la satisfaction professionnelle et matérielle
existe à première vue. Néanmoins, il faut
immédiatement apporter quelques correc-
tifs à cette affirmation. Les personnes in-
terrogées ont le sentiment que leur choix
professionnel n'a pas été assez motivé, et
un grand nombre d'entre elles le regret-
tent. Elles regrettent particulièrement de
n'avoir pas poussé plus avant la fo rmation.
11 semtrie donc qu 'elles devraient inciter la
jeunesse , leurs enfants notamment à ac-
quéri r une fo rmation complète dans l'in-
dustrie horlogère. Mais à ce stade, il y a
quelques obstacles : ces personnes ne sont
pas suffisamment informées des nouveaux
programmes de formation. Elles ont pour
la plupart subi plus que compris les chan-
gements provoqués par l'introduction de
techniques nouvelles dans les entreprises ;
elles perçoivent donc mal les implications
de l'évolution en cours. Enfin, dans leur
majorité, ne souhaiteraient pas que leurs
enfants fassent un apprentissage horloger ,
car elles crai gnent la fragmentation et la
monotonie du travail ainsi qu 'une mauvai-
se utilisation des compétences du person-
nel qualifié.

NEUCHATEL : D'AUTRES RAISONS
La seconde enquête , lancée dans le can-

ton de Neuchâtel , a touché quatre groupes

de vingt a vingt-cmq personnes, soit un
groupe de maîtres et d'élèves horlogers ,
un autre d'ouvriers qualifiés de l'indus-
tri e horlogère, un groupe de cadres supé-
rieurs et de patrons de l'industrie horlo-
gère et , enfin , des neutres, ne travaillant
donc pas dans ce secteur économique.

Les personnes interrogées ont constaté
qu 'il existe une crise des professions hor-
logères , qui n'est pas due pourtant à des
raisons qui semblaient consacrées, telles
que la crainte à l'égard de la concurrence
étrang ère , des crises ou de la concentra-
tion (même si le groupe « ouvriers quali-
fiés • éprouve quelques inquiétudes). Elles
pensent pourtant que le malaise dont il
s'agit n'est pas propre à l'industrie hor-
logère et qu 'il est inhérent à tous les sec-
teurs professionnels. A ce sujet , on exprime
la crainte, comme c'est le cas dans l'en-
quête bernoise, d'une fragmentation trop
grande des activités.

L'enquête posait ensuite la question des
responsabilités par rapport à la crise des
professions horlogères. Il est intéressant
de constater que de nombreuses personnes
interrogées font leur autocritique , les ou-
vriers qualifiés notamment , en regrettant
de n'avoir pas toujours assez poussé leur
formation et en avouant avoir été trop
préoccupés par la seule relation production-
salaire. Le groupe patronal émet lui aussi
une autocritique en estimant n'avoir pas
toujours utilisé au mieux les compétences
du personnel qualifié.

Si la formation professionnelle semble
de bonne qualité dans son ensemble, on
reproche aux patrons , aux associatons pa-
tronales et , dans une moindre mesure , aux
syndicats , de n'avoir pas suffisamment con-
tribué à apporter une solution au malaise
en question. Autre facteur de responsabilité
considéré comme important : le phénomène
de démocratisation des études qui a ten-
dance à aspirer vers les études un certain
nombre d'éléments, valables pour l'indus-
trie , mais qui risquent d'échouer au ni-
veau universitaire avec toutes les consé-
quences que cela impli que sur le plan per-
sonnel.

FAIRE MIEUX CONNAITRE
En résumé, en plus d'une refonte com-

plète des professions de la branche, la
Chambre suisse de l'horlogerie a voulu
prendre les devants et assurer la relève.
Ces thèmes ont fait l'objet , hier à Bienne,
d'une journée d'information placée sous la
présidence de M. Biaise Clerc, président
de la Chambre, qu 'entouraient notamment

MM. Yann Richter, vice-directeur, Victor
Dubois, secrétaire général de l'ACBFH,
Jean-Claude Gressot et Félix Teuber , char-
gés des relations publiques des profes-
sions horlogères ainsi que M. Walter Schae-
ren, industriel. MM. Clerc et Schaeren
ayant fait le point, journalistes et
représentants de l'horlogerie ont pu
visiter l'école d'horlogerie et de micro-
technique , puis ont participé à deux sé-
minaires afi n d'évoquer l'évolution des pro -
fessions de la branche et , surtout aussi
les moyens employés pour les faire mieux
connaître. Nous y reviendrons dans une
prochaine édition.

Cl.-P. Ch.

LES ORATEURS. — A gauche, M. Biaise Clerc , de Neuchâtel ,
au cours de son allocution et, à droite, M. Scharen , de Bienne.

NEUCHÂTEL. — Ce sont surtout les cadres supérieurs et le patronat qui sont conscients du malaise.
Ils ajoutent que la branche horlogère n'est pas la seule en cause. Les personnes neutres et les ouvriers
qualifiés de l'industrie horlogère pensent, de leur côté, que le désintéressement marqué à l'égard

des professions horlogères découle notamment de la fragmentation des activités.
(Graphique : Chambre suisse de l'horlogerie.)

Samedi et dimanche

L'assemblée des délégués du parti
libéral , présidée par M. Paul-Eddy Mar-
tenet , a débattu des deux projets sou-
mis à la votation populaire à la fin
de cette semaine. Il s'agit du projet
de loi fédérale sur les écoles poly-
techn iques et du projet de loi canto-
nale sur les bourses d'études et d'ap-
prentissage. L'un est l'autre sont sou-
mis au vote du peuple à la suite d'un
référendum lancé par les étudiants.

Le projet fédéral sur les écoles po-
lytechniques , analysé par M. Michel de
Coulon , n'a pas soulevé de questions
particulières avant qu 'on en arrive au
délai référendaire. C'est une loi-cad re
qui permettra la réalisation de réfor-
mes sollicitées par les auteurs du ré-
férendum. Pour obtenir ces réformes,
point n'est besoin de torpiller le projet
de loi fédérale sur les écoles poly-
techniques. Au contraire, il doit être
soutenu . Ainsi en décide la grande ma-
jorité de l'assemblée, cinq délégués sup-
posant au projet.

Quant au projet de loi cantonale
sur les bourses d'études et d'app rentis-
sage, développé par M. Fred Wyss ,
il est basé sur l'expérience positive du
canton de Neuchâtel qui , dans l'octroi
des bourses, est en tête de tous les
cantons suisses. Tous les partis ont
reconnu l'effort accompli. Le référen-
dum pose la seule question de savoir
qui prend l'initiative de demander la
bourse : l'élève, les parents ou au con-
traire les autorités. Le projet de loi
prévoit que les intéressés doivent de-
mander la bourse , mais les communes
sont libres d'instaure r un examen d'of-
fice pour chaque élève. La souplesse
du projet qui élimine toute fausse sé-
curité et une nouvelle enflure de la
bureaucratie doit être soutenue. L'as-
semblée des délégués recommande à
toutes les electrices et à tous les élec-
teurs de voter oui.

Le parti libéral
propose de voter

deux fois oui

Ratifications
La chancellerie d'Etat nous commu-

nique  que, dans sa séance du 23 mai , le
Conseil d'Etat a rat if ié  les nominations
faites par le Conseil communal des Bre-
nets, de MM. Georges Rosselet , aux
fonctions d'officier de l'état civil , et
Philippe Favre, aux fonctions de sup-
pléant de l'officier de l'état civil de
l'arrondissement des Brenets.

Après l'accident de tram
UNE FILLETTE A DU

ÊTRE AMPUTÉE
L'accident survenu mardi dernier à la

rue du Seyon a hélas eu des consé-
quences tragiques. La jeune Catherine
Colin, âgée de treize ans et demi, avait
eu un pied affreusement broyé et coupé
par les roues d'une remorque de tram-
way.

Transportée à Lausanne, elle a subi
une g r e f f e . Les chirurgiens ont
entrepris l'impossible pour sauver la jam-
be de la fillette mais l'opération n'a pas
réussi. Ils ont finalement été contraints
d'amputer le pied. Catherine semble avoir
bien supporté cette terrible épreuve.

La Fêle d'été de l'Université se
déroulera demain et samedi , selon
le programme général suivant :

VENDREDI :
Au Théâtre de Neuchâtel : soirée

musicale et théâtrale à 20 h 15.
Au programme l'orchestre Gymnase-
Université interprétera vingt p ièces
de Bêla Bartok et une ouverture
d' opéra de G.-F. Haendel. Le Théâ-
tre universitaire créera la pièce « Al-
legria », œuvre commune d'étudiants.

SAMEDI :
Ce sera une longue journée qui dé-

butera à 11 heures. Jusqu 'à 18 heu-
res, les jardins de l'université seront
le lieu agréable d'une kermesse pit-
toresque avec des stands de diffé-
rents pays dont les étudiants sont à
l'Université , et un marché aux puces
dans la meilleure tradition.

A 11 h, sur le terrain du Cha-
net, l'équipe de rugby de l 'Uni-
versité de Neuchâtel af frontera celle
de Saint-Julien (France).

De 21 heures, samedi, à 4 heu-

res dimanch e malin , à l'intérieur de
l'Université , l' orchestre de jazz  Jum-
pin Seven el une petite formation
champêtre feront danser les couples,
tandis que , dans la salle des profes-
seurs, la musique enregistrée sera à
l'honneur.

UN APPEL DU RECTEUR :
BELLE OCCASION
DE RENCONTR E

Cette seconde Fête d'été de l'Uni-
versité doit fonder une tradition si
le public neuchâtelois, du Haut com-
me du Bas, s'y intéresse.

Elle veut être une occasion de
rencontre non seulement pour les
professeurs , les étudiants actuels et
anciens , leurs parents et leurs amis,
mais encore pour toute la popula-
tion, qui doit s 'y sentir aussi à l' aise
que dans toute autre manifestation
populaire.

Organisée par la commission d' ac-
cueil , elle doit aider les étudiants
étrangers à mieux s'intégrer à notre
société.

Les trois actes qui la constituent
— soirée culturelle du vendredi soir,
kermesse du samedi dès onze heures
et bal du samedi au dimanche —
forment un programme de réjouissan-
ces variées , oit chacun trouvera ce
qui lui plaît.  L'argent qu 'on y dé-
pensera sera bien employ é, puisqu 'il
servira à la constitution d' un fonds
pour les activités culturelles de la
Cité universitaire en construction.

Que cette fê te  soit donc le ren-
dez-vous de tous, des jeunes com-
me des plus âgés, qui même au bal
pourront danser aux rythmes d'une
musique champêtre. Tous ceux qui
se sont dévoués pour la préparer re-
mercient d' avance les personnes qui
répondront à leur invitation.

Le recteur
Maurice ERARD

Art, kermesse, rugby et danse
à la Fête d'été de l'Université

LES VAINQUEURS. — De gauche à droite : MM. Walter Som-
mer, Jean-Bernard Egger (qui gagne une bourse de 8000 fr .
(Fontainemelon), Marc Insebnit, Mlle Ariane-France Reymond,
Jean-Daniel Delacroix, Daniel /Eschlimann et Roland Kaegi.

(Avipress - adg)

Dans le cadre de sa croisade, la
Chambre suisse de l 'horlogerie avait
lancé un jeu-concours dont les vain-
queurs oui été officiellement récom-
pensés hier après-midi à Bienne. En
voici la liste , dans l'ordre de leur
classement et pour les régions inté-
ressant notre zone de diffusion :

1. Bourse de 10,000 f r .  : Walter
Sommer, Chalais (VS) ; 2. Bourse de
S000 f r .  : Jean-Bernard Egger, Fon-
tainemelon ; 3. Bourse de 6000 f r .  :
A riane-France Reymond , le Brassus ;
4. Bourse de 4000 f r .  : Daniel Aesch-
limann , Dombresson ; 5. Bourse de
2000 f r .  : Marc Inaebnit , le Locle ;
6. Bourse de 1000 f r .  — Jean-Daniel
Delacroix, Colombey (VS) ; 7. Bour-
se de 1000 f r .  : Roland Kaegi, Fon-
tainemelon.

Du 8me au 20me prix : 13 mon-
tres chronograp hes ou électroniques
(les vainqueurs sont classés ex ae-
quo) : Daniel Andrey ,Dombresson ;
Jean-Pierre Chabot , Dombresson ;
Pierre-Alain Cottard , Bévilard ; Anita

Glauser , Renan ; Marie-Claude Gor- §
ge, Moutier ; Michel-Claude Moor, =
Morges ; Eric Pasche, Genève ; Ro- =
salba Tonus, Couvet ; Jean-Marie =
Vouillamoz, Martigny; Jean-Paul 

^Waeber, Martigny ; Jean-Paul Wid- =
mer, Fontinemelon.

Du 21me au 30me prix : 10 mon- =
très « calendrier » automatiques (les M
vainqueurs sont classés ex aequo) : =
Henri Choffet , le Quartier ; Willy g
Fehhnann Sorvilier ; Nicole Genoud §|
le Locle ; Claude Maire , Tramelan ; H
Biaise Mivelaz, Lausanne ; Isabelle =
mer, Fontainemelon.

Du 31me au 45me prix : 15 mon- =
très étanches (les vainqueurs sont clos- =
ses ex aequo) : Otto von Arx, So- =
leure ; Renata Bernardi, Penthalaz =
(VD) ; Dario Coffaro , Morges ; De- ||
nis Cottier, Payerne ; Michel Cramât- s
te , Tavannes ; Daniel! Gosteli, Son- s
ceboz ; Pierre Haeusler, Villeret ; Gé- =
rard Lebet , Bienne ; Luc Maillard , M
les Genevez ; Sandro Pozzoli , Ta- ||
vannes ; Frédéric Sandoz , Brot-Des- =
sus. =

Une bourse de 8000 fr. pour
un écolier de Fontainemelon

Le parti progressiste national recomman-
de à ses membres et aux électeurs d'accep-
ter la loi sur les Ecoles polytechniques fé-
dérales , du 4 octobre 1968 et la loi canto-
nale sur les bourses, adoptée par le Grand
conseil le 24 février dernier.

A propos de cette dernière votation , le
PPN fait remarquer que « les dispositions
légales concernant l'examen automatique
(réclamé par les étudiants) existent bel et
bien.

» Le Conseil d'Etat et la majorité du Grand
conseil ont estimé qu 'en l'état actuel des
choses il n 'était pas opportun d'instau-
rer sur le plan cantonal l'examen automa-
ti que qui n 'est pas une question fondamen-
tale , mais bien un mode de procédure.
Voulons-nous mettre sur pied une organisa-
tion étatique considérable , nettement dis-
proportionnée aux inconvénients ? L'initia-
tive de la demande de bourse appartient
aux parents ou à l'étudiant intéressé. Le
système actuel est souple. Les communes
peuvent légiférer dans le domaine de l'exa-
men automati que des cas de bourses. C'est
ainsi que la commune du Locle a institué
l' examen automatique tandis que la ville
de Neuchâtel n'a pas retenu cette possibi-
lité. Les chiffres parlent : on a octroyé
davantage de bourses au chef-lieu.

Nous sommes d' avis conclut le PPN que
la valeur d'une loi cantonale sur les bour-
ses ne dépend pas d'un mode de procédu-
re, mais bien de l' esprit et de la largesse
de vues qui président à son application. »

Le parti progressiste
national recommande
de voter deux fois oui

U avait soustrait 4000 fr. de
marchandises à son employeur

Audience du tribunal correctionnel de Neuchâtel

Le tribunal correctionnel do Neuchâtel
a siégé hier sous la présidence de M. A.
Bauer , assisté de M. Ch. Mojon et P.

Borel , jurés. M. H. Schupbach, procureur
général , représentait le ministère public et
Mme C. Quinche assumait les fonctions de
greffier.

E. di F. était magasinier dans un magasin
à libre service de Neuchâtel. Durant l'année
1968, il a soustrait à son employeur pour
plus de 4000 fr. de marchandises. Il s'agit
d' objets hétéroclites et on peut se demander
si le prévenu a pu les utiliser. Le procu-
reur requiert contre di F. une pei-
ne d'emprisonnement de huit mois. 11 pro-
pose un sursis à l'exécution de la peine.
Toutefois il assortit cette suspension d'une
condition : le prévenu qu 'une analyse psy-
chiatrique déclare irresponsable devra se sou-
mettre à une fréquentation assidue du cen-
tre psychosocial. Finalement la Cour con-
damne le prévenu à 5 mois d'emprisonne-
ment avec sursis pendant trois ans. Le sur-
sis est accordé dans la mesure où le pré-
venu accepte de s'astreindre à une psycho-
thérapie de soutien. La détention préventi-
ve (28 jours) sera déduite de la peine
prononcée , et les frais , soit 600 fr., reste-
ront à la charge du prévenu.

SERRIÈRES

(sp) La société d'accordéonistes Helvétia de
Serrières, sous la baguette de son chef
M. F. Fleury et l'Union chorale de Bôle,
entraînée par son directeur , M. J. Thiébaud ,
ont donn é un concert varié , d'une bonne
heure , à la pension Le Clos pour dames
âgées.

Tour à tour, les deux sociétés réjouirent
les pensionnaires par leurs productions ins-
trumentales et vocales dont la qualité et
l'exécution soignées ont été fort goûtées.
Les musiciennes et les chanteurs s'en don-
nèrent à coeur joie dans leur répertoire ,
au grand enchantement de leur auditoire
attentif. Les visages sérieux ou moroses,
souvent marqués par l'âge, s'illuminèrent
pour faire place à... un azur intense, à ce
bleu des choses , comme les reflètent si
bien les paroles de « Verger au soleil >.

Les présidents des deux sociétés , M. A.
Maire et M. Godel , exprimèrent à tour de
rôle le plaisir de leurs membres d' apporter
quelques instants de délassement et d'éva-
sion à leurs auditrices.

La soirée se termina par les remercie-
ments de la directrice de l'établissement ,
Mlle Béguin , au nom de ses pensionnai-
res ravies.

Un peu de délassement
pour les dames âgées

L assemblee générale de la FJblN (Fé-
dération des étudiants neuchâtelois) qui
n'avait pu siéger, il y a uno dizaine
de jours, le quorum n'ayant pas été
atteint, s'est tenue une nouvelle fois
avant-hier. Quarante étudiants sur 1350
avaient tenu à faire acte do présence !

Il s'agissait de se prononcer sur les
nouveaux statuts de l'association éta-
blis par la commission de réforme dé-
signée en mars dernier par l'assemblée
générale.

Il fallait la présence de 120 étudiants
pour que le quorum soit atteint I Ce
ne fut pas le cas. Une fois do plus...

LA FEN :
une fois de plus
pas de quorum
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Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01

Compte de chèques postaux 20 - 178

Nos guichets sont ouverts ou publie de 8 heures à midi
et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction répond ensuite

aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues Pavant-veille à 17 heures peuvent paraître le surlendemain.
Pour le numéro du lundi , les grandes annonces doivent parvenir à notre bureau
le vendredi avant 9 heures et les petites annonces, le vendredi également avant

11 heures. Pour le mardi, le lundi jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus à notre bureau jusqu 'à ]
18 heures ; dès ce moment et jusqu 'à 23 heures, ils peuvent être glissés dans
la boîte aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu 'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu 'à '
23 heures, nous n'acceptons plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée j

au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm , min. 25 mm. — Annonces locales 30 c, min. 25 mm.
Avis tardifs et réclames urgentes Fr. 2.—. Réclames Fr. 1.35. Naissances, mor-
tuaires 60 c. Petites annonces non commerciales à tarif réduit 25 c. le mot,

min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale :

Annonces Suisses S. A., « ASSA • agence de publicité, Aarau , Bâle, Bellinzone ,
Berne, Bienne, Fribourg, Genève, Lausanne, Locarno, Luceme, Lugano, Neuchâtel ,

Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Winterthour , Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

É T R A N G E R
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
90.— 46— 24.— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne, Yougoslavie et les pays d'outre-mer
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Délais pour les changements d'adresse
(minimum nne semaine)

la veille avant 8 h 30. Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30.
Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.

A l'étranger : frais de port en plus.

MISE A BAN
Avec l'autorisation du président du

tribunal de Boudry, l'HOIRlE ALEXAN-
DRE - EDOUARD DUBIED, représentée
par Me Jean-Paul Bourquin , notaire à
Cortaillod , met à ban ses immeubles
de Cortaillod , situés à la Poissine et
aux Landions, formant  les articles 3228,
71, 2850, 2848, 3850, 2851, 3220, 189!),
1179, 2056, 3361, 3360 du cadastre de
Cortaillod.

En conséquence, défense formelle et
juridique est faite à toute personne de
s'y introduire, sous réserve des droits
des tiers.

Les contrevenants seront poursuivis,
conformément à la loi, et les parents
et tuteurs seront responsables des in-
fractions commises par les mineurs
placés sous leur surveillance.

Cortaillod , le 12 mai 1969.
Par mandat de l 'Hoirie

Alexandre-Edouard Dubied :
J.-P. Bourquin not.

Mise à ban autorisée.
Boudry, le 14 mai 1969.

Le président du tribunal ;
Ph. Aubert
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fil] UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL

FÊTE D'ÉTÉ
Vendredi 30 mai 1969, à 20 h 15, au Théâtre de Neuchâtel

L'Orchestre de chambre Gymnase-Université joue s

Prélude, choral et fugue pour
piano de C. Frank
Sonatine pour piano de M. Ravel
Ouverture de l'opéra Déidamia de G.-F. Haendel
Dix pièces pour orchestre de Bêla Bartok

¦

Le Théâtre universitaire de Neuchâtel présente :

ALLEGRIA
pièce anonyme
Location à la librairie Reymond. Prix des places i 4.—,
6—, 8.—, 10.—, 12.—

Réduction» aux étudiants et membres passifs de l'orchestre
tur présentation de leurs cartes.

Samedi 31 mai 1969
do 1 1 h à 18 h, dans les jardins de l'Université

KERMESSE
(Avenus du ler-Mars - Rue des Beaux-Arts)
Stands internationaux - Spécialités étrangères

ATTRACTIONS - MARCHÉ AUX PUCES
Dès 21 h, dans les couloirs de l'Université (av. du ler-Mars)

BAL
emmené par les « Jumping Seven » et un orchestre
champêtre.

Tenue de ville. Entrées : Fr. 12.—, étudiants 6.— ; dames,
entrée libre.
Location au secrétariat de l'Université et à
l'entrée.

Le public est cordialement invité à partici per à ces
manifestations.

Nou s sommes en mesure de convier le public à une visite de nos

appartements en propriété
dans le quartier résidentiel
<La Récille> à la Neuveville
La maison d'ameublement

Perrenoud S.A., Bienne
a meublé selon ses idées un

appartement modèle
Combinez votre prochaine excursion avec un tour vers la charmante
Neuveville, et vous vous convaincrez sur place des nombreuses possi-
bilités qu'offre une « maison d'une famille sur étage » .
L'exposition est encore ouverte jus qu'au 31 mal :

Jours ouvrables : de 17 à 21 heures
Samedi et dimanche : de 10 à 19 heures
ou avec préavis téléphonique.

Nous at tendons votre visite avec plaisir.

IMMO BAU AG BERNE
Belpstrasse 16, 3000 Berne. — Tel. (031) 25 15 22.

MEUBLES PERRENOUD S.A., BIENNE. — Tél. (032) 3 08 07.

Importante entreprise de construction de Neuchâtel, cherche,
pour date à convenir,

EMPLOYÉ (E) DE BUREAU
pour travaux de calculation , offres , factures et salaires.
Activité intéressante, bonne rémunération, conditions de travail
agréables dans bureaux modernes, semaine de 5 jours, presta-
tions sociales intéressantes ; possibilités, pour personne ayant de
l'initiative, de se créer une situation d'avenir
Faire offres sous chiffres LB 1352 au bureau du journal.

WTmmm Garage R. WASER I
W l i  I Ml A u t o m o b i l e s

LNLLXJ TRIUMPH — MG — MORRIS

IMBMH O Rue du Seyon 34-38
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 5 16 28

T̂RIUMPH 1 chcrche I

manœuvre I
BfOBHS .,, . . . .

si possible avec permis de conduire. $M

MAISON FAMILIALE
A vendre à la Chaux-de-Fonds, quartier nord-est, belle
propriété comprenant 1 appartement de 5 chambres,
cuisine, bain ; 1 appartement de 3 chambres, cuisine,
douche, véranda , grande terrasse, balcon ; 2 chambres
indépendantes avec bain ; 2 garages ; 1 atelier de brico-
lage ; petite serre chauffée ; jardin d'agrément de
900 m2, très bien aménagé. Belle s i tuat ion , tranquille,
ensoleillée. Vue étendue.
S'adresser à Samuel Matile , agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

Vlllars-Burquin,
sur Grandson
A vendre

CHALET
vue imprenable,
4 pièces, 2 bains,
garage, cave,
1000 m2 de terrain .
Chemin goudronné.
Altitude 850 m.
Prix : 78,000 fr.
Adresse :
Gustave Henry,
Valeyres-sous-Ûrslns.
A la même adresse,
à l o u e r  pour le
mois de juin

CHALET
MEUBLÉ
3 lits, confort.

TERRAINS
Nous cherchons ,
pour locatifs ; offres
avec prix, situation ,
etc. Bottini ,
architecte,
Picrre-de-Vingle 14,
Serrièrcs-Neuchâtel.

A vendre
à la Côte-aux-Fées
jolie

MAISON
de deux apparte-
ments. S'adresser à
Maurice Leuba,
Les Pattets ,
la Côte-aux-Fées.

SAINTE-CROIX -
LES RASSES

Avec 38,500 fr., vous pouvez
acheter, dans une situation ab-
solument exceptionnelle, région
Sainte-Croix - les Rasses, alti-
tude 1100 mètres, sports été-
hiver, piscine à proximité, vue
incomparable et panoramique
de la Jungfrau au Mont-Blanc,

ravissant chalet
de vacances
pour 4 ou 5 personnes
Prix : Fr. 68,500.—.
Libre tout de suite.

AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY

ESTAVAYER-LE-LAC
Tél. (037) 63 24 24

CUDREFIN

CHALET NEUF
à vendre, 4 chambres à cou-
cher, grande salle de séjour ,
cuisine moderne, salle de bains,
tout confort.
Sur terrain concessionné près
du lac.
Gilbert Baumann, menuiserie,
Cudrefin, tél. (037) 77 13 77.

Lac de Neuchâtel
A vendre, à Cheyres près d'Es-
tavayer-le-Lac, à quelques mè-
tres du lac,

CHALETS NEUFS
comprenant salle de séjour, 3
chambres à coucher, cuisine,
W.-C, douche, garage , terrasse
couverte, électricité et chauf-
fage.
Prix : Fr. 58,000.—.
Terrain communal en location ,
600 m2 à 50 c. le m2.
Bail 99 ans.
Pour visiter, s'adresser à
Louis Perrin , constructeur,
1463 Chêne-Pâquier.
Tél. (024) 5 12 53.

Locaux industriels
A louer au centre de la Chaux-de-Fonds, ensemble ou
séparément, 3 ateliers de 320 m2 chacun. Très beaux
locaux, bien éclairés. Excellente situation.

S'adresser à Samuel Matile , agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

Couple (cinquantaine) cherche
appartement

de 2 14 ou 3 pièces pour cet été ou
début de l'automne, à Neuchâtel ou aux
environs.
Téléphoner au (021) 54 02 70. le matin,
ou demander l'adresse du No 1336 au
bureau du journal.

A louer au centre
de la ville

chambre
indépendante
Loyer mensuel 150
fr . + électricité.
Ecrire à case postale
789, Neuchâtel.

A louer

CHAMBRE
indépendante
à monsieur , part à
la salle de bains,
chaufface , à Auver-
nier. Tél. 8 22 07.

UKGErVT
100 francs de récompense à personne
pouvant procurer à couple sérieux et
solvable un

appartement
de 2 ou 3 pièces , entre Neuchâtel et
Cormondrèche.
Adresser offres écrites à F Y 1371, au
bureau du journal.

Maison bien introduite, située au centre de Neu-
châtel , cherche immédiatement un

magasin
(petit magasin ou commerce à l'étage)

environ 20-25 m2, pour la vente d'articles à la
mode.

Prière de faire offres sous chiffres 4718 à An-
nonces Mosse S, A., 8023 Zurich.

| Cours de vncances î
] 1 L'Ecole Bénédict cherche encore des familles ou I j
! ; I pensions disposées à accueillir des jeunes gens ou I !
j , I des jeunes filles du 13 juillet au 9 août et du 11 août I !

j  au 30 août. Offre à la direction , tél. 529 81. !

A louer , Hauterive, très bel appartement 3-
4 pièces dans immeuble résidentiel , grand
standing meublé ou non.
Neuchâtel-est, 2 pièces, confort dans immeu-
ble soigné, vue magnifique.
Téléphoner à : Gérances Berthoud (038)
4 13 41.

A louer à
Cortaillod-Village
pour le 24 juin 1959
appartement de 3
chambres tout
confort , cuisinière el
frigo installés.
Loyer mensuel
Fr. 305.—
+ charges.
Tél. (038) 6 44 22.

Baux à loyer
en vente au bureau

du journal

CÂTTOLICA
A louer appartement
de 2 pièces à 800 m
de la mer , pour juin ,
juillet , août.
Tél. 6 28 62.

La Sage,
sur Evolène
appartement de 4 ou
5 lits, disponible en
juin et à partir de
mi-août.
Tél. 5 45 76.

Dans immeuble très moderne

1 A LOUER
splendide appartement meublé

de 1 1/2 pièce
! avec cuisine, salle de bains, tout confort.

i j Mobilier anglais neuf , vue sur le lac, situa-
! j t ion tranquil le, i région ouest de Neuchâtel.
î | Libre : dès le 1er juin 1969.

j i Tél. (038) 5 86 54 pendant les heures de
; bureau .

MAISON FAMILIALE
A vendre au Val-de-Ruz, propriété comprenant 9 cham-
bres, 2 cuisines, bain. Buanderie avec machine à laver.
Chauffage général à mazout avec service d'eau chaude.
Carage. Possibilité de faire 2 logements. Parfait état
d'entretien. Belle situation , tranquille , ensoleillée. Vue
étendue. Jardin-verger de 1400 m2.

S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

IMMEUBLE
avec épicerie -mercerie
A vendre à la Brévine , la maison et le magasin d'épicerie -
mercerie de Mlle Jeannette Schneiter. Le bâtiment principal
comprend 1 appartement de 3 chambres, bain , central à
mazout ; 1 appartement de 5 chambres ; 1 magasin , 1 arrière ,
vastes dépendances. Annexe : 1 garage, 1 grand local. Déga-
gement 1200 m2.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobil ière , Fontaine-
melon. Tél. (038) 7 00 45.

TERRAIN À BÂTIR
A vendre, au Val-de-Ruz, belle parcelle de terrain de
4000 m2 divisible en 4, en zone de villas. Route, eau,
électricité, égout sur place, 18 fr. le m2.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

TERRAIN À BÂTIR
A vendre au Val-de-Ruz, dans une magnifique situation ,
parcelle d'environ 10,000 m2 divisible à volonté. Zone
villas ; 25 fr. le m2.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

MOTEL
A vendre, en Suisse romande, très beau motel en plein
rendement. Situation magnifique. Possibilité d'extension.
Affaire très intéressante. Nécessaire pour traiter, après
hypothèques : 350,000 fr.
S'adresser à Samuel Matile , agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

BAR A CAFÉ
et salle de jeux

à vendre au centre de Neuchâtel. Excellente affaire.

Bail de longue durée. S'adresser à Samuel Matile, agence
immobilière, Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

: i li— : ii ĵ —

BAR A CAFÉ
A vendre dans ville du Jura neuchâtelois. Conditions et
rendements intéressants. S'adresser à Samuel Matile,
agence immobilière, Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

P R O P R I É T É
A vendre, dans le canton de Neuchâtel, dans un cadre
et une situation exceptionnels, propriété comprenant
1 appartement de 5 chambres, 1 de 4 chambres et 1 de
2 chambres, tous trois avec bain. Chauffage général à
mazout avec service d'eau chaude. Garage chauffé pour
2 voitures. Parfait état d'entretien. Jardin-verger de
3000 m2. Vue panoramique et imprenable sur le lac et
les Alpes.
S'adresser à Samuel Matile , agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

P R O P R I É T É
A vendre, à Montmollin , ancienne propriété de 6 cham-
bres , cuisine , bain. Dégagement : 2800 m2. Situation
dominante, à 5 minutes de la gare. Vue imprenable
et panoramique sur le lac et les Alpes.
S'adresser à Samuel Matile , agence immobilière,
Fontainemelon.  Tél. (038) 7 00 45.

Ça y est ! elle a paru ! / *
ma petite annonce. Je comprends pourquoi tout est m\mmm âr
vendu depuis ce matin I Tout de même, ça paie l £j

LA FEUILLE D'AVIS FM J \



laque pour les cheveux HSHI. T̂ * J| , M en grande bombe Q
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QUESTIONS ET REPONSES AU SUJET
DES COMPTES 1968 DE COUVET

Dans la discussion chapitre par chapi-
tre concernant les comptes 1968 de la
commune de Couvet, plusieurs questions
émanant de conseillers généraux ont été
posé au Conseil communal. Comme nous
l'avons laissé entendre dans notre compte
rendu de la séance du Conseil général
de Couvet, nous en donnons ci-dessous
un aperçu aussi succinct que possible.

Un nouveau HLM (question de M. An-
dré Dupont, soc) : Un immeuble de 20
appartements au minimum sera construit
dans la région des Crêts-des-Côtes-Bertin
à la suite des trois tours Dubied et des
2 bâtiments actuellement en cours d'édi-
fication.

Tarifs électriques (question de M. Kurt
Stauffer , ren. cov.) : Tous les abonnés
de Couvet ne sont pas encore soumis
au tarif binôme mais la situation tend à
se régulariser.

Porche du cimetière (question de M.
Edouard Marlétaz, soc) : Une étude est
en cours pour la réfection du porche
du cimetière ; un premier devis montre
qu'il faudrait une somme do 25,000 fr.
pour le remettre en état. Cela en vaut-il
la peine ?

Candélabres de la rue Emer-de-V attel
(Idem) : Les candélabres de la rue Bmer-
de-Vattel seront revenus. Le Consefl com-
munal étudie la meilleure solution à ce
problème.

Entretien des rues et trottoirs (Idem) :
Le programme des travaux de cette an-
née prévoit la réfection de la rue Emer-
de-Vatted, de la rue du Progrès, de la
rue du ler-Mars, de la rue SaintnPierre
de la rue du Parc, du chemin du Ros-
sier, du chemin des Pins et celle des
trottoirs de la Grand-Rue, de la rue de
la Gare et de la rue Emer-de-Vattel. Un
ordre d'urgence a dû être envisagé pour
la réparation des tronçons les plus abî-
més.

Chemin du Mont (question de M. An-
dré Dunpont , soc) : Une solution est en
vue mais les complications n'ont pas man-
qué à la suite de l'éboulement survenu
il y a plusieurs années déjà dans la ré-
gion de la gare CFF de Couvet. Les
responsabilités n'ont pas encore été com-
plètement définies et ceci malgré 3 exper-
tises. La bataille de procédure continue.

Circulation à travers le jardin public
(question de M. Edgar Schick, soc) : Le
jardin public fait office de « vélodrome ».
Pour parer aux dangers que cela repré-
sente, il est envisagé d'interdire la circu-
lation dans ce lieu, pour que la sécurité
y soit totale. Une exception sera faite
pour les véhicules des sapeurs-pompiers.

Arrivée sur la T10 (question de M. An-
dré Dupont, soc) : La visibilité à la hau-
teur de la rue Jean-Jaoques-Rousseau n'est
pas excellente, voir les 3 accidents qui
viennent de se produire. L'arrivée sur la
Tïo à cet endroit devra faire l'objet d'une
nouvelle étude.

Recrutement des pompiers (idem) : Ce-
lui-ci a été fait selon les règles en vi-
gueur. L'effectif des hommes âgés de
21 ans a été suffisant pour le recrute-
ment de cette année.

DÉTA ILS AU SUJET DE L 'USINE
D'INCINÉRATION

DES ORDURES MÉNAGÈRES
Le Conseil général de Couvet a ap-

prouvé l'adhésion de la commune au syn-
dicat intercommunal d'incinération des or-
dures ménagères. La commission du bud-
get et des comptes, par la voix de son
président, M. Jean-Pierre Chételat, s'est
déclarée unanime quant à ce problème
très important.

Le président de commune Claude Eme-
ry a répondu à des questions posées par
MM. Jean Borel (soc), Kurt Stauffer (ren.
cov.), Yves Miinger (rad) et Gilbert Bour-
quin (lib). Il n'est pas possible d'envisa-

ger la récupération do la chaleur déga-
gée par l'incinération des ordures ; les
appareils sont trop onéreux et convien-
draient à pairtir d'une population do 100,000
habitants. Le coût do cette opération se-
rait disproportionné à son rendement ef-
fectif. Question transport des ordures, la
rationalisation du ramassage interviendra
dans quelques années. Les études pour
la construction de l'usine et son aména-
gement intérieur ont été poussées dans
les moindres détails. Le Conseil commu-
nal a donné la garantie que le devis
ne sera pas dépassé. Les odeurs et les
fumées dégagées par l'usine seront quasi
inexistantes même par temps calme. Les
visites effectuées ailleurs l'ont démontré.
L'Etat garantit de verser une subvention
de 40 % sur le montant do l'installation.
C'est une nouvelle qui, annoncée par le
conseiller communal Jean Pianaro, a été
accueillie avec satisfaction .par la totali-
té des membres du législatif de Couvet
et qui fera plaisir aux autorités commu-
nales et aux habitants de Fleurier, Tra-
vers, Noiraigue, Boveresse, les autres par-
tenaires du syndicat intercommunal d'in-
cinération des ordures ménagères au Val-
de-Travers.

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 15 :
Les Frère» Karamazov.

PHARMACIE DE SERVICE : Delavy
(Fleurier).

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE : votre médecin habituel.

La première fois qu'il est fait mention
de la foire de Couvet remonte à 1711.
C'est dire que les Covassons ont le respect
des vieilles traditions et qu'ils tiennent, plus
quo tout autre chose, à leurs deux « mar-
chés » annuels. La foire de printemps —
la plus importante — aura donc lieu de-

main, vendredi.

La date des foires a souvent été discutée
au sein de la population et en séance du
Conseil général. Autrefois , les dates étaient
fixées au 25 mai et au 12 novembre. En
1893, elles furent déplacées au 31 mai et
au 10 novembre. Depuis 1957, la Foire de
Couvet a eu lieu le 31 mai et le dernier

jeudi du mois d'octobre. Si le 31 mai était

Photo Schelling Fleurier

un samedi ou un dimanche, on attendait le
lundi. En data du 6 décembre 1968 (date
qu 'on peut considérer comme historique)
le Conseil général a voté — contre l'avis
de l'autorité executive covassonne — une
proposition tendant à fixer la foire aux der-
niers vendredis de mai et d'octobre.

Les foires de cette année auront donc
lieu les 30 mai et 31 octobre. Ce change-
ment a des raisons : comme on ne tra-
vaille plus le samedi et que certaines usi-
nes ou administrations de la place donnent
congé à leurs employés l'après-midi d'une
foire, le week-end n'en est que plus long
dès le vendredi à midi. Dans une grande
entreprise de Couvet, on a voté l'année pas-
sée sur le maintien ou la suppression de
ces deux demi-journées de congé. Les Co-
vassons de souche ont réussi à convaincre
assez d'électeurs et d'électrices pour que
ceux-ci se prononcent en faveur de la demi-
journée de congé, deux fois par année.
Mais lo résultat du vote a été très serré,
d'aucuns étant partisans d'une journée
complète do liberté, lo lundi de Pentecôte
en particulier.

La foiro do Couvet attire une grande
foule de visiteurs ; la population du village,
celle du Val-de-Travers et des Montagnes
avoisinantes , viennent se retremper dans une
ambiance toute spéciale et qui n'existe plus
clans les autres villages du Vallon. La
Grand-Rue sera interdite à la circulation
et envahie par des dizaines de vendeurs,
créant par là une vivo animation. Les écoles
de Couvet ayant congé, les enfants pour-
ront descendre et monter la Grand-Rue
tout à loisir ; avant d'aller faire un tour
ou deux de carrousels, ils prendront d'assaut

les revendeurs qui les situeront par leurs
objets, souvent hétéroclites, mais dont ils
ne sauraient se passer à l'occasion d'une
telle journée.

La foiro do printemps, c'est la journée
des horticulteurs et des jardiniers ; la vente
des plantons de légumes et de fleura con-

Une tradition
vieille de 258 ans

naîtra son succès habituel. Et les achats
de toutes sortes effectués , les « cabas > à
commission remplis , les sacs de touriste
des agriculteurs bien garnis, on se retrou-
vera dans un des restaurants pour savourer
un morceau de gâteau au fromage et dé-
guster un verre de Neuchâtel. Où si l'on
n'a pas envie de pousser la porte du café,
on trouvera de quoi satisfaire sa gourman-
dise aux stands des boulangers et pâtis-
siers qui offrent co jour-là des cornets à la
crème réputés et aux étalages des bou-
chers qui , sous l'œil du client , rôtissent
les saucisses dont l'odeur seule fait se re-
tourner le visiteur.

Quant au marché au bétail , il diminue
chaqu e année d'importance. Mais il est
remplacé par une grande exposition de
machines agricoles qu 'on peut admirer sur
la place de la Gare RVT. Si le commerce
du bétail tend à fondre comme neige au
soleil, c'est quo les transactions se font
do plus en plus dans les fermes. Et pour-
tant, c'est encore un spectacle que d'aller

suivre, en matinée, les conversations ani-
mées entre les paysans désireux de vendre
une génisse ou une vache, un marchand
< liquider » sa provision do porcs et de
porcelets et ceux qui ont envie do faire
une « bonne affaire ».

En y regardant de près, on retrouve
ci et là , les figures que Jules Baillod, un
authentique Covasson a décrites dans son
livre intitulé c Chez nous » : c Ce jour-l à,
qui est aussi un jour de foire au bétail,
toute la montagne descend au village. Les
paysans des Prises , des Sagnettes, du Lié-
coux, de Pierrenaud et même ceux du So-
liat arrivent à la foire. Ah ! qu'ils sont
pittoresques dans leurs amples blouses
bleues ou brunes , aux boutons de porce-
laine, avec leurs chapeaux de feutre plats ,
soigneusement conservés, leurs culottes de
c milaine s ou de toile bleu foncé et leurs
souliers ferrés aux solides « corgeons » de
cuir. Leurs grosses mains sont rudes, tor-
dues et calleuses et sur le pouce ils ont
un durillon qui provient de l'habitude de
traire... Ils arrivent donc vers huit heures
m matin , attachent leur bête à l'une des
barrières , près de la gare et attendent
l' acheteur. Comme ça peut durer et qu 'ils
ne sont jamais pressés ils font le tour du
marché. Us faut les voir s'arrêter devant
une vache , la mesurer de l' œil , la détailler
en connaisseurs , depuis la tète jusqu 'à la
queue ; puis s'en approcher , la tâter , lui
taper sur le cou , sur les cuisses... lui pal-
per le fanon ... rien que pour le plaisir. Et
les marchandages interminables ! Et les con-
versations avec les connaissancs qu'on re-
trouve là chaque armée ! >

Si le plaisir vous en dit , allez faire un

tour à la foiro do Couvet | vous n'en re-
viendrez pas déçu. Cette sympathique fête
populaire où l'on trouve presque tout ce
qu'on veut, est uno tradition qu'il faut con-
server à tout prix. Gens do chez nous et
d'ailleurs, bonne foire ! F. Jt

Le Messager boiteux est à Couvet ;
cette sympathique figure photographiée
l'année passée à la foire d'automne

de Couvet a vendu son almanach.
(Photo Avipress - RU)
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° D A c foi»AMEUBLEMENTS V!ZZ7J
La maison qui vous meuble à votre

avantage et à bon compte
Tél. (038) 9 62 21 H. Isler 2108 Couvet j

- POUR VOUS DÉSALTÉRER EN ÉTÉ...
VOUS CHAUFFER EN HIVER
UNE BONNE ADRESSE :

Â michel pellaton
fleurier tél. (038) 9 18 41
travers tél. (038) 9 67 45

charbon - mazout
bière - limonade

michel pellaton

Horlogerie - Bijouterie

R. MARTINET
Grand-Rue 1 — Couvet — Tél. 9 60 92

• Pendules neuchâteloises « Le Castel »

• Toutes réparations — Travail soigné

Service S Â \.

Couvet \j y

CHAUSSURES

Vaucher~9ïognar
FLEURIER (C) 9 10 37

UN ALPIN CHEVRONNÉ

Le style de chaussure
de montagne fonctionnelle cuir
sélectionné semelle tout terrain

Tout le monde connaît

IrTiteBa .1 1 J r _ k ' y9ylimm\*-\

LA BOISSON SANS ALCOOL A LA MENTHE

Léon Boichard — MOTIERS — Tél. 9 14 69

TÉLÉVISION
radio - enregistreur - disques

R. MONNIER
Concessionnaire des PTT

Dépannage après-vente garanti

Travers - Couvet - Fleurier
(?) 9 64 24 0 69 22 9 08 08

Les informations vaudoi-
ses sont publiées en
page /.

Semaine du mazout
à Couvet
Des vagons-citeme stationneront en gare de Couvet
au début de juin.
Profitez de l'occasion !
Les commandes sont reçues dans les magasins
COOP ainsi qu'au

51545
COOP NEUCHÂTEL

Le Cercle Républicain de Couvet a le
regret de faire part à ses membres du
décès de

Monsieur
Auguste ALLISSON

membre d'honneur.
Pour les obsèques, se référer à l'avis

de la famille.

màunsniEmm
Proclamation

(sp) Hier soir à l'hôtel de l'Ours à Tra-
vers ont été proclamés les résultats du tir
en campagne qui s'est déroulé récemment
dans cette localité. En raison de l'abon-
dance des matières , nous y reviendrons
dans notre prochain numéro.

(c) Vingt-cinq membres de la Société fé-
minine de gymnastique de Couvet se sont
rassemblées, à l'hôtel Central sous la pré-
sidence de Mme Claudine Bastardoz pour
une assemblée extraordinaire de leur socié-
té. Ces dames et demoiselles, qui partici-
peront en nombre à la fête de l'Union
montagnarde de Sainte-Croix le 1er juin,
et à celle de l'UGVT, à Noiraigue, les 7
et 8 juin prochains, ont fixé leur assem-
blée générale annuelle au 12 septembre
et leur match au loto au 8 novembre.

En raison du départ de la localité de
Mme Huguette Jaquemet, caissière de la
Société féminine de gymnastique, qui rem-
plissait cette fonction à la satisfaction
de ses collègues gymnastes, l'assemblée a
fait appel à Mme Anne-Marie Sandoz pour
la remplacer. Mlle Maria Brovelli devient
archiviste en remplacement de Mme San-
doz, nommée caissière.

La séance a été levée aux environs de
21 h 30 après que la présidente eut an-
noncé que plusieurs membres de la société
fonctionneraient comme aides à la prochai -
ne fête cantonale des Musique neuchâtel
loises à Couvet.

Nouvelle caissière
gymnaste

CHRONIQUE eu VAMPEj^AVERS
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(c) La « Paternelle » du Val-de-Travers a
constitué son comité de la manière sui-
vante : président M. Robert Marlétaz (Cou-
vet) ; vice-président M. Emile Steiner (Cou-
vet) ; secrétaire - correspondant M. Robert
Niggeler (Couvet) ; secrétaire aux verbaux
M. Marcel Calame (Couvet) ; caissier M.
Jean-Louis Gander (Fleurier) ; adjoint M.
Roland Dubois (la Côte-aux-Fées).

Responsables i du recrutement M. Jean-
Pierre Micheler (Mont-de-Travers, à Fleu-
rier M. Jean-Paul Cattin ; du calendrier ,
M. Robert Niggeler (Fleurier) ; des mani-
festations M. Léon Rey (Môtiers) ; des ca-
deaux M. Jean-Paul Cattin (Fleurier) ; ad-
joint aux manifestations M. Daniel Grun-
discher (Môtiers) .

La traditionnelle fête des familles aura
lieu le 6 juillet à Riaux sur Môtiers. Cinq
veuves avec six orphelins du vallon pou r-
ront bénéficier cette année de vacances au
chalet de la Cierne , à Châtel-Saint-Denis.

Le comité
de la « Paternelle »

est constitué

(c) Le caporal Frasse et le gendarme Aeger-
ter de Neuchâtel , spécialistes de la bri-
gade de circulation , ont passé à Cou-
vet dans les classes primaires de 1ères et
2mes années. Ils étaient chargés d'initier
les petits élèves du pavillon aux rudiments
de la circulation. De la théorie faite en
classe, élèves et maîtres sont allés ensuite
sur la route pour procéder à des exerci-
ces pratiques. Cette campagne d'éducation
routière 1969 est très utile à une époque
où les enfants — et spécialement les pe-
tits écoliers — sont dangereusement mena-
cés par le trafic automobile et d'autres
véhicules à moteur. Les leçons ont été sui-
vies attentivement par les écoliers.

Leçons d'éducation
routière

(c) Le Conseil communal a nommé M.
Robert Borel de Couvet comme préposé
au service des eaux de la commune de
Couvet et responsable du relevage des comp-
teurs électriques. M. Borel qui prendra ses
fonctions le 1er juin prochain, remplace
M. Jean-Jacques Février1 qui a quitté la
localité pour Genève.

Des vues d'avion
(c) Récemment au Foyer de» jeunes de
Couvet, M. Delbrouck, des Verrières, mem-
bre de l'Aéro-Club du Val-de-Travers, a
présenté de magnifiques diapositives en cou-
leurs aux jeunes membres de la paroisse
réformée.

Ces vues d'avion ont conduit les parti-
cipants à cette soirée, à découvri r de haut ,
le Val-de-Travers, la Romandie et les Alpes.
Ce fut une excellente « leçon » de géogra-
phie, les diapositives étant fort bien com-
mentées par l'auteur des photographies en
question. Poursuivant son activité , le Foyer
des jeunes de Couvet organise pour sa-
medi prochain une torrée à Champ-Petit.
Le départ pour cette soirée champêtre a
été fixé à 17 h 30 au local.

Un jumelage inédit
Des membres de la Société des samari-

tains de Couvet, MM. John Matthey, pré-
sident, Mme Georges Jampen et M. Giovan-
ni Spinelli ont participé dernièrement aux
cérémonies marquant le 20me anniversaire
de l'Amicale des donneurs de sang de la
ville de Dole. A l'occasion de cette fête,
la délégation de Couvet a accepté la pro-
position faite par leurs hôtes, de jumeler
les deux sociétés suisse et française, c'est-
à-dire la Société des samaritains de Couvet
et l'Amicale des donneurs de sang de
Dole. Un jumelage qui est peut-être l'an-
nonce d'une collaboration plus étroite dans
d'autres domaines et sur d'autres plans
entre ces deux villes.

Nomination
aux Services industriels

(sp) Hier à 17 h 05, au volant de la Land-
rover de la fabrique de meuble Droz et
Perrin, M. André Guignard circulait dans
la rue du Quarre à Couvet en direction est.
Sur la place des Halles, il ne respecta
pas le signal < laissez le passage » et cou-
pa la route à un cyclomotoriste, M. Ro-
bert Bobillier de Môtiers lequel roulait dans
la Grand-Rue du nord au sud.

Avec la roue avant de aa machine, M.
Bobillier heurta l'aile avant gauche de
la Landrover.

Blessé au visage, M. Bobillier a été hos-
pitalisé à Couvet par un automobiliste de
passage. La police cantonale est interve-
nue et a verbalisé.

Collision : un blessé

En prévision de la foire de demain , les
carrousels ont pris possession de la place
des Collèges au plus grand plaisir des
enfants. Trois « métiers > tourneront ces
jours prochains , ce qui est un succès
réjouissant de participation.

Par ailleurs , les bancs de foire ont été
sortis de leur entrepôt ; ils seront dispo-
sés de chaque côté de la Grand-Rue de-
main matin de fort bonne heure afi n
d'être prêt à accueillir les exposants qui ,
nous a-t-on dit, seront très nombreux pour
cette foire du printemps 1969 à Couvet.

Foire et carrousels



Un jeune guide se blesse
dans les Alpes valaisannes

De notre correspondant régional :
M. Jean-Marc Béguelin , âgé de 22 ans,

mécanicien de profession , était allé suivre
un cours de guide alpin. Samedi et diman-
che , il avait réussi les examens de ski.
Lundi, il devait subir quatre examens de
varappe. Il en réussit trois. Au quatrième ,
étant premier de cordée, il glissa et fit
une chute d' une trentaine de mètres par
rebondissements pour finalement tomber sur
des rochers. Des secours s'organisèrent im-
médiatement. Le jeune homme fut descendu
à la cabane Orny dans le massif du Mont-

Nouveau président
chez les jeunes

(sp) M. Pierre-Alain Devenoges, étudiant
a été désigné comme nouveau président
du c Groupe des jeunes » dont les séances
hebdomadaires ont lieu dans les locaux
du foyer de la cure protestante du Pas-
quier.

42 % de la cible
à atteindre

(sp) Dans la grande campagne de solida-
rité des « Chantiers de l'Eglise » , chaque
paroisse protestante du canton s'est vu
fixer une cible financière à atteindre pen-
dant une période de cinq ans. Fleurier
devait réunir la somme de 74,000 fr. Or,
à ce jour , seuls 31,000 fr. ont été versés
par la communauté réformée fleurisane,
soit 42 pour cent de la cible totale. Aussi
le collège des Anciens lance-t-il actuelle-
ment un appel pressant à tous les parois-
siens pour qu 'ils participent plus active-
ment à cette vaste « action cantonale » .

Blanc puis transféré à l 'hôpital de Sion au
moyen d'un hélicoptère. Il souffre de frac-
turcs aux poignets et à un pouce , de fis-
sures aux côtes, d'une plaie ouverte à une
jambe et de contusions sur tout le corps.

C'est un miracle que M. Béguelin n'ait
pas perd u la vie. Hier en fin d' après-
midi , il_ a été ramené au domicile de sa mère
au café de l'Industrie à Fleurier en disan t
qu 'il s'était déj à inscrit pour le cours de
l' année prochaine...

Un succès probable pour la
prochaine course d'orientation

L'Association suisse des sous-officiers,
section du Val-de-Travers, qui organise di-
manche sa 5me course d'orientation et
dont l'organisateur responsable est M. Jean-
Pierre Zurcher , de Couvet , a reçu les ins-
criptions de 320 coureurs. C'est un chif-
fre record. Les participants à cette mani-
festation qui sera en même temps la 3me
course nationale 1969 viennent de 16 can-
tons et la majorité de Suisse allemande.
L'équipe nationa l e de course d'orientation ,
formée de dames, de juniors et de cou-
reurs-élite, sera présente dimanche au Val-
de-Travers.

Les concurrents seront répartis en 12
catégories , 8 individuelles et 4 par équipe
de 2 coureurs chacune ; voici ces catégo-
ries avec, entre parenthèses, le nombre de
postes à trouver et la longueur de chaque
parcours : catégories individuelles : élite A
(14 - 13 km) ; élite B (13 - 11,5 km) ;
seniors (9 - 7,8 km) ; juniors : (8-9 km) ;
cadets ( 8 - 7  km) ; écoliers (6 - 4,5 km) ;
dames (12 - 10 km) ; juniors-dames (7 -
6,5 km) ; catégories équipes : élite C (13 -
11,5 km) ; EPGS (8 - 7 km) ; écoliers (6 -
4,5 km) ; dames ( 8 - 7  km).

Le rassemblement des 320 coureurs (ce
n'est plus un secret maintenant !) est fixé
au Mont-de-Boveresse dès 10 h diman-
che matin ; lo 1er départ aura lieu à
11 h 30 et la fermeture des postes de
contrôles se fera à 16 h 30. Les organi-
sateurs de cette importante course d'orien-

tation dont le succès est déjà assuré par
le nombre impressionnant des inscriptions
remettront 6 challenges et distribueront à
chaque coureur ayant terminé la course
dans les délais une médaille-souvenir. Bien-
venue au Val-de-Travers à ces participants
à la 5me course d'orientation de la sec-
tion de l'ASSO et aux membres de l'équi-
pe nationale suisse pour leur 3me course
nationale 1969 !

Au stade des Sugits
(sp) Le FC Buttes avait chargé un co-
mité spécial de lancer une souscription
— qui reste toujours ouverte — en vue
de la construction de local abritant deux
vestiaires , des douches, un dépôt de ma-
tériel et une buvette sur son terrain des
Sug its.

Avec des aides bénévoles, le gros œuvre
sera terminé sans doute à la fin du mois
tandis que l'aménagement intérieur sera
prê t pour la reprise du championnat suis-
se.

Avec les pompiers
(sp) Récemment a eu lieu à Buttes, l'exer -

cice général des pompiers, sous les ordres
du lieutenant Pianaro et d'un expert can-
tonal. Les démonstrations furent très in-
téressantes, moto-pompe, sauvetage de bles-
sés, au 3me étage d'un immeuble, la grande
échelle fut dressée. Heureusement que le
beau temps était de la partie. De nom-
breux enfants entouraient les pompiers du
village. Une fois tous les exercices terminés,
un cortège se forma qui conduisit les pom-
piers au hangar , où là , tous heureux, ils
reçurent leur petite rétribution.

Il y a 100 ans , l'église de Môtiers
subissait son troisième coup de foudre !
(sp) Peu de sanctuaires peuvent men-
tionner dans leur chronique qu 'en
trois siècles, Us ont subi quatre coups
de foudre ! Tel est pourtant le cas
de l'église de Môtiers dont la f lè -
che semble exercer une véritable at-
tirance sur les décharges électri ques
d'origine céleste.

Selon l'annaliste Jonas Boyve , la
foudre endommagea le clocher, dis-
paru depuis lors, le 16 août 1668.
En 1777, un nouveau coup détério -
ra derechef la tour et fendit la
grosse cloche.

U y a 100 ans, le 26 mai 1869,
la flèch e f u t  une fois  de p lus attein-
te par la foudre , s'enflamma et f i -
nit par s'effondrer sur le chemin
séparant le temple du prieuré Saint-
Pierre ; le pommeau crevé laissa
échapper des documents et le coq

subit quelques dommages ; grâce à
la robustesse du chêne, le beffroi
put résister, ce qui sauva les clo-
ches. La corniche en roc de l'angle
sud-ouest de la tour, fendue par la
foudre , tomba dans la soirée. Des
plans de reconstruction furent de-
mandés c) l'architecte Léo Châtelain ,
de Neuchâtel , et il f u t  décidé que
la pierre de Boveresse servirait à la
base et au corps de la flèch e, alors
que les parties exposées (sommet et
toits des lucarnes) seraient en pierre
d'Hauterive. Les maçons Antoine
Bassi, de Boveresse, et Joseph Mait-
lini, de Travers, se virent adjuger
tous les travaux de leur métier; le
charpentier Jean Gammeter f u t  char-
gé de l'érection des échafaudages ;
Charles-Louis Clerc, de Môtiers, li-
vra les crampons et les tirants de
f e r  nécessaires ; quant à la croix

terminale, c'est le maître serrurier
Frédéric Jequier, de Fleurier, qui la
réalisa. On espérait arriver à chef à
l'automne de 1870, mais le manque
de pierre, puis un terrible coup de
vent qui démolit les échafaudages le
9 octobre, renvoy èrent l' achèvement
à 1871.

Enfin le 13 juin 1963, un qua-
trième coup de foudre atteignit l'égli-
se de Môtiers, creusant des trous et
des saignées dans le chœur et la
chapelle Boy-de-la-Tour et mettant
hors d'usage toutes les installations
électriques. Fait à souligner : le coup
de 1869 avait eu lieu le jour même
de l'Abbaye môtisane et celui de
1963 se produisit également à la
date officielle de la même fête  vil-
lageoise. Il est des coïncidences qui
laissent perplexes... K.
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^̂ ŷ^^^Êm y ^̂ ^L^yy j
avec de l'eau gazeuse. mSiâ^^lP IL ,^N ™»£f^ Jj
Suze Bitter: un indice... du goût de la vie! '̂ ^^3  ̂ ,̂ fcB*Hi^^^

m
llffffilCf¦¦ Àf Wmm YHSW" I m1 IIIPIIP'XIILIII 11 1 ¦¦¦¦M m m

¦ZHZHZBZBZBZB

S 

COURS DE CUISINE POUR L'ÉTÉ U
Repas légers, menus pour les jours chauds, etc. W™™*

Cours de 4 leçons de 3 heures = Fr. 28.—

Début du cours mardi 3 Juin 1969 à 19 heures.

Renseignements et inscriptions :

ÉCOLE-CLUB MIGROS «j
11, rue de l'Hôpital — Tél. 5 83 48

¦ 
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Rue : c/o : 
Localité : Tel |

^
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S'inscrit pour le cours de cuisine pour l'été du mardi.
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HENNIEZ-LITHINÉE S. A. Sources minérales

(sp) Dernièrement , nous avons annoncé
que le Rotary-club du Valide-Travers
avait décidé de décerner chaque année
un prix de 500 f rancs  au meilleur ba-
chelier du gymnase pédagogique de Fleu-
rier, pour autant que sa moyenne ne
soit pas inférieure à 5.

Il convient d'ajouter à cette Informa-
tion que ce prix sera alimenté par les
revenus d' un fonds Inaliénable de 10,000
francs créé par les rotariens à l'occasion
du 40me anniversaire de leur club et
de l'inauguration du nouveau collège
régional.

Un fonds derrière
le prix du Rotary

(sp) Avec la sanction du Conseil d Etat
qui a été accordée, un travail important
va être entrepris à Buttes du point de
vue de la signalisation routière .

Une vingtaine de nouveaux signaux se-
ront posés principalement pour prévenir
des accidents en débouchant sur la route
cantonale. En outre, il y aura des passages
pour piétons et une place de parc pour les
voitures sera aménagée au centre du vil-
lage.

Signalisation routière

Retrouvailles
militaires

(sp) Répondant à l'appel de leur comité ,
trente-cinq membres de l'Amicale car. fr.
3-227 se sont réunis au restaurant de la
Poste, à la Côte-aux-Fées, sous la prési-
dence de l'appointé Jean Niederhauser , pré-
sident.

C'est avec grand plaisir que l'on a noté
à cette assemblée la présence du capitaine
Cavadini d'Auvernier, ancien commandant
de la Cp. et de plusieurs camarades venus
de différents cantons.

Après lecture du procès-verbal de la der-
nière séance, des rapports du président, du
caissier et des vérificateurs des comptes , le
comité sortant a été réélu en bloc pour une
nouvelle année.

Après un excellent souper suivi du café
offert généreusement par la commune de
la CÔte-aux-Fées, la soirée se poursuivit
par une causerie, avec des projections, de
M. Laurent Delbrouck des Verrières, pilote
civil. Les clichés représentaient de magnifi-
ques vues du canton de Neuchâtel . Ce
fut un enchantement pour chacun de dé-
couvrir le beau patrimoin e de cette région.

Pendant l'assemblée le comité a aussi si-
gnalé la célébration du vingt-cinquième an-
niversaire de l'Amicale en 1970. Une cour-
se aura lieu en Suisse centrale et le sergent
Ernest Strahm en assumera la réussite.

Des transformations
à la cure

(c) Après des travaux qui se sont éche-
lonnés sur de nombreux mois, la paroisse
de l'Eglise réformée évangélique de Mô-
tiers-Boveresse a pris possession officielle-
ment de la salle de paroisse de la cure
transformée et rénovée totalement et ceci
d'une façon aussi heureuse que réussie.
Cette salle, telle qu'elle est réalisée, pour-
ra satisfaire. Samedi soir, près de 140
convives participaient à un repas en com-
mun, repas suivi d'une partie récréative
très animée. Cette réalisation importante
a pu être menée à bien grâce aux fonds
paroissiaux, à la compréhension de l'ad-
ministration de l'Eglise, et au succès rem-
porté par l'émission d'un emprunt sans
intérêt auprès de membres de la paroisse.

CHROMBOUE PU VAL-PE-TRIIVERS
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(c) Le 1er juin 1969 entrera en vigueur
l'horaire d'été des compagnies de transport.
Il a été établi pour deux ans et sera vala-
ble jusqu 'au 22 mai 1971. L'horaire d'été
1969 prendra fin le 27 septembre.

Sur la ligne du Franco-Suisse, peu de
changements à noter. Quelques trains om-
nibus auront leur temps de parcours ré-
duit. Les trains-navette circuleront sur le
RVT comme à l'horaire actuel. La princi-
pale innovation sera la nouvelle relation
de jour Berne - Paris - Berne, dénommée
« Trains Intercity > . En partant de Beme,
peu après 8 heures , de Neuchâtel à 8 h 40,
on arrivera à Paris à 13 h 59, avec un
changement de train à Frasne. Au retour ,
en quittant la capitale française à 17 h 07 ,
on arrivera à Neuchâtel à 22 h 23 et à
Berne vers 23 heures. A l'aller , ce train
s'arrêtera à Travers et aux Verrières, tan-
dis que le soir il passera sans arrêt aux
Verrières, mais s'arrêtera à Tavers.

Une grave lacune, il n'y aura plus de
départ de Pontarlier après 18 h 05 le soir
pour les Verrières même, le train omnibus
Pontarlier _ départ à 21 h 25 en direction
de Neuchâtel étant supprimé. Pour le rem-
placer un nouveau train circulera au départ
des Verrières à 22 h 30 en direction de
Neuchâtel.

Sur les lignes postales, au départ des
Verrières, peu de changement , si ce n'est
que la course postale, circulant au début
de l'après-midi du lundi au vendredi , en di-
rection de la Brévine sera retardée de
2 heures. Elle quittera les Verrières à
16 h 30 au lieu de 14 h 30 comme jus-
qu 'ici. Elle permettra ainsi aux écoliers des
Bayards et de la vallée de la Brévine,
fréquentant les classes aux Verrières de
rentrer chez eux à une heure plus favo-
rable.

Vers une restauration
(c) A la suite du vote récent d'un impor-
tant crédit de 140,000 fr., les travaux ont
été mis en soumission aux Verrières. Ils
vont être adjugés de façon à débuter au dé-
but juin. La plupart des locaux du bâti-
ment ne pourront par conséquent plus être
utilisés. L'autorité compte que tout sera ter-
miné pour fin août prochain , permettant
d'envisager une inauguration dans le cou-
rant de septembre. Comme beaucoup le
suggèrent, souhaitons que la restauration
soit assortie d'un remplacement complet du
mobilier, car les bancs actuels, qui ont fait
leur temps ne sont plus guère appréciés.

Changement d'horaire
sur la route

et le rail



PORRENTRUY

(c) Hier après-midi, un trax d'une en-
treprise de Porrentruy circulait en ville
de la rue Achille-Merguin à la rue Tra-
versière. La boîte à vitesses du véhicule
sauta et une grande quantité d 'huile se
répandit sur la chaussée et la rendit
glissante sur une centaine de mètres.
La circulation fut interrompue le temps
de permettre aux ouvriers de l'entre-
prise et de la voirie de remettre la
route en état.

De l'huile sur la route Procès Meyrat à Vevey
M. Heira s'étonne de voir un architec-

te fribourgeois établi à Vevey donner dans
ces activités.

— On est obligé de se compromettre ,
monsieur le procureur. Si j' ai pris fait
et cause pour le Jura libre , c'est au tra-
vers de ma qualité de Romand.

— Meyrat , vous désapprouvez la vio-
lenc e, mais vous avez écrit le sigle du
FLJ sur les routes avant le procès 'de
Lausanne , avec d'autres. Donc, vous ap-
prouviez aussi bien les méthodes que les
intentions.

Meyrat est défendu par M. Roland Ma-
nuel et Perroud est défendu par M. Jean-
Frédéric Reymond.

Le président : Vous savez, Meyrat, que
Boillat avait promis à son directeur , M.
Evequoz , de ne pas tenter d'évasion. Vous
saviez qu 'il était très bien soigné , qu 'il
travaillait à la villa de M. Evequoz. Votre
rôle de tuteur devait être de parler à M.
Evequoz de la situation de Boillat. En tant
que tuteu r , vous aviez une fonction offi-
cielle. On vous faisait confiance. Il aurait
mieux valu qu 'on ne vous l'accordât ja-
mais.

AIDÉS
Perroud , de son côté, prit Boillat en

voiture, à sa sortie de Crêteloneue. Il l'em-

mena sur la route du Grand-Saint-Bernard ,
et il tomba en panne.

Les préposés au péage, dit-il, puis les
dépanneurs , lui donnèrent un coup de
main. Il conduisit Boillat jusqu'en Espa-
gne.

Meyrat est aussi poursuivi pour mena-
ces de mort , lettres anonymes , adressées
à plusieurs Jurassiens membres de l'Union
des patriotes jurassiens , personnes qui se
sont portées partie civile et que représen-
te M. Maurice Rochat.

Parmi eux , MM. Houmard , Pierre Gross-
niklaus , Jean-Claude Duvanel (Neuchâtel).
Des journaux ont également reçu do ces
lettres.

Dix-huit témoins sont cités , notamment
MM. Roland Béguelin , Roger Schaffte r,
Evequoz.

A la reprise de l'audience , le tribunal
entend les plaignants , notamment M. Ju-
lien Peter , maire de Bure , qui passa une
nuit de Noël , tous feux éteints , à veiller ,
attendant d'être attaqué , à la suite d'une
série de lettres de menaces. M. Henri Gei-
ser, conseiller national à Bienne reçut aussi
de ces lettres. M. Jean Wille, professeur à
Saint-Imier, secrétaire général de l'UPJ,
fut particulièrement visé comme tel. Quant
à M. Marc Houmard , industriel à Malle-
ray, il est représenté par procuration.

L'arrestation de Boillat en Espagne , fait
remarquer le président , a heureusement
calmé les appréhensions dans le public
(M. Geiser , pendant quatre mois, se le-
vait toutes les deux heures pour faire une
ronde). M. Wille explique comment on en
est venu à constituer les gardes civiques
pour surveiller les biens des personnes
menacées. Cette activité , entièrement liée
aux menaces envoyées d'Espagne et pos-
tées en Suisse (sans parler des coups de
téléphones anonymes), devient sans objet ,
le jour où l'on apprit l'arrestation de
Boillat , le 10 juin 1967.

LES TÉMOINS
On passe aux témoins. M. Michel Eve-

quoz, directeur du pénitencier de Sion et
de la colonie de Crêtelongue, explique le
séjour avec traitement de faveu r accordé
à Boillat en vertu de son excellente con-
duite. M. Evequoz était confiant, Boillat
lui avait formellement promis de ne pas
s'évader, promesse qu 'il lui renouvela par
la suite. Meyrat était au courant de ces
promesses et s'en porta garant.

M. Armand Gobât , maître secondaire
à Tavannes, vice-président de l'Union des
patriotes jurassiens , précise que les gardes
civiques n'avaient pas l'intention de s'en
prendre à qui que ce fût : c'était un
organisme de surveillance exclusivement. Ce
que confirme M. Roger Rubin, industriel
à Saint-Imier, vice-président de la section
locale de l'UPJ. Au surplus, ces mesures
étaient absolument justifiées. Il a lui-même
fait partie de ces gardes civiques, de même
que M. William Rollier, chef monteu r-élec-
tricien à Saint-Imier qui se mit spontané-
ment à disposition. Il n 'est pas membre
de l'UPJ et précise que les gardes civi-
ques ne furent pas une émanation de
l'UPJ. R. Bernard Lanoire, mécanicien à
Saint-Imier agit également spontanément,
sans être requis ou faire partie d'un quel-
conque groupement politique.

M. Jacques Biland , typographe, gendre
de M. Grossniklaus (propriétaire de l'Im-
primerie du Jura bernois à Saint-Imier),
confirme les craintes familiales et celles de
la population. De son côté, M. Marc-
André Houmard , industriel à Malleray,

fils du président de l'UPJ (dont la scierie
avait été plastiquée par Boillat, le 23 dé-
cembre 1963), a essayé d'être un élément
calmant vis-à-vis des inquiets.

— Il ne faut pas oublier que 1963 a
été terrible pour nous I On nous a même
accusé d'avoir provoqué cette explosion.
Mme Monique Wille , femme du plaignant ,
décrit le climat de peur qui régnait à
Saint-Imier depuis l' attentat à la ligne de
chemin de fer.

LA DÉFENSE
Voici les témoins de la défense : R.-Geor-

ges Buri , inspecteur de la sûreté à Lau-
sanne, enquêta en 1967 à la suite de
plaintes de Meyrat pour lettres anonymes
reçues. Mme Jacqueline Meyrat , femme de
l' accusé :

— Mon mari n'est coupable que d'une
chose , c'est d'être un trop bon Jurassien.

On en arrive aux témoins du séparatis-
me, , M. Roger Schaffter , professeur à Neu-
châtel , un des membres les plus impor-
tants du Rassemblement jurassien , rappelle
la solidarité de ce mouvement avec les
membres du FLJ, quant à leurs mobiles.
M. Schaffter dit de Meyrat : il est l'homme
qui répond à tous les appels au secours.

M. Heim : En vous solidarisant après
coup avec les auteurs des violences, ne
pensez-vous pas que vous grevez votre mou-
vement d'une certaine hypothèque ? • « No-
tre attitude est logique. >

Deuxième témoin : Roland Béguelin , jour-
naliste à Delémont , secrétaire du R.J., qui
définit les condamnés Hennin et Boillat
comme des « physiques ¦> . Il y a une
différence entre assister des évadés, les
secourir et favoriser une évasion, fait re-
marquer le procu reur.

M. Maurice Braillard , syndic de Mou-
don, évoque la personnalité de Meyrat
qui dirige la deuxième entreprise de la
place, au point de vue du volume des
affaires. A. Ernest , ancien préfet de Mou-
don, a ce joli mot sur Meyrat , cavalier
connu hier : « Tous les cavaliers foncent. »
M. Robert Briod , directeur de l'Office
vaudois pour le développement du com-
merce et de l'industrie, témoigne sur l'in-
dustriel dynamique.

J.-C. J.

Devant la Cour d assises du Jura, le
père incestueux clame son innocence

Le procès intenté à Antonio de L.,
ressortissant italien, domicile à Courtelary,
pour attentat à la pudeur sur la personne
de ses filles a repris hier devant la Cour
d'assises du Jura à Delémont. Le pré-
sident , Me Henri Béguelin, a d'abord don-
né connaissance du rapport des médecins
qui ont examiné les jeunes filles auxquelles
leur père aurait fait subir l'acte sexuel, ce
que les constatations médicales n'excluent
pas. Puis la Cour entendit la déposition
de la femme de l'accusé, âgée comme son
mari de 43 ans, qui a confirmé ses pré-
cédentes dépositions et affirmé qu'elle ne
se doutait pas, jusqu'au moment de l'arres-
tation, de ce qui se passait entre ses filles
et son mari. Le ménage allait bien, même
si le mari battait de temps en temps sa
femme, ce qui paraît normal à cette der-
nière I Enfin, deux témoins, amis de la
famille, ont été entendus, mais leurs dé-
positions n'apportèrent aucun élément nou-
veau. Quant au rapport du Dr Sehr, psy-
chiatre, il est accablant, étant donné qu'il
est apparu au médecin comme entièrement
responsable de ses actes, même s'il est
d'intelligence fruste. On ne peut retenir à
sa décharge aucune altération de la cons-
cience et aucune maladie mentale. A une
question précise du président, le psychiatre
ajouta qu'il croit à la sincérité des jeunes
fille» et qu'il ne peut s'agir, à son avis,
d'une machination ourdie contre leur père.
.Antonio de L. a été six mois en observa-
tion à l'hôpital psychiatrique de Bellelay,
dont le Dr Sehr est directeur.

A la reprise de l'audience, l'après-midi ,
la Cour étudia d'abord , sur la base d'une
reconstitution photographique, la scène du
viol de la fille aînée, viol qui se serait
produit dans des circonstances particulière-
ment odieuses : jeune fille frappée à coups
de poing, menacée avec un couteau de
boucher puis attachée à un Ut et violentée.
Cependant, le témoin qui comparaîtra bien-
tôt, le Dr Greuter, de l'Institut médico-
légal de l'Université de Berne , dira combien
cette version apportée par la jeun e fille
est fragile. Les choses ont certes pu se
passer ainsi, mais seulement si la jeune
fille était consentante, ou passive, ou terro-
risée. Si elle a opposé la moindre résistance,
le père n'a pas été en mesure de la lier

au lit comme elle l'a indiqué. En outre ,
scientifiquement parlant , il est extrêmement
peu probable que l'enfant dont a accouché
la jeune fille soit le fruit de cette union
imposée, puisque le jour — ou les jours,
car la déposition a été modifiée sur ce
point — où cette scène de violence se
serait passée, la possibilité de fécondation
n'excède pas 1,6 %.

POUR UNE PEINE SÉVÈRE
L'administration des preuves étant ter-

minée , la parole est donnée au repré-
sentant du ministère public , Me Oscar
Troehler , procureur du Jura , qui abandon-
nera l'accusation de viol et d'inceste , mais
maintiendra l'attentat à la pudeur sur les
trois plus jeune s filles. M. Troehler est
bien conscient que les enfants , et les filles
en particulier , ont tendance à fabuler dans
co domaine délicat. Mais les déclarations
d'enfants suffisent à établir la culpabilité
lorsque, sur l'essentiel, elles sont persistantes
et concordantes.

Les trois plus jeunes filles ont fourni sur
les actes de leur père des détails qu'elles
ne peuvent avoir inventé et elles n'ont
jamais donné l'impression de répéter une
« leçon » que leur aurait apprise une mère
vengeresse. En outre , les trois filles n'ont
pas eu de contacts entre elles avant leur
audition , et leurs dépositions sont concor-
dantes. C'est pourquoi le procureur a la
conviction profonde que Antoni o de L.
est coupable d'attentat à la pudeur de ses
enfants et il demande une condamnation
dans ce domaine. Pour ce qui est du cas
de la fille aînée, comme nous l'avons déjà
dit , Me Troehler reconnaît qu 'il y a trop
de contradictions et de variations dans les
dépositions pour qu 'il puisse demander une
condamnation sur ce point . Il demande
donc à la Cour l'acquittement pur et
simple de l'accusé dans ce domaine. Quant
à la peine , elle doit être proportionnée
à la culpabilité de l'accusé, par conséquent
elle doit être sévère. Antonio de L. a
profité de sa situation de chef de famille
et de la confiance que ses filles avaient
en lui. L'expert psychiatrique a démontré
qu 'il était un obsédé sexuel et qu 'il était
entièrement responsable. Le procureur re-
quiert donc une peine de trois ans et demi
de réclusion dont à déduire, non pas toute
la préventive dont la longueur a été pro-
voquée par les dénégations de l'accusé,
mais 281 jours seulement. II requiert , en
outre , la privation des droits civiques durant
quatre ans et la déchéance de la puissance
paternelle et l'expulsion du territoire de
la Confédération pendant dix ans.

DES POINTS D'INTERROGATION
Lu défense d'office , au terme d'une plai-

doirie très nuancée , demandera l'acquitte-
ment de l' accusé , une indemnisation équi-
table et la mise des frais et dépens à la
charge de l'Etat. A aucun moment l'avocat
n'affirmera que son client n 'est pas cou-

pable , mais il fera ressortir tout au long
de sa plaidoirie qu'un doute grave subsiste
dans tous les domaines. « Il y a suffisam-
ment de points d'interrogation dans cette
affaire , déclara-t-il, et suffisamment d'élé-
ments troublants pour que mon client puis-
se être mis au bénéfice du doute ». Et
pour étayer cette affirmation , il relèvera
le fait que l'accusé n'a jamais cessé de
proclamer son innocence, le fait aussi qu'un
coup monté contre lui par sa femme ne
soit pas du tout exclu. Il se posera des
questions sur l'origine de la dénonciation
et insistera longuement sur le fait que
l'accusation repose uniquement sur la dé-
claration de fillettes. Il relèvera enfin cer-
taines contradictions dans les dépositions de
ces filles et s'étonnera du fait que, bien
qu'étant sœurs, jamais elles ne se sont
faites de confidences sur la conduite de
leur père à leur égard.

UNE MACHINATION
Après réplique du procureur et duplique

de l'avocat, la parole est donnée une der-
nière fois à l'accusé qui s'étendra longue-
ment et avec force gestes sur la machina-
tion montée contre lui par une femme
qui avait longuement prémédité sa ven-
geance. Il dénoncera encore une fois les
monstrueux mensonges inventés pour se
débarrasser de lui, s'en remettra à la
conscience des juges. Le verdic t sera rendu
ce matin à 10 h 30.

LE 10 JUIN
La cour siégera à nouveau le 10 juin

prochain. Il s'agira alors d'une affaire qui
avait défrayé la chronique du Jura sud ,

il y a tantôt deux ans, lorsqu 'un représen-
tant, E. Z., de Reuchenette, avait abattu
sa femme d'un coup de mousqueton. Z
comparaîtra sous inculpation de meurtre ,
éventuellement de meurtre par passion.

Bévi

SORVILIER

200,000 fr. de dégâts
(c) Dans la nuit de mardi à mercredi , vers
1 h 40, l'alarme était donnée dans le villa-
ge de Sorvilier. La ferme sise au centre
de la localité , propriété de M. Christian
Niederhauser , étai t en flammes. Malgré la
prompte intervention des pompiers, seul le
bétail , soit 6 vaches et 4 génisses put être
sauvé. Le mobilier, le matériel agricole, le
restant de fourrage ont été totalement dé-
truits. Les dégâts s'élèvent entre 190 et
200,000 fr . environ. Quant aux causes du
sinistre , elles ne sont pas encore con-
nues.

Une ferme
détruite

par le feu

Office de récupération des pensions
alimentaires : pour le premier juin

De notre correspondant :
Bienne aura, dès le 1er juin 1969, son

office de récupération des pensions alimen-
taires. L'Association des sociétés féminines
de Bienne, qui groupe 30 sections de la
Société des femmes (professionnelles, reli-
gieuses et politiques) avec un total de trois
mille membres, vient de créer un office
de récupération des pensions alimentaires
à l'instar d'autres cités suisses. Depuis de
longues années, ce projet germait. C'est en
1964 que l'on démarra péniblement , mais
avec beaucoup de courage et de ténacité.
Grâce aux subsides de c Pro-Juventute »,
de l'Association suisse féminine de Bienne ,
grâce à la compréhension des autorités tant
cantonales que locales, cet office pourra
ouvrir ses portes dès le 1er juin. Son
travail principal sera d'accorder des con-
sultations tant en français qu 'en allemand
aux femmes divorcées et mères célibataires
qui , comme on le sait, ont trop souvent
beaucoup de peine à se faire payer les
pensions auxquelles elles ont droit. Les col-
laborateurs de cet office ont été désignés
comme suit : consultations alémaniques Mme
Herren , consultations françaises Mme Ker-
nen , assistante juridique Mlle Jost, con-
trôleur financier M. Schreier. Les consul-
tntinns auront lieu le 1er et le 3me lundi

de chaque mois pour les Alémaniques , les
2me et 4me lundis de chaque mois pour
les Romands ; ces consultations auront lieu
de 19 h 30 à 21 h 30, dans un des locaux
du Quai-du-Haut No 6.

Cette séance d'information était honorée
de la présence de M. Marcel Hirschi , pré-
fet , qui remercia au nom des autorités les
initiatrices , de M. Hanni , des œuvres so-
ciales de Bienne , de M. Chédel , assistant
social. Elle était présidée par Mme C.-L.
Renggli.

Le faux agent de police
avait encaissé une amende

De notre correspondant :
Hier matin, sous la présidence de M.

Raphaël Barras, le tribunal criminel de la
Sarine a jugé un je une homme de Fribourg,
âgé de 24 ans, marié et père de famille ,
qui fut reconnu coupable de vol , violation
de domicile, dommage à la propriété, escro-
querie et usurpation de fonction.

En janvier 1969, B. avait cambriolé les

locaux des grands magasins de Fribourg,
où il avait pénétré par effraction. Dans
les vestiaires , il déroba des stylos , seize clés ,
des tickets de prix et autres objets sans
aucune valeur , qu 'il jeta par la suite. Il
ne tenta même pas de pénétrer dans le
local de la caisse, clairement indiqué , car
il fut soudain pris de scrupules... En fé-
vrier dernier , il cambriol a également le
tea-room « Capri », où il s'empara de
50 francs , de timbres d'escompte et de
clés à nouveau.

Plus drôle est le coup qu 'il perpétra le
8 mars vers minuit. Un bon Fribourgeois
cherchait son vélomoteur , qu 'il avait laissé
dans les environs de la gare, et qu 'on lui
avait volé (ce véhicule fut retrouvé une
dizaine de jours plus tard à Romont) . B.
se fit passer pour un agent de police en
civil et s'offrit pour procéder aux recher-
ches. Il dressa un procès-verbal , avec un
crayon qui lui fut prêté par sa victime,
puis lui demanda 40 francs pour frais de
recherches , somme qui lui fut remise naï-
vement.

Claude Pochon , substitut du procureur
général , releva les inconséquences et les
bizarreries de l' attitude de B.., mais aussi
ses démêlés récents avec la justice , pour
de semblables raisons. Il requit 8 mois
d'emprisonnement. Le défenseur d'office fit
valoir que les mauvais coups de son client
n'améliorèrent en rien sa situation financière
en piteux état , et estima qu 'une grosse
blague n'était pas une usurpation de fonc-
tion. Jugement : 5 mois d'emprisonnement
avec sursis pendant 5 ans, soumission à
un patronage.

(c) L école doit jou er auprès de la
jeunesse un rôle d'éducation et de
formation générale : c'est peut-être
une lapalissade, mais il faut bien
constater que le système scolaire tra-
ditionnel fait que cet idéal est ra-
rement cerné de près. Dès lors, une
initiative prise dans le cadre de l'éco-
le secondaire de la Veveyse, à Châ-
tel-Saint-Denis, mérite une attention
particulière. La société des anciens
élèves et des amis de cette école
secondaire organise en effet, samedi
31 mai, une manifestation compre-
nant deux volets culturels : une ex-
position de dessin et un concert
qui sera donné à la salle de ci-
néma de la maison des œuvres.

L'exposition de dessin, élaborée
sous la direction de M. Alex-André
Delay, professeur à l'école secondai-
re et artiste-peintre, a le mérite de
rendre les enfants sensibles au lan-
gage de l'art moderne. Trois prix
seront décernés par le public, et
trois autres par un jury.

Le concert, qui sera conduit par
le directeur de l'école, M. Marcel
Delley, veut être le condensé d'une
initiation des enfants à la chanson
profane. ,

Soirée culturelle
à l'école secondaire

BURE: UNE VOITURE
PERCUTE UN ARBRE
2 blessés grièvement atteints
(c) Dans la soirée de mardi, nne
voiture conduite par M. Guélat, de
Bure, qui circulait entre Courgenay
et Aile, a quitté la route et heurté
un arbre. Le conducteur est indemne,
mais ses deux passagers sont griè-
vement blessés. Il s'agit de Mme Ma-
rie-Cécile Roy, 26 ans, de Vendlin-
court , qui souffre d'une commotion
cérébrale , d'une plaie au front, du
poignet gauche fracturé et de contu-
sions, et de M. Jean-Louis Cresier,
21 ans, de Bure, qui a une fracture
du crâne, des plaies au cuir chevelu
et une commotion cérébrale. Tous
les deux ont été hospitalisés à Por-
rentruy. La voiture est démolie.

BUSSWIL

(c) Hier après-midi , à 15 h 45, l'am-
bulance était demandée sur un chan-
tier de Busswill , où un ouvrier venait
de faire une chute de plus de 20 m
de haut d'un silo. A l'arrivée de l'am-
bulance, le malheureux était mort. Il
s'agit de M. Gunthcr Widmann , né en
1935, contremaître , domicilié à la rue
Scholl 19 à Bienne.

Il se tue
©a tonabfiant

d'un silo

= Les conseils communaux des Geue-
= vez, Montfaucon et Lajoux se sont
= réunis en séance ù Montfaucon, der-
H nièrement , pour étudier la proposition
= qui leur a été faite par les autorités
= fédérales de racheter les domaines que
H la Confédération possède aux Fran-
H ches-Montagnes. Cette proposition de-
= vrait mettre un terme à la lutte que
= les Francs-Montagnards livrent contre
H toute implantation militaire ou parami-
H litaire sur leur Plateau.
y  Les trois conseils communaux ont
= décidé, à l'unanimité des membres pré-
= sents, de poursuivre l'étude sur les mo-
is dalités de rachat. Comme il s'agit d'une
= somme importante, soit 3 millions
= 600,000 fr., si l'on excepte le devis
S de reconstruction de la ferme de
= « Sous-la-Côte », U s'agira maintenant
H d'étudier dans le détail le plan de fi-
§§ nancciuciit, car il va de sol qu'un tel
II montant ne pourrait être pris totale-
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ment en charge par les trois commu- =g
nes intéressées. =

Les assemblées municipales des com- =
munes respectives se prononceront en ||
dernier lieu sur la question du rachat, ||
ceci après que toutes les démarches =
avec les autorités fédérales auront été =
menées à chef. s

Les trois communes intéressées fe- p
ront tout pour que ces terres puissent =
être rachetées et sauvegardées, et de- =
mandent à chaque Franc-Montagnard s
et à chaque Jurassien de prendre cens- =
cience de ce grand problème.

Dès que les modalités de finance- ||
nient seront établies, des informations =
plus précises seront rendues publiques. =

Pour les trois conseils communaux : ||
le maire des Genevez : =

Robert Humair =
Le moire de Montfaucon : =Pierre Panpe =

Le maire de Lajoux : p
Nicolas Crevolsier S
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I Le rachat des terres de la I
I Confédération est à l'étude I

(c) Trois enfants de la région se sont bles-
sés hier en Jouant et ont été admis à l'hô-
pital. Le jeune Yves Rondez, 11 ans, de
Cornol, s'est fracturé le poignet droit et
fissuré le gauche. La petite Danièle Varrln ,
4 ans, de Seleute, a subi nne commotion
cérébrale. Enfin, le Jeune Jean-Pierre Bla-
ter, 14 ans, de Boncourt, s'est fracturé
l'épaule gauche.

Trois enfants se blessent
en jouant
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| Libres opinions • Libres opin ions • Libres op inions 1

g La plus grande force politique de

 ̂
notre pays est la force d'inertie.

H On se dit pour le progrès, mais
= Inconsciemment on n'en veut pas
= dès qu'il risque de déranger vos
= petites habitudes et de compromet-
Il tre vos petits intérêts. Alors on
S vient avec des arguments de poids,
f̂ moraux, sociaux, économiques, irré-

H futables au premier abord, on in-
g voque les principes les plus nobles,
S on s'élève jusqu'aux sommets du
M lyrisme — alors qu'en réalité on

 ̂
s'oppose à tout changement suscep-

3 Mble de vous tirer de votre som-
M nolence et de vous astreindre à
H certains efforts. Quand on se dé-
= cide enfin à agir, il est souvent
= trop tard.
H Les exemples foisonnent égale-
= ment, dans notre bonne ville de
S Bienne. Pour ne faire de peine à
s personne, on se contentera ici
§§ d'évoquer le problème de la com-

 ̂
position du Conseil municipal.

J Origine et justification
[j des « non-permanents »

Jusqu'en 1908, l'exécutif ne com-
3 prenait qu'un seul fonctionnaire
H permanent, le maire, et huit conseil-
la lers municipaux. Puis, pendant dix
H ans, ils furent trois permanents,
= ensuite quatre, enfin, dès 1949,
H cinq, les non-permanents passant
H à six, cinq, puis quatre sur un
S total de neuf.
= On avait notamment considéré à
H l'époque que les non-permanents
H permettraient aux communes nou-
H vellement rattachées (Boujean en
1 1917, Mâche et Madretsch en 1920)
g de s'assurer à l'exécutif une repré-
= sentation équitable. Aujourd'hui, ils
H constituent un véritable anachro-
= nisme, et leur utilité est pour le
H moins contestable.
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Mais aussitôt qu'il est question
de conférer à notre exécutif une
structure plus rationnelle et plus
efficace en supprimant les non-
permanents et en augmentant le
nombre des directeurs, on proteste
à hauts cris :

Il est essentiel, déclare-t-on, de
maintenir au gouvernement des
sortes de « ministres sans porte-
feuille » qui assurent un contact
plus direct entre l'exécutif d'une
part, les partis et la population de
l'autre ; les non-permanents repré-
sentent « l'homme de la rue » au
sein d'un exécutif dont les mem-
bres risquent de s'hypnotiser sur
leur sp écialité ; neuf avis valent
mieux que cinq ; les décisions d'un
conseil ainsi constitué sont mieux
réfléchies, tiennent mieux compte
de l'opinion publique.

En fait, ces postes plus ou moins
honorifiques sont souvent l'apa-
nage de partisans fidèles, vieillis
sous le harnais, à qui l'on destine
cette récompense plus ou moins
platonique en remerciement des
services rendus.

En attendant, nous avons cinq
municipaux permanents pour six,
ou même sept directions : M. R.
Kohler dirige la police et les ser-
vices industriels ; M. F. Staehli,
maire, est chef de la mairie (nom-
mée en allemand «c Prâsidialabtei-
lung ») et des œuvres sociales.
(Dans certaines villes, les travaux
publics constituent deux directions :
génie civil et bâtiments).

Ne serait-il pas temps, comme
cela a déjà été souvent suggéré,
de supprimer les non-permanents
et d'augmenter le nombre des di-
recteurs , dont les fâches et les res-
ponsabilités ne cessent de croître ?
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S'il en a déjà fallu quatre il y a =
un demi-siècle, on peut certaine- =
ment admettre que six ou sept ne =
seraient pas de trop aujourd'hui. =

Une possibilité 1
Une solution logique, probable- H

ment opportune, consisterait à créer =
six directions distinctes : œuvres so- =
ciales, police, travaux publics, ser- §
vices industriels, finances, écoles. ^Quant au maire, il serait à la tête §j
des services de la mairie, d'un s
département des relations publiques =
(dont la nécessité me paraît évi- =
dente), aurait pour tâches de coor- =
donner toute l'activité de la com- =
mune et de la représenter. W

Une objection fréquemment sou- =
levée, c'est qu'une telle modifica- =
tion entraînerait des frais de lo- p
eaux et de personnel. En fait, le =
problème se poserait seulement =
pour les nouvelles directions de la =
police et des services industriels. ^Deux traitements de conseillers mu- W
nicipaux permanents seraient une s
bagatelle s'il pouvait en résulter =
un contrôle plus efficace encore et s
des prestations publiques plus =
satisfaisantes. g

Un maire, dit-on aussi, ne vou- ^droit pas être sans département, W
car il tient à rester en contact =
avec l'activité communale. Ce con- =
tact se révélerait certainement en- s
core meilleur si les tâches d'un =
chef de l'exécutif pouvaient être =
une bonne fois clairement définies. =

Mais vous verrez qu'on attendra s
jusqu 'au dernier moment, qu'on 1
adoptera alors en toute hâte la =
première solution à portée de main, =
quitte à s'en mordre les doigts =
par la suite. p

R. WALTER
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I Structure bizarre du Conseil municipal de Bienne 1

BÉVILARD

uranao rui i emouon, mardi, lorsqu'un
membre de la famille de feu M. Daniel
Charpilloz, premier président du Rassem-
blement jurassien, découvrit que sa tombe,
au cimetière de Bévilard, avait été profanée.
En effet des inconnus ont coulé du ciment
sur la partie terre et dans la vasque qui
ome la tombe. Une plainte a été dépo-
sée.

Profanation

BULLE

(c) .Hier vers IB n 13, un camion de
bière fribourgeois circulait de Bulle en
direction de Fribourg. A la sortie du vi-
rage à gauche situé au centre du Bry, il
sortit légèrement de la route, ce qui eut
pour effet de vider une parde du charge-
ment dans le fossé. L'incident se solde par
des dégâts.

De la bière dans le fosse

(c) Hier â 11 h 25, une collision s est
produite entre deux automobiles, au lieu-
dit « Im Grand ». Mme Lisa Burki, ha-
bitant à la route de Boujean 23, blessée
à différents endroits, a été transportée à
l'hôpital de Beaumont. Les dégâts sont éva-
lués à 10,000 francs.

A 17 h 45, une collision s'est produite en-
tre deux voitures à la place d'Orpond ; dé-
gâts.

Collisions

(c) Lorsque le print emps est là , les polices
cantonale et locale, le Touring-club suisse
ainsi que l'Association des moniteurs d'au-
to-école, organisent , traditionnellement , une
semaine en faveur de la circulation. L'an-
née dernière, cette période s'appelait < Edu-
cation routière » pour 1969, elle se dé-
nommera t Semaine d'information ».

Durant cette période , se tiendront à
Bienne-Nidau et à Port , des séances d'édu-
cation routière, une exposition de dessins.
Des tests auront lieu au Palais des con-
grès, ainsi qu 'un concours de circulation
auquel répondront les maîtres d'auto-éco-
les. D'autre part , une démonstration de
conduite aura lieu sur la place du stand
de tir de Boujean.

Semaine d'information
routière
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(c) Fidèle à une belle tradition , l'Auto-
mobile-club de Suisse conviait hier après-
midi 75 des pensionnaires de l'asile du
Gottesgnad de Mâche à une sortie en
voitures. Les participants au voyage sont
montés dans 22 automobiles et deux mini-
bus et se sont rendus en direction de So-
leure. A Taeuffelen, il leur fut servi les
« quatre heures » et à 18 heures, chacun
avait regagné la grande maison.

Election du préposé
à l'Office des poursuites
(c) Vendredi, samedi et dimanche, les
électeurs biennois auront à élire le préposé
à l'office des poursuites et faillites de
Bienne. Un Romand, M. Henri Guenin
est parmi les candidats. C'est l'occasion
unique pour la minorité de Bienne de pla-
cer l'un des siens parmi les postes clefs
de l'administration cantonale qui , sur les
13 titulaires, ne compte que deux Ro-
mands.

Sortie de pensionnaires
de Gottesgnad



L'entreprise de construction

PIERRE PIZZERA S.A., A BOUDRY,

cherche pour sa cantine

PERSONNE
sachant cuisiner et pouvant seconder le chef quel-
ques heures par jour, ainsi que le samedi et le
dimanche. Entrée début août ou date à convenir.
Etranger accepté. Bon salaire. Appartement à dispo-
sition. Tél. (038) 6 40 49.

ELECTRONA
Nous cherchons ouvriers comme

ajusteurs de relais
et

poseurs de câbles
Candidats débutants seraient formés
par nos soins .

Travaux propres et bien rétribués.
Nous demandons: Suisses ou étrangers
hors plafonnement.

Nous offrons : semaine de 5 jours ;
places stables.

Prière d'adresser offres, de se présen-
ter ou de téléphoner à

ELECTRONA ELECTRONA S. A., 2017 BOUDRY (NE).
> Tél. (038) 6 42 46.
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Pour nos ateliers « ENSEMBLIERS »

I nous engageons une

| COURTEPOINTIÈRE j
(

qualifiée. mI
I

II s'agit d'une place dans de bonnes con- m
ditions de travail, bien rémunérée.

Entrée immédiate ou à convenir.
Semaine de 5 jours, avantages sociaux d'une ¦
grande maison.

I 
Faire offres au chef du personnel n
des Grands Magasins
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i
AMANN + CIE S.A.

cherche

manœuvre
de nationalité suisse ou étranger hors
plafonnement pour divers travaux de
cave.

Faire offres à la Direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros 2002 Neuchâtel.

I

MÉTAUX PRÉCIEUX S. A., Neuchâtel

cherche :

MÉCANICIENS DE PRÉCISION
pour la fabrication d'étampes

AIDE-MÉCANICIEN
pour la gestion d'outillages.

Ce dernier poste conviendrait à une personne
ayant de l'expérience dans les domaines de
l'étampage et du découpage.

Places stables et avantages sociaux d'une gran-
de entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au service
du personnel.

Pour de plus amples renseignements, prière de
téléphoner au No (038) 5 72 31.

| EBAUCHES S.A. K9I» - lm
cherche une

O UV R I È R E
hahile et consciencieuse pour différents travaux
d'ajustement et de mesure.
Etrangère avec permis C acceptée.
S'adresser à Ebauches S. A, département Oscillo-
quartz, Brévards 16, 2001 Neuchâtel , téléphone (038)
5 85 01, interne 22.
!¦! Il 11 ¦ Ml«̂ ^——— ¦¦<
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cherche pour son atelier de terminages

I

METTEURS OU
METTEUSES EN
MARCHE
Faire offres ou se présenter a l'Ecluse 67 , 1er étage , Neuchâtel.

CARACTÈRES S.A. - NEUCHATEL
cherche

MÉCANICIENS-OUTILLEURS
et

MÉCANICIENS
pour différents travaux tels que :

POINTAGE
FRAISAGE
RECTIFIAGE
TOURNAGE
MONTAGE

Nous offrons un travail très varié et la possi-
bilité de permuter sur les différentes machines
de notre atelier de mécanique.
Appartements à disposition.
Les candidats de nationalité suisse, ou étran-
gère , ou au bénéfice du permis C, ou hors pla-
fonnement , sont invités à adresser une offre
manuscrite au chef du personnel ou à se pré-
senter à notre usine, jeudi excepté, rue du
Plan 30, Neuchâtel.
Nous garantissons une entière discrétion.

x .

Un budget de publicité bien étu-
dié augmente le rendement de
votre propagande et vous écono-
mise de l'argent. Les 18 succur-

sales et agences des

ANNONCES SUISSES SA
« ASSA »

réparties dans les villes de Suisse
tes plus importantes, sont à votre
disposition pour vous fournir tous
renseignements et devis, sans en-
gagement de votre part et ions
frais. N'hésitez donc pas à tes
consulter. Elles vous répondront

avec rapidité et compétence I

i
BULLETIN D'ABONNEMENT

Je m'abonne dès ce jour à

* la Feuille d'avis de Neuchâtel
• L'EXPRESS
• Jusqu'à fin Juin 1969 pour Fr. T.—

• Jusqu'à fin décembre 1969 . . . . pour Fr. 34,50

("k souligner ce qui convient)

Me oj s payer d'avance , nous vous enverrons une carte de versement.

Nom : _ 

Prénom : 

No el rue : 

I l

ocahté : N° PQ stal : 

SiqnaMjre : 

Ce bulletin est à retourner comme imprimé, sous enveloppe affranchie
de 10 centimes, à l a FEU IL LE D'AVIS DE NEUCHATEL

ou à L'EXPRESS

Service des abonnements
2001 NEUCHATEL
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ORGANISATION PROFESSIONNELLE SUISSE

cherche un

jeune
collaborateur
dynamique

pour des projets d'expansion en Extrême-Orient
et en Amérique latine.
Possibilités d'acquérir une formation à l'étran-
ger.
Condition demandée : formation économique ou
juridique.
Les candidats voudront bien adresser des offres
manuscrites, avec curriculum vitae, copies de
certificats, références et prétentions de salaire,
sous chiffres X 920,427 à Publicitas S. A.,
2500 Bienne.

CAFÉ - BAR L'ESCALE i
cherche pour entrée immédiate ou à
convenir

SOMMELIER (ÈRE) I
Faire offres ou se présenter au café-
bar L'ESCALE. Tél. 5 03 26.

Brasserie du Cardinal S.A.
entrepôt de Neuchâtel , cherche

chauffeur
poids lourd , et convoyeurs. Semaine de 5 jours ,
prestations sociales d'une grande entreprise.
S'adresser à la direction régionale de Neuchâtel ,
rue du Crêt-Taconnet 14. Tél. (038) 5 11 04.

. ¦— ¦ • ¦  -. . .

CARACTÈRES S.A.
NEUCHÂTEL
cherche

ouvrières
pour différents travaux en atelier et au con-
trôle.
Personnes de nationalité suisse ou au bénéfice
du permis C, ou hors plafonnement, sont invi-
tées à adresser une offre manuscrite au chef
du personnel de Caractères S.A., rue du Plan 30,
2000 Neuchâtel.
Nous garantissons une entière discrétion .

I
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m ,' et environs,

¦ VENDEURS¦ VENDEUSES
' -¦; \ Prestations sociales d'une grande entre-

"<>.: A prise.

%j \ Faire offres à l'office du personnel ,
Ĥ  Portes-Rouges 55. Tél. 5 37 21.

Feuilleton de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

par 5
BARBARA CARTLAM>

Traduit de l'ang lais par Dent/ se R E N A U D
— Si les vœux avaient des ailes , tout le monde

pourr aient voler , dit Dacia en riant. Allez pré parer le
dîner. Papa devrait rentrer d'une minute à l'autre , il
est déj à horriblement en retard. Je viendrai vous aider
dans un instant , j'ai des messages à inscrire pour lui.

— Encore des malades à voir ? demanda Christine.
Pauvre papa ! Quelle idée, aussi , d'être médecin !

Dacia hocha la tête en soup irant ; elle avait six
appels à transmettre à son père et cela signifiait qu 'il
avalerait son dîner en cinq minutes, ou bien qu 'il s'en
passerait. Il était plus ardu de s'occuper de lui que
de tout le reste de la maisonnée et elle se demanda une
fois de plus comment sa mère réussissait jadis à l'obli-
ger à prendre des repas et à se reposer.

Avec soulagement, elle entendit la porte d'entrée
s'ouvrir et elle courut dans le vestibule pour accueillir
le médecin. Elle vit avec tristesse qu'il avait l'air très
fatigué.

— Vous rentrez bien tard , dit-elle. Comment vous
sentez-vous ?

Sans répondre , il prit le bloc, près du téléphone, et
lut ce qui s'y trouvait inscrit.

— Est-ce tout ? demanda-t-il. Rien de Mrs Lane ?
— Son mari a téléphoné , elle va beaucoup mieux

et vous n 'avez pas besoin d'y aller, à moins que vous
ne passiez devant la porte. Il avait l'air très reconnais-
sant.

Le visage fatigué du docteur s'éclaira : il s'intéres-
ÉDITIONS JULES TALLANDIER

sait particulièrement à Mrs Lane et essayait pour elle
une nouvelle thérapeutique, en se demandant avec an-
goisse quel en serait le résultat.

— Sir Marcus veut vous voir, ajouta la jeune fille.
—¦ Sir Marcus comment ?
— J'oubliais que vous ne le saviez pas : sir Marcus

Cunningham , j' ai trouvé son nom dans son portefeuille.
C'est l'homme des avions... enfin , c'est ce qu 'affirme
Christine.

Le docteur Vancroft s'exclama.
— L'homme ries avions, sir Marcus Cunningham ?

Seigneur I je pense bien. C'est une personnalité très
importante. J'aurais dû demander un spécialiste immé-
diatement.

— Papa I Si vous doutez de vous et que vous de-
mandez un spécialiste pour tous les gens que vous
soignez , nous aurons vraiment trop à faire ! protesta
la jeune fille en riant.

— Peut-être mais pour lui... sir Marcus Cunnin-
gham ! Je ferais aussi bien d'aller le voir.

Le docteur retira son pardessus et le jet a sur une
chaise. En regardant ses épaules fléchies et ses cheveux
grisonnants, tandis qu 'il traversait le vestibule. Dacia
pensa avec angoisse qu'il se tuait de travail. Elle se
rappela le diner et demanda :

— Aurez-vous besoin de moi ?
— Oui, j'aimerais examiner la jambe. Quand as-tu

fait le pansement ?
— vers quatre heures et demie, quand j'ai apporté

le thé.
— Bon. Si le blessé se sent bien , nous pouvons lais-

ser aller les choses jusqu 'à la nuit , mais viens tout de
même.

Docilement bien que sans plaisir , Dacia suivit son
père dans la chambre. Sir Marcus était allongé sur
ses oreillers, mais semblait agité et tendu. Il jeta au
médecin qui s'approchait un regard agressif.

— Je commençais à croire que vous me laissiez
tomber, dit-il d'un ton accusateur.

— Je suis désolé de revenir aussi tard , répondit le
docteur Vancroft. J'avais une grave opération à pré-
parer. Comment vous sentez-vous ?

— C'est plutôt pénible... mais je peux le supporter.
— Je vais vous donner quelque chose pour calmer

la douleur , dit le médecin.
— Je ne veux pas de vos drogues ! gronda sir Mar-

dis. Je veux partir d'ici... demain , sinon ce soir.
— Très bien. Je vais voir à vous faire admettre

dans une clinique. Avez-vous une préférence ?
— Je ne veux pas aller dans une clinique , répliqua

sir Marcus avec impatience. Il faut que j' aille en Ita-
lie et vous allez m'aider.

— C'est impossible ! s'écria le docteur Vancroft. Ab-
solument impossible ! J'aimerais appeler un spécialiste,
sir Marcus , pour avoir une autre op inion que la mien-
ne.

— Une autre opinion ? Pourquoi ? Etes-vous inquiet
de mon état ?

— Non , mais vous avez de sérieuses contusions ,  une
jambe qui exigera beaucoup de soins pendant une
quinzaine de jours, et une commotion qui semble pas-
sée, répondit le médecin , mais les chocs sont d'étran-
ges choses. Etant pilote, vous le savez certainement.
Us peuvent avoir des conséquences à retardement et,
à mon avis, vous ne serez pas en état de voyager
avant deux ou trois jours au moins.

U essaya de s'asseoir et grimaça de douleur.
— Comprenez-moi , dit patiemment le docteur. Votre

cerveau peut approuver votre volonté , mais le corps
peut être extrêmement entêté. Si vous cont inuez à vous
agiter ainsi , vous allez beaucoup souffrir.

— Je me fiche pas mal de souffrir ! grogna sir
Marcus. J'ai un rendez-vous à Rome après-demain
et il faut que j'y aille.

Le docteur Vancroft regarda sa montre.
— Peut-être réussirais-je à joindre le professeur Bo-

"wer à son adresse personnelle , dit-il. U est chef de
clinique à l'hôpital Saint-Guy, mais il a une maison

de campagne près d'ici. Je vais lui demander de me
rendre le grand service de venir et de vous examiner.

— Si vous faites ça, je ne le paierai pas, répon-
dit sir Marcus rudement. Les spécialistes et les pro-
fesseurs ne m'intéressent pas. J'ai parfaitement con-
fiance en votre op inion , je suis sûr que vous avez rai-
son et que vous savez ce dont vous parlez. Mais il
faut que je sois à Rome mercredi et je vous demande
de m'aider à y aller.

Il avait presque crié les derniers mots, mais , à la
grande surprise de Dacia , son père se contenta de rire
et de s'asseoir sur une chaise à côté du lit.

—¦ Est-ce avec cette méthode que vous construisez
vos avions ? demanda-t-il. Est-ce là ce qu'on appelle
l'essor industriel ?

Les deux hommes se regardèrent , puis , après un mo-
ment , le visage sévère et crispé de sir Marcus se dé-
tendit et ses lèvres esquissèrent un sourire.

— Je regrette d'avoir élevé la voix , dit-il , mais vous
ne savez pas combien tout cela est grave et urgent.

—¦ Si vous me l'expliquiez ?
— C'est bien simple. Vous avez entendu parler du

Zeus, je pense ?
— Le nouvel avion auquel vous travaillez ? dit le

docteur. Oui, même moi, qui n 'ai jamais le temps de
lire les journaux , j' ai entendu parler du Zeus.

—¦ Bon. Nous avons commencé la fabrication , re-
prit sir Marcus. Les derniers essais ont été particuliè-
rement réussis ; mais voilà , avant que nous ne soyons
vraiment tout à fait prêts , que se présente pour nous
la chance de vendre un grand nombre de Zeus...

— Bravo !
— Il est naturel lement d' une énorme importance

pour ma maison , continua sir Marcus , et plus encore
peut-être pour le prestige des ailes bri tanniques , que
nous obtenions cette commande. Mais nous avons à
lutter contre une op iniâ t re  concurrence.

(A suivre.)

PRINTEMPS À ROME
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WON DER BRÂ a réalisé une petite merveille :

UPI SOUtien-gOrge jeune, dégagé, apte à satisfaire
toute coquetterie.

En dentelle térylène, blanc, noir, marine, rose, ciel, rouge;

jaune. Bonnets renfort demi-push, brides amovibles

permettant le dos nu. ^% 'm9 Ej kft

Tailles 32-36 A. B. Mm M

ET CETTE SEMAINE LES CONSEILS AVISÉS
DE LA CONSEILLÈRE YOUTHCRAFT

1er étage
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PAVILLON DE JARDIN
en métal solide, démontable, grandeur

264 X 250 cm, hauteur 2 m 02
Prix : Fr. 1284— et 798 
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AU TRIBUNAL DE POLICE DE LA CHAUX-DE-FONDS

DEUX PEINES D'EMPRISONNEMENT POUR LE
NON - PAIEMENT DE LA TAXE MILITAIRE

Le tribunal de police a tenu une au-
dience mercredi , sous la présidence de
M. Daniel Blaser , suppléant , assisté du
greffier , M. Urs Aesbacher.

J.-C. M. sans domicile connu et R.G.
domicilié à Rochdorf, sont condamnés :
le premier à 10 jours d'arrêts et le second
à 8 jours d' arrêts , pour non paiement de
la taxe militaire.

Mlle J. P. a disposé de meubles achetés
à crédit dont la créance a été cédée à
une banque. Elle est prévenue d' abus de

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du 27 mal 1969

Naissances : Sartor , Claudia , fille de
Bruno , maçon et de Dolores , née Parusolo.
Blaser , Florence-Corinne, fille de Jean-Pier-
re, employé PTT et de Simone-Monique ,
néo Buhler ; Bart Véronique , fille de Mau-
rice-André, carrossier et de Françoise-Ma-
rie-Renée, née Perrin ; Schneider , Patrick ,
fils de Pierre-Alain , employé de commerce
et de Evelyne-Marthe , née Barbezat ; Ver-
mot-Gaud , Murielle-Clémentine - Sophie ,
fille de Michel-Henri , employé et de Joset-
te-Jacqueline , née Dupraz ; Jacot , Christi-
ne-Nathal ie , fille de Pierre-André , manda-
taire et de Claudine-Antoinette , née Stauf-
fer ; Buchilly, Thierry-Léon , fils de Cons-
tant-Léon , employé CFF et de Nelly, née
André.

Promesses de mariage : Remy Jean-Clau-
de, dessinateur et Humm , Lena ; Ricken-
mann Jorg-Wem<r-F!riedricï), /travail leur
locial et Rudaz, Michèle-Anne-Marie ; Rast
Egon , coiffeur et Mauron , Suzanne ; Hu-
guenin , Christian-Jean-Pierre , Confiseur et
Thiébaud Josiane-Andrée.

Mariages civils: Masciangelo , Akiuino-Do-
menico , pierriste et Meunier , Yvctte-Jean-
nie-Gilberte-Marie ; Sievers , Peter , serrurier
et Blatter , Silvia-Hulda.

Décès : Charpie, née Frauchiger , Elsie ,
née le 22 janvier 1913 épouse de Gaston-
Francis, Paix 43 ; Vuille , Arthur-Léon , em-
ployé de commune retraité , né le 29 sep-
tembre 1889, veuf de Alice-Juliette , née
Berger , dom. Crêtets 143 ; Zanesco, Anto-
nio-Albino , doreur , né le 7 octobre 1901,
époux de Laure, née Brunner , dom. Paix
75 ; Girardbille , née Benguerel - dit - Per-
roud , Daisy-Madeleine , ménagère , née le
1 août 1931, épouse de Girardbille , Jules
Henri , dom. S. Mairet 15 ; Huguenin-Vir-
chaux, Marc-Ariste , horloger , né le 5 août
1878, célibataire , dom. Ld. Robert 110 ;
Bernhard , née Bargetzi , FIora-Georgine , mé-
nagère , née le 19 juillet 1S85, veuve de Ber-
nhard-Louis-Alcide , dom. 1er Mars 6 ; Gui-
gon, William Hippolyte , boîtier , célibataire ,
né lo 9 avril 1895, dom. Nord 27.

du 28 mal 1969
NAISSANCES. - Fawer , Jean-François ,

fils de Walter , employé CFF, et de Ma-
rie-José-Frida , née Roduit. Parel , Floren-
ce-Denise, fille de Michel-Yves-An dré , chauf-
feur , et de Denise-Georgette, née Jean-
Mairet. Schâr, Nicolas, fils de Fredy-
Walter , architecte, et de Marianne-Regi-
na , née Schmuki. Bertaglia , Valérie-Chan-
tal , fille d'Ennio, barman , et de Simone-
Madeleine , née Gagnebin.

PROMESSES DE MARIAGE. — Fa-
bregas, Eduardo, électricien , et Seguin, Jo-
sefa. Greco, Sebastiano , garçon d'office ,
et_ Fontana , Mire ille Kis , Kalman-Tibor
déménageur , et Meigniez , Claudine-Madelei-
ne. Torre, Giuseppe , chauffeur , et Santo-
ro, Anna-Nicoletla. Spode , Hermann-Hu-
bert , mécanicien-dentis te , et Brunet , Annie-
Denise-Thérèse. Pittet , Gérald-Alphonse
Emile , employé postal , et Martin , Moni-
que-Paulette.

DÉCÈS. — Musard , Pascale-Andrée , née
en 1968, dom. Saint-Imier. Staudenmann ,
Maurice-Christian , restaurateur , né en 1910,
époux d'Andrée-Julie , née Stauffer , dom.
Paix 83. Witz, Max-Erich , docteur en mé-
decine , né en 1910, dom. Commerce 17.
Augsburger , Léopold-Edmond , faiseur de
pendants , né en 1891, époux de Jeanne-
Marguerite , née Kampf. Graf , Alfred ,
employé de magasin , né en 1882, veuf de
Marguerite-Adrienne née Levard , Succès 3.
Blandenier , Irma-Rose, ménagère, née en
1886, dom. Locle 28. Juillerat , Gilbert-
Marcel-Eugène, bijoutier , né en 1905, époux
de Cristina-Francesca-Maria , née Locatelli ,
dom. Jt.-Droz 39. Jeanneret , Henri-Ulysse,
agriculteur , né en 1887, veuf de Louise-
Cécile, née Perrin.

confiance et de détournement d'objets mis
sous main de justice pour n'avoir pas in-
diqué à l'Office des poursuites que les
objets ne lui appartenaient pas . La cause
est renvoyée pour un complément de preu-
ve.

R. I. qui est prévenu d' avoir fait de
fausses déclarations dans son procès en
divorce conteste les faits. Son ex-femme
refuse de témoigner. La cause est renvo-
yée pour un complément de preuve. Un
témoin , Mme M. L. renonce au jeton de
présence non sans montrer une certaine
agressivité à l'égard du pla ignant et de
son avocat.

Le tribunal s'occupe d'une vieille affaire
déjà renvoyée. Il s'ag it de la plainte d' un
entrepreneur contre M. R.-T. et F. W,
qui sont prévenus d' avoir volé des planches
sur un chantier. Les prévenus nient fa-
rouchement , parlent en même temps et
interpellent constamment le plaignant. L'avo-
cat de ce dernier rappelle qu'ils ont été
jusqu 'ici dans l'impossibilité de prouver
que la marchandise leur appartenait. Les
huiles prélevées sur le bois correspondent
exactement avec celles utilisées par l'entre-
preneur. M. R.-T. est également prévenu
de n'avoir pas payé sa taxe milita ire ; celle-
ci est cependant payée maintenant. Le tri-
bunal clôt les débats et rendra son ju-
gement ultérieurement.

Le 25 mars 1969, un accident de la
circulation s'est produit à l'intersection des
rues A.-M. Piaget et Staway-Mollondin , au
cours duquel deux voitures sont entrées
en collision. E. L. l' un des prévenus dé-
clare qu 'il ne pouvait pas techniquement
se tenir à la droite de la chaussée quan d
l'accident se produisit. Il porta plainte
contre J. E. qu'il juge seul responsable.
Ce dernier certifie qu 'il circulait sur la
partie droite de la route et qu 'à son avis
il ne partage aucune responsabilité. Le tri-
bunal condamne E. L. à une amende de
50 francs et au paiement des frais de
40 francs. En revanche J. E. est libéré.

M. R. fut arrêté par un agent de la
police alors qu'il circulait avec un dispo-
sitif d'échappement en mauvais état. In-
terrogé il explique qu 'il entreprit immé-
diatement les démarches pour effectuer la
réparation. Le tribunal reconnaît sa bonne
foi , le libère et met les frais à la charge
de l'Etat.

F. C. est prévenu d'avoir roulé à une
vitesse excessive et d'avoir perdu la maîtrise
de sa machine. Plusieurs témoins affir-
ment qu 'au contraire , à la suite du départ
inattendu d'un automobiliste arrêté à un
stop, il a évité un accident. Le tribunal le
libère tout en mettant les frais à la charge
de l'Etat.

Au cours de l' audience , le tribunal a
donné connaissance de son jugement au
sujet de la plainte déposée par la com-
mune de la Chaux-de-Fonds , sur une aug-
mentation abusive du prix des loyers pra-
tiquée par M. L. et G. L. Le tribunal a
libéré les prévenus en faisant valoir qu 'il
n'y a pas eu usure de leur part. Les aug-

mentations pratiquées par les propriétaires
sont de l'ordre de 88 % pour les apparte-
ments de 4 pièces , de 78,5 % pour ceux
de 3 pièces et de 51 % pour ceux du
2 pièces.

BONNE FOIRE DE MAI
C'est par un temps splendide que s'est

déroulée la foire de mai , à Payerne. Cette
foire est la plus importante du printemps,
aussi y avait-il passablement de monde en
ville , où l'animation a été grande durant
la matinée. Fidèles au rendez-vous, les
marchands forains étaient particulièrement
nombreux et firent d' assez bonnes affaires.

Sur la place du Marché , il y avait abon-
dance de fruits et de légumes, ainsi que
des plantons de toutes sortes. On y trou-
vait aussi lapins et volailles en suffisance.
Les œufs du pays se vendaient 3 francs
la douzaine, ce prix étant inférieur à celui
de la foire précédente. Le parc aux ma-
chines agricoles présentait une grande va-

riété de machines en tous genres, et là,
les visiteurs furent également nombreux .

Il n 'y avait aucune tête de gros bétail
sur le champ de foire. En revanche, sur
la place de la Concorde , le marché au
petit bétail était comme de coutume , bru-
yant et abondant. On a dénombré 701
porcs , dont les prix ont subi une baisse
sensible. Les porcelets de six à huit se-
maines coûtaient de 130 à 160 francs la
paire ; ceux de neuf à dix semaine» va-
laient de 160 à 180 francs la paire. Les
jeunes porcs de trois mois se payaient de
90 à 105 francs la pièce , et ceux de
quatre mois , de 105 à 125 francs la pièce.
Le porc gras était coté de 2 fr. 90 à
3 fr. 10 le kilo, suivant la qualité.

Fête cantonale des chanteurs
neuchâtelois à

la Chaux-de-Fonds
Pour la seizième fois , l'Association des

chanteurs neuchâtelois organise sa fête can-
tonale avec concours. La fête a lieu tou s
les trois ans , les concours tous les six ans.
Les concours d'exécution par société se dé-
rouleront à la salle de musique , samedi 31,
en début d' après-midi avec réception de la
bannière cantonale vers 17 h 30. Le soir,
au pavillon des sports , gala par c Les Ar-
mcs-Réunies » et le célèbre quatuor pari-
sien « Les Quatre barbus ». Dimanche, le
matin , culte et hommage au pavill on des
sports , où se tiendront , les concours par
groupe, et où se fera entendre le grandiose
chœur final avec les 650 particip ants : tLa
prièr e du chanteur > , de l'abbé Kaelin.

Pour une meilleure
formation

des apprentis
La formation des jeunes à leur vie pro-

fessionnelle ne cessant de devenir toujours
plus difficile , quelques personnes se sont
unies pour étudier ce problème.Chacun
sait , en effe t , que l' apprenti se sent souvent
seul , livré à lui-même. L'expérience démon-
tre que les parents devraient plus souvent
se renseigner davantage , avant d' envisager
une profession pour leurs enfants . Il faut ,
au départ , les doter d' un niveau intellec-
tuel convenable pour leur permettre d'exer-
cer leur métier avec succès.

Le mercredi 4 juin prochain , au cours
d'un forum qui aura lieu à l'amphithéâtre
du collège primaire , quelques aspects des
jeunes gens se destinant aux métiers ouvriers
et artisanaux , seront présentés par plusieurs
orateurs . M. P. Fatton , professeur au cen-
tre professionnel de l'Abeille , parlera de ce
qu 'offre l'école , M. J-Cl. Roulet de la
structure de l' apprentissage et M. Ed. Schnei-
der des apprentis formés per les entreprises.
Deux jeunes gens venant de terminer leurs
études feront part de leurs expériences.

ONNENS

(c) Hier, dans le courant de la mati-
née, un viticulteur d'Onncns, M. Jules
Dagon, âgé de 72 ans, circulait au
guidon de son cyclo-moteur. Il tomba su-
bitement de sa machine et resta ina-
nimé sur le sol. Un médecin mandé
d'urgence n'a pu que constater le décès
dû vraisemblablement à une crise car-
diaque.

UN SEPTUAGÉNAIRE
MEURT AU GUIDON
de son cyclomoteur

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h 30 : Le Salaire

de la peur.
Casino, 20 h 30 : Les Bandits de Milan.

EXPOSITIONS. — Musée des beaux-arts:
19 tapisseries autrichiennes contem-
poraines.

Pharmacie d'office : Coopérative.
PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-

TAIRE : votre médecin habituel .

6 A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : Les Anges aux

poings serrés.
Eden : Camelot.
Plaza : Recherches.
Ritz : Les Aventures extraordinaires de

Cervantes.
Scala : Joanna.
CONFÉRENCE. — Club 44 : La contes-

tation dans l'Eglise catholique ro-
maine , par le R.P. Riquet, de Paris.

EXPOSITIONS. — Musée des beaux-arts:
Les achats de la ville de Vienne.

Centre professionnel de l'Abeille : L'art
graphique autrichien contemporain.

Galerie de l'A.D.C. : Le costume folk-
lorique autrichien.

Galerie du Manoir : Peinture de Ger-
trude Steckel.

Club 44 : Bernard Bygodt , peintre
français.

Pharmacie de service. — Coopérative,
rue Neuve 9.

Permanence médicale et dentaire. —
Le No 21017 renseignera.

BONVILLARS

le; ivime uiioeri r*.ecsites-uuperiuis ei sa
fille se trouvaient dans un pré non loin
de leur demeure à la Gotalle, commune
do Bonvillars . Un taureau de 18 mois se
trouvait à proximité et les bouscula. Fort
heureusement , l'intervention de leur chien-
ne put éloigner le danger. Toutefois , Mme
Kècskès, en raison des blessures reçues dut
être transportée à l'hôpital.

VUITEBŒUF
Une femme

boursier communal
(c) Mme Nanette Croisier-Champod , do
Vuitebœuf , vient d'être nommée au poste
de boursier communal avec entrée immé-
diate. Elle succède à son père , M. Al-
fred Champod , récemment décédé.

Des vandales...
(c) Il y a une dizaine de jours , après les
bals qui furent organisés à Vuitebœuf , les
abords de la cantine et la place de gym-
nastique ont été trouvés jonchés de dé-
bris de verre cassé, vraisemblablement par
des vandales , en fin de soirée. Une enquê-
te est en cours afi n de découvrir les au-
teurs de ces méfaits.

Attention au taureau !

[Dernière minute]

PARIS (AFP). — Misha Milosevic,
32 ans, alias Misha Slovenac, considéré
comme le témoin numéro un dans l'affaire
de l'assassinai de Stefan Markovic, l'an-
cien garde du corps de l'acteur Alain Delon
dont le corps avait été découvert fin sep-
tembre 1968, a été appréhendé à Paris,
dans la nnit de mardi à mercredi, ap-
prend-on de bonne source. Milosevic était
recherché depuis huit mois par les poli-
ciers.

Affaire Markovic :
le témoin No 1

appréhendé à Paris

Une voiture quitte la route
entre Valangin et Dombresson

L'état de la voiture...
(Presseservice, Peseux.)

Le conducteur est grièvement blessé
(c) Hier vers 3 h 30, M. Jean-Marc
Mantel , domicilié à Neuchâtel , circulai!
à vive allure au volant de son automo-
bile sur la route cantonale Dombrcsson-
Valang in. Arrivé au lieu-dit Bonneville ,
dans un tournant à gauche très pro-
noncé, il perdit le contrôle de son
véhicule qui sortit de la route à droite ,
faucha une borne de balisage , percuta
ensuite le parapet du pont qui enjam-
be le Morgucrc t pour finalement ter-
miner sa course dans le lit du ruisseau.
Etant donné la vitesse élevée à laquel-
le circulait M. Jean-Marc Mantel , le
choc fut extrêmement violent. Le parapet ,
long de 6 m, a été déplacé de 40 cm
et une partie de celui-ci a été projetée
dans le ruisseau. ;

Le conducteur a été grièvement blessé

aux jambes par le moteur qui a reculé
jusqu 'à la hauteur du siège avant. Il a
dû être dégagé de sa position par les
premiers secours de Neuchâtel qui l'ont
ensuite transporté à l'hôpital de Lan-
deyeux au moyen de l'ambulance. Le pas-
sager, M. Fritz Mani, domicilié à Neu-
châtel , a également été conduit à l'hô-
pital de Landeyeux par un automobilis-
te de passage. Il souffre d'une commo-
tion cérébrale, d'une luxation de l'épau-
le gauche et de contusions sur tout le
corps.

M. Jean-Marc Mantel a été soumis à
une prise de sang et son permis de con-
duire lui a été séquestré. L'automobile,
entièrement démolie, a été prise en
charge par une entreprise de démoli-
tion.

LES BUGNENETS

(c) Les usagers de la route des Pontins se-
ront certainement heureux d' apprendre que
le virage à droite situé peu avant les
Bugnenets , où tant d'accidents se sont
déjà produits , sera prochainement corri gé.
L'élargissement et la correction de ce tron-
çon étaient devenus nécessaires, notamment
en raison de l'affluence toujours plus forte
des automobilistes qui se rendent aux Bu-
gnenets en hiver. Les travaux ont déjà
commencé par le déboisement de la partie
de la forê t nécessaire pour le nouveau
tracé.

Un virage bientôt corrigé
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L'entraide familiale
(c) La prochaine assemblée des délégués
du service d'entraide famil ia le  des Mon-
tagnes neuchâteloises se tiendra tout
prochainement aux Brenets . Nous rap-
pelons que ce service englobe les villa-
ges du district du Locle, sauf le Locle
et la commune de la Sagne.

L'exercice 1968 accuse un total de re-
cettes de 25,174 fr. 35 et les dépenses
atteignent 22,755 fr. 00, d'où excédent
de recettes de 2418 fr. 45.

En 1!)(>S , le service est intervenu 70
fois dans 45 familles, représentant un
total de 7;S0 journées de travail.

Pour le village des Brenets , le mon-
tant des cotisations et des dons est de
2143 fr . 50 et le service s'est occupé 17
fois de 8 familles, soit au total 205
journées de travail. La cueillette des
cotisations va se faire ces tout pro-
chains jours aux Brenets.

Course annuelle
(c) La journée de Pentecôte fut longue
pour les participants à la course orga-
nisée par le Chœur mixte catholique.
Qu 'on en juge :

Les quarante participants ont tout
d'abord assisté à une messe à la cha-
pelle , -puis ce fut le départ en car pos-
tal vers le Beatenberg et le Niederhorn.
Depuis Thoune, la course se fit en ba-
teau jusqu 'à Beateniucht. De là, on prit
le téléphérique qui conduisit les parti-
cipants enchantés jusqu 'au Beatenberg.
Après le dîner, ce fut la montée au Nie-
derhorn d'où la vue était merveilleuse
sur les majestueuses sommités bernoi-
ses. Le retour se fit par Schwarzenbourg
et Laupen. Le soir, on s'arrêta au Cer-
neux-Péquignot où chacun put repren-
dre des forces. C'est à minuit seulement
que le car jaun e et noir ramena au ber-
cail les membres enchantés.

Etat civit du Locle, 28 mai 1969
Promesses de mariage : Ferrante , Anto-

nio , ouvrier de fabrique et Paolucci , Cleo-
nice-Lucia ; Baverel , Raymond-Paul-René ,
cuisinier et Vuithier , Denisc-Arlctte.

Naissances : Riccio , Rita , fille de Bernar-
dino , aide-mécanicien et de Lina née Pa-
lombo ; Riccio , Antonia fille de Bcrnardino ,
aide-mécanicien et de Lina née Palombe ;
Piazza , Silvi a, fille de Giorgo-Aldo , grat-
teur et de MUena née Rizzetto ; Mahieu ,
Laurence, fille de Henri-Alphonse , employé
de banque, et de Eliane-Andrée née Santschi.

Mariage : Macoratti. Damlo, coiffeur et
Lo Giudice , née Brancato , Angela.

A la Société de laiterie
(c) Récemment la Société de laiterie de
Brot-Dessus a tenu son assemblée générale
de fin d' année laitière. Sous la présidence
de M. Pierre Zmoos , cette dernière s'est
déroulée , tout d'abord par la lecture du
procès-verbal , puis ce fut la reddition des
comptes et chaque sociétaire reçut sa
part du bénéfice acquis durant l'année
1968-1969. Lors de cet exercice laitier , un
total de 578,374,3 litres de lait a été livré
par les 13 sociétaires. A l'issue de la séance,
l'actuel président ayant remis le domaine
à son fils , il fit part de sa démission ;
aussi il fallut procéder à la nomination
d'un nouveau président ; le comité actuel
se compose de la manière suivante : pré-
sident , M. Arnold Haldimann ; vice-prési-
dent , M. Frédy Monnet ; vérificateurs des
comptes : MM. Michel Robert et René
Currit ; secrétaire des verbaux , M. Mau-
rice Jeanneret ; secrétaire-caissière , Mme Jo-
siane Sutter. Pour l'année nouvelle , sou-
haitons à la Société de laiterie , prospérité
et réussite.

L'automobiliste qui a été impliqué dans
une collision le 27 mai, à 23 h 15, le
long de la route du Crêt-du-Locle, est
prié de s'annoncer à la gendarmerie- de-
là Chaux-de-Fonds, tél. 3 45 71.

Collision en chaîne
Hier soir, à 19 h 15, un automobiliste

de la Chaux-de-Fonds, M. S., qui circu-
lait sur l'avenue Robert , a embouti deux
voitures arrê tées au carrefour de la Mé-
tropole. Une passagère de la voiture tam-
ponneuse , Maria Marguccio , souffrant d'une
fracture du nez, a été soignée à l'hô-
pital.

Enfant renversé
(c) Hier sur le coup de midi, le petit
Olivier Spatig, 6 ans, qui s'apprêtait à
traverser la rue du Versoix, a été renversé
par le véhicule de H. E. L'enfant souf-
fre de diverses blessures à la face. Il a
pu regagner son domicile après avoir reçu
des soins appropriés à l'hôpital.

On recherche
un automobiliste

La direction et le personnel des Services
sociaux étaient réunis récemment , après le
travail , pour fêter les 25 ans de service
à la commune de M. Louis Zutter.

Accomplissant le dernier acte de sa car-
rière de conseille r communal , M. Jacques
Béguin , remercia le ju bilaire au nom de
l'autorité et lui remi t le cadeau tradition-
nel après avoir brièvement relevé ses états
de service. Engagé temporairement à l'Office
du ravitaillemen t en 1944, M. Zutter fut
nommé à titre définitif aux Services so-
ciaux lorsque cessa le rationnement. Sa
conscience professionnelle et ses mérites
lui valurent de gravir plusieurs échelons
et d'accéder au poste de sous-chef de
bureau qu 'il occupe actuellement.

M. Bernard Matthey apporta les félicit a-
tions du Syndicat , tandis que M. Roger
Ramseyer , directeur désigné , saisissait cette
agréable occasion pour prendre contact
avec le personnel de l'un de ses dicastères.

En témoignage de gratitude et de bon
souvenir , M. Gérald Petithuguenin , ancien
directeur , avait été convié à cette pet ite
fête .

Jubilé aux
Services sociaux

(c)  Les Neuchâtelois aiment à se
promener dans le Vull y ,  dont le
charme attire toujours davantage
les touristes. Il g a un endroit qui
retient particulièrement l' attention
et provoque sans cesse de l'admira-
tion lorsqu'on y passe . Il s'ag it de
la lignée de peup liers bordant la

route conduisant de Salavaux à
Vallamand , Ces arbres magnifi ques,
que l' on souhaite ne jamais voir
disparaître , ont grande allure et
donnent à ce coin de pays un ca-
ractère très particulier et p lein de
charme, qui émeut.

Une belle lignée de peupliers...

YVERDON

La Société de bienfaisance d'Yverdon
a tenu son assemblée générale annuelle
à la maison de paroisse. Dans son rap-
port , M. Dony, pasteur , a informé l'as-
semblée qu 'une infirmière < officielle » de
l'office médico-social du canton de Vaud
entrera bientôt en fonctions dans le nord
vaudois. Comme la Société de bienfaisan-
ce, à la suite du prochain départ de Mlle
Rufener , l'actuelle infirmière , ne peut ma-
tériellement pas engager une autre infir-
mière, il a été décidé que la société ten-
terait d'engager une aide-soignante qui as-
sisterait l'infirmière dont nous venons de
parler. La situation comptable de l'année
courante se présente avec un excédent de
recettes de 92 francs et la fortune de
la société est de 65,426 francs.

Avec la Société
de bienfaisance

(sp) Dirigée par M. Fierz, président in-
térim , l'assemblée des enseignants primai-
res du district d'Yverdon a réuni une
cinquantain e de maîtres et maîtresses. M.
Fierz , après avoir demandé une minute
de silence pour honorer la mémoire de
M. M. Chautemps , excusa la présence
de M. Mermoud , directeur des écoles. I]
salua M. Daenzer , inspecteur , et M. Ro-
chat , secrétaire du comité central , auquel
il donna la parole. M. Rochat retraça l'ac-
tivité du comité central , dont une des
grandes préoccupations est le rétablisse-
ment des allocati ons communales à Lau-
sanne. M. O. Glaus a été ensuite nom-
mé à la tâche de vérificateur suppléant.
Le président et la caissière ayant démis-
sionné , l' assemblée a élu , par acclamations ,
Mlle Gaille et M. Chanel. Le point des
propositio ns individuelles a permis à M.
J. Jaccard de demander que le don en
espèces de cette année soit versé au futur
Centre logopédique et à M. Morel d'an-
noncer le 50me anniversair e du travail
manuel.

Avec les enseignants
primaires

YVERDON

(sp) En fin de semaine, les maîtres de
gym de l'Ecole des métiers d'Yverdon ,
MM. Jaton et Thévenaz, avaient organi-
sé un tournoi de football pour les appren-
tis mécaniciens. Le stade municipal accueil-
lait 8 équipes qui , dans un bel esprit
sportif , se sont battues pour les places
d'honneur dont la plus convoitée a été ob-
tenue par une équipe de 1rs année, ce
qui est d'autant plus méritant. Pour clô-
turer cet après-midi sportif , un match a
opposé l'équipe gagnante aux maîtres, dans
le rang desquels nous avons observé un
imposant arrière , M. H. Péclard , directeur
et un ancien international , M. W. Bar-
del, qui a marqué l'unique but de la
partie.

Tournoi de football

PAYERNE

(c) On se souvient qu en janvier dernier ,
on avait donné aux jeunes gens et jeunes
filles de Payerne , âgés de seize à vingt
ans, la possibilité d'émettre leur avis sur
les affaires publiques au moyen du bul-
letin de vote. 11 s'agissait à l'époque de
l'élection complémentaire au Conseil d'Etat.

Les jeunes ont eu l'occasion de renouve-
ler l'expérience , samedi soir, en participant
à un vote préalable sur la loi fédérale
sur les écoles polytechniques , qui va être
soumise au verdict populaire samedi et di-
manche prochain.

Le résultat a été très décevant. En effet ,
une infime partie (10,3 %) des jeunes de
Payerne s'est intéressée à ce vote factice ,
alors que 446 cartes civiques (234 jeunes
gens et 212 jeunes filles) avaient été déli-
vrées. Vingt-deux jeunes gens et vingt-qua-
tre jeunes filles seulement ont pris part
à cette votation , repoussant la loi par 34
« non » contre 9 « oui > .

Alors que l'on déplore un peu partout
l' abstentionnisme des citoyens, faudra-t-il
maintenant  se lamenter sur le manque d'in-
térêt quasi total de la jeunesse pour les

Les jeunes ont voté
avec peu

d'enthousiasme

MISSY

A l'occasion du magnifique succès rem-
porté par le chœur d'hommes da Missy
à la fête cantonale des chanteurs vaudois
à la Tour-de-Peilz , a eu lieu une soirée
et collation offerte par la municipalité à
tous les membres, femmes et amis de la
société.

En effet, celle-c i s'est distinguée en ob-
tenant le meilleur rang de la 2me divi-
sion hommes durant le concours du pre-
mier week-end de la fête. Les chanteurs
de Missy se sont vu décorer par deux
fois de lauriers or respectivement au con-
cours d'exécution et de lecture à vue.
Ce succès est d' autant plus mérité que
le chœur d'hommes devait rendre les der-
niers devoirs à son directeur , M. André
Thévoz-Quillet , paysan-poète-compositeur de
talent , décédé il y a à peine trois mois,
quelques heures seulement après le con-
cert annuel qu 'il avait si minutieusement
préparé , mais qu 'il n'avait pas eu la joie
de diriger.

Un hommage poignant lui fut rendu du-
rant cette petite réception , et sa société
ne pouvait mieux le lui rendre qu 'en
remportant le succès précité sous la di-
rection admirable d'un très jeune chef ,
M. Francis Pittier , âgé d'à peine 23 ans,
lequel fut  chaleureusement félicité et re-
mercié.

Une chorale à l'honneur
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Entre deux :
la touche-miracle de notre esthéticienne
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Vous aussi,

vous pouvez souligner la beauté de vos yeux
L'expression de votre beauté, ce sont vos yeux. Ils savent parler mieux qu'un long
discours. Peut-être n'avez-vous jamais pris la peine de les mettre en valeur. Ou alors
n'avez-vous pas encore trouvé la touche idéale. Nous vous en offrons l'occasion.
Et gratuitement, ce qui ne gâte rien.
Du 30 mai au 14 juin 1969 une esthéticienne spécialiste du maquillage des yeux se

Amtf 0SÊS0XÊ& tsm. Wf «-.x- > tient à votre disposition dans notre
W M fli ÉBBiJllIk pharmacie pour vous confier les secrets qui
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Voilà une pause bienvenue dans le train-train quotidien. Et qui peut vous rendre plus
belle encore. Profitez-en !

1

Pharmacie - Parfumerie - Droguerie ^ÔM^

F.TRIPET ijlfc
Seyon 8 - Neuchâtel - Tél. 038 54544 ^Ht ?̂

Christian Dior - Harriet Hubbard Ayer - Fernand Aubry - Juvena - Jeanne Gatineau - Dr. N.-G. Payot -
Jean d'Avèze - Yardley - Max Factor - Chen Yu - Gala of London...
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AvecLORSO,
votre café au lait du matin

sera léger, léger
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Un fairê part
de naissance
original
répandra partout
votre joie.
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DISCOUNT DE LA CÔTE I
Ph. BERTHOUD & Cie Gare 7 - CORCELLES I
[S] Heures d'ouverture : 9 h à 12 h - 14 h à 18 h 30 — Fermé le mercredi après-midi. 1̂

Samedi : de 7 h 30 à 12 heures et de 13 h 30 à 16 heures

Prix de vente
recommande1 Prix Discount

NESCAFÉ pur bocal 200 g ll<2d 8.60 I
NESCAFÉ SANS CAFÉINE » » 1>40 9.60 i
NESCAFÉ G0LD » » 1&6Ô 10.80 I
HAG café soluble » » U&6Ô 9.40 I
GÉNIE BIO ^85 5.90 I
WILKINSON - 5 lames %£0 1.70 I
MOLLO revitalisant textile $J?$ 3.10 I
SIPURO Magic Spray - 450 g £&$ 3.30 I
SACS A ORDURES - 5 pièces avec

ficelle de fermeture JUtf£ 1.25.
2 rouleaux = 600 coupons doubles

papier W.-C. « FAY n JU3tf 0.80
DÉODORANT SPRAY « ZÉPHYR » %9<S 4.3 0 I

IB,KL

Prêt comptant®
•k de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous N0m

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction ¦ 
•*¦ remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts 5̂ 5 
¦k accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile * *W
•A- basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone 

 ̂ j  ̂ ZL /*- o A
contre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir BanCjUe KOnDGr+LrlG.O.A.

* garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 2339 22
désirés sur nos prêts comptant. 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330

ÉLEVAGE DE V I S O N S
COMMERCE DE FOURRURES BORNAND & Cie

2206 LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE (NE)
Tél. (038) 7 6Z 67

L ^̂  ̂ s^ k W  / titÉJffflHfciilf

Cravates, toques, etc., en vison : blanc - saphir - pearl - topaze -
pastel - sauvage - standard - extra-toncé. Driv rl'ûta
Manteaux - boléros Vl lK U ClC
Hors saison, nos fourreurs font également vos transformations de
manteaux, jaquettes, etc.

-? FRANCHES MONTAGNES 4F
promenades - forêts - pâturages

\ Week-ends et vacances 
^

â

^ V̂r TRANQUILLITÉ : 2 jours tout compris Fr. 45.— ^B^^
* repas, chambre avec douche et W.-C, taxes et ^

service (juin 1969).

VACANCES 1969 Fr. 22.— à Fr. 30.— tout compris.

¦¦H  ̂
E. Froidevaux HOTEL DE LA COURONNE , <J f̂lB

^mm Les Bois Tél. (039) 8 12 36 IM^"

P. Béguin MOTEL-RESTAURANT BEAU SÉJOUR
Cerneux-Veusil Tél. (039) 4 71 70

U. Gigon HOTEL DE LA POMME-D'OR, Montfaucon

? 

Tél. (039) 4 81 05 A

A. Aubry HOTEL «A LA HALTE DES AMIS » 4Sm\mW
Les Emibois Tél. (039) 4 52 51 W^"
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Toute seule,
W vient à bout de toutes les taehes.

LITS DOUBLES

Garantie 10 ans

L I T E R I E
Beau choix de

DUVETS - OREILLERS
COUVERTURES DE LAINE
COUVRE-LITS, JETÉS, etc.

Divan-lit avec tête CL
mobile, à partir de Fr. QUi ™
La bonne qualité reste la meilleure

réclame

B E N O I T
Maillefer 25 Tél. 5 34 69

Facilités de paiement
*<aH»EH,,MHEBBH,l..̂,,, â9aHHB

/*pjjix i
[Discour
1 Mi-bas g
V Hélanca structuré fl
M en blanc grandeur 8 ? - 9 - 9 v* - 1 0  m

\ 9̂5 /vk Sa paire 
 ̂ ffVL seulement flflfl m̂

Toute - y f  ©
la ville £*$%$ ï\
en parle J\ï$Àfi, jL

^e  ̂ HOTEL NOÉ , Torrepedrera
K» (Adriatique). 2me cat. nouveau ,

ASSSjHÊgp. dire ctement au bord de la mer .
*S§5gj |a5> Toutes les chambres avec : dou-

che, W.-C, balcon sur la mer et
téléphone. Ascenseur. Hors saison Lit 2200.—.
Renseignements : Horlogerie Roger Ruprecht,

tél. (038) 415 66, Neuchâtel.
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MKHMSM£&EMBH m cherche

j SURVEILLANT (E) J
_ chargé (e) principalement de ¦

' © l a  gestion des services à la
1 clientèle ; B

• la surveillance de la vente ;

¦ 
• la mise en action du personnel |f

de vente.

1 Ce travail est varié, bien rétribué g
et conviendrait à personne possé-

I
dant des qualités de chef, s'inté- |
ressant à la vente et ayant le sens ¦

_ du commerce et de l'organisation. ¦

¦ Caisse de pension et tous les avan-

I

tages sociaux d'une grande entre- . 1
prise. Les intéressés sont priés 1
d'adresser leurs offres détaillées ¦

f$ ou de se présenter à la direction ||
* du personnel, en prenant au préa-

I
lable rendez-vous par téléphone 8
au (039) 3 25 01. ¦

Urgent
Cercle Libéral cherche :

sommeliers
(ères)

fille ou dame
de buffet

Horaire de jour, Suisses ou
étrangers avec permis C.
Se présenter ou téléphoner au
(038) 51130.

DéSÏVBZ-VOUS
améliorer

votre condition
sociale ?

Si oui, nous vous l'offrons en vous formant dans notre
entreprise en qualité d'ouvrier typographe semi - qualifié.

Conditions d'engagement :
Etre âgé de 18 ans à 30 ans.
Deux ans de formation.
Examen-test après le stage avec certificat de
capacité.
Salaire d'auxiliaire durant la formation, ensuite
celui d'ouvrier typographe semi-qualifié.
Contrat d'engagement après examen au mini-
mum de deux ans.
Conditions de travail agréables.
Locaux modernes.

Faire parvenir votre inscription à la direction technique de

la Feuille d'avis de Neuchâtel S. A., rue Saint-Maurice 4,

2000 Neuchâtel.

Nous offrons
A NEUCHATEL

SALAIRE TRÈS IMPORTANT
à toutes personnes possédant de la
volonté et une bonne moralité ; nous
acceptons les personnes de tous les
corps de métier : hommes ou femmes.
Ecrire à EUROPRESS-ORGANISA-
TION case postale 1, 1920 Marti-
gny 1.

Restaurant de l'Aérogare, la
Chaux-de-Fonds, cherche
pour entrée immédiate.

sommelière
Tél. (039) 2 32 97.

On cherche

sommelière
pour entrée immédiate ou à
convenir.

S'adresser au café - bar de la
Poste.
Tél. (038) 514 05.

Louis Touchon & Cie, décolle-
tages 2042 Valangin , tél. 6 91 01
cherche

OUVRIER
pour travaux en atelier.
Eventuellement, appartement à
disposition.
Faire offres ou téléphoner.

Nous cherchons des

TECHNICIENS
D'EXPLOITATION

désireux de travailler dans un bureau de méthodes de fa-
brication.

Conditions de travail agréables
Locaux de travail modernes
Avantages d'une entreprise dynamique

Nous désirons : Candidats ayant travaillé auparavant en
mécanique générale. ?

Appartements à disposition.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae, sous \
chiffres EJ 1169 du bureau du journal.
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Lemrich & Cie, département B, Cortaillod,
tél. (038) 6 41 50, cherche au plus tôt

ouvrières
Suissesses ou étrangères avec permis C ou hors
plafonnement , habiles et consciencieuses, pour
être formées sur différentes parties.
Travaux propres et faciles.
Prière de se présenter.

Entreprise de construction de l'entre-deux-lacs Pg|
cherche WM

dessinateur architecte |f
ou dp

profession similaire g|
Nous aimerions engager une personne dynami- Lsl
que, capable de diriger de manière indépen- pSj
dante les contremaîtres d'un effectif de 50 ou- |o
vriers, et de seconder le chef de l'entreprise. pm
Faire offres sous chiffres AS 64,368 N Annon- Hf
ces Suisses S.A., 2001 Neuchâtel. RS

Je cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

CUISINIÈRE
ou personne sachant cuisiner.
Horaire de travail et congés
réguliers.

Pension pour dames âgées « Le
Clos », Clos - de - Serrières 93
(NE), tél. (038) 8 33 21.

'/

Grande droguerie - parfumerie
cherche :

droguiste
avec maîtrise fédérale,
comme collaborateur responsable.
Possibil'té de gérance par la suite ;
une

droguiste
ou

vendeuse en parfumerie
Faire offres à la droguerie - par-
fumerie BAUMANN , Saint-Imier.
Tél. (039) 412 50.

On cherche, pour entrée immé-
diate ou à convenir, jeune

SOMMELIÈRE
pour le service du restaurant.
Débutante ou étrangère acceptées.
Faire offres à l'hôtel de la Poste,
2523 Lignières (NE) .
Tél. (038) 7 92 61.

AU BOCCALINO,
SAINT-BLAISE
cherche

CUISINIER
désirant se perfectionner au
contact d'un grand chef de
cuisine.
Entrée immédiate ou à conve-
nir.
Téléphoner au 3 46 80.

i

Fabrique d'Horlogerie ¦•¦ ;* ¦
de Saint-Biaise S. A.,
à Saint-Biaise, cherche, pour
entrée à convenir,

employée
de bureau

!

de langue française, si possible
avec de bonnes notions d'alle-
mand.
Travail varié et intéressant.
Faire offres ou se présenter.

Par suite de réorganisation de
ses services, l'hôpital d'Yver-
don (situé au bord du lac de
Neuchâtel) cherche

INFIRMIÈRES DIPLOMEES
et

INFIRMIÈRES INSTRUMENTISTES
Semaine de 5 jours, salaire se-
lon barème cantonal, travail
intéressant.

Faire offres, avec certificat et
curriculum vitae, à la
Direction administrative
de l'hôpital.

Etes-vous :

remployée
de bureau

qui saurait travailler de façon
indépendante dans notre entre-
prise située dans la région de
l'entre-deux-lac ?
Nous vous offrons une am-
biance agréable et un salaire
correspondant à votre savoir-
faire.
Adresser offres écrites à
BR 1357 au bureau du journal.

ACTIVITÉ INTÉRESSANTE
par emploi stable de garde de
nuit ou

gains accessoires
occasionnels

par emploi temporaire de gar-
de auxiliaire dans rayon du
domicile (manifestations) .
S'annoncer à Securitas S.A.,
rue du Tunnel 1,
1005 Lausanne,
tél. (021) 22 22 54, en préci-
sant catégorie d'emploi et lo-
calité ou canton préférés.
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Grand établissement
à Neuchâtel

cherche :

sous-chef de cuisine
portier d'Étage
fille de buffet
chef de rang restaurant
commis de rang

restaurant
¦

Téléphoner au No 813 69.

, MIGROS
cherche

pour son Marché de la rue de l'Hô-
pital 12, à Neuchâtel

VENDEUSE
au dépt charcuterie

VENDEUSE
au dépt photo-gramo

Places stables , bonne rémunération,
horaire de travail régulier, semaine
de 46 heures, avantages sociaux d'une
entreprise moderne.

Demander feuille d'Inscription au gérant du
magasin ou à la Société Coopérative Mlgrot-
Neuchâtel, dépt du personnel, case postale 228,
2002 Neuchâtel, tél. 3 31 41.

Lî L£!jjX^^^^J 
désire engager 

un

MONTEUR QUALIFIÉ
pour son département de construction de gaines
de ventilation.
Travail sur chantiers dans toute la Suisse. Bon
salaire, indemnité de déplacement, voyage du
week-end payé.
La préférence serait donnée à une personne de
la partie, telle que ferblantier, tôlier en ventila-
tion , qui serait capable de conduire une équipe
de montage.

Faire offres écrites ou prendre rendez-vous par
téléphone.
GRANUM S. A., avenue Rousseau 5, 2001 Neuchâ-
tel. Tél. (038) 5 34 87.

r — — _ — ........ — _ wmm f

3 Nous cherchons !

J vendeuses j
El pour nos rayons i "

I ÉLECTRICITÉ I
I LIBRAIRIE I

| PAPETERIE |
¦ 

Avantages Internet et sociaux d'une g
entreprise moderne.
Places stables et bien rétribuées. *

¦ Semaine de 5 jours. i

Faire offres ou se présenter au chef

I
du personnel des ¦
Grands Magasins (tél. 5 64 64) |

i fMjgflfflg I
i ¦—mB \¦ —^^^^^^M Restaurant de l'Hippocampe

Bar-dancing chez Gégène, Bevaix, !
jîS*A cherche

gs* garçon
ÎNE^S .MES 1 11SJL ou Mie de salle

•QBJP connaissant les deux services (per-

I

mis C). Place à l'année.
Entrée immédiate ou à convenir.
Tél. 6 64 93. |

FABRIQUE DE CARTONNAGES, NEUCHATEL

engage, pour entrée immédiate ou date
à convenir,

tiê&fM ' i .M-.. >»i* *•*'

ouvrières
de nationalité suisse, ou étrangères.

Travail propre et facile. Semaine de 5 jours.
Se présenter : 17, Crêt-Taconnet, Neuchâtel.

Tél. (038) 5 32 81.

F. KAPP, horlogerie
Sablons 48 - Neuchâtel
cherche

HORLOGER-DÉCOTTEUR
fonctionnant comme chef d'ate-
lier.
Salaire au mois selon entente
Entrée : début août ou à con-
venir.
Tél. 5 45 71.

Médecin-dentiste de Neuchate )
cherche

demoiselle
de réception

(aide dentaire)

pour le 1er juillet.
Débutante acceptée.

Faire offres , avec curriculuir
vitae et photo, sous chiffre;
JC 1375 au bureau du journal

Bar de Neuchâtel

cherche

SOMMELIÈRE
Entrée immédiate ou date â
convenir.

Tél. (038) 5 94 55.

Nous cherchons
une

SOMMELIÈRE (1ER)
Très bon gain.
Téléphoner le
matin au
No 5 20 13.

On cherche

jeune homme
pour vendre la benzine.
Tél. (038) 8 17 95, Garage de la
Gare, Corcelles

Pour insérer
une petite annonce
au tarif réduit
de 25 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception, 4, rue
Saint-Maurice , ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un bul-
letin de versement postal.
Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.
Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises
dans la catégorie des petites annonces.

URGENT
Nous cherchons

sommelière
Bon gain assuré.
Hôtel de la Couronne,
les Brenets. Tél. (039) 6 10 07.

On cherche

sommelière
pour début juin. Vie de fa-
mille, congés réguliers.
S'adresser au buffet de la Gare,
les Hauts-Geneveys.
Tél. (038) 713 47.

Je chercha

sommelière
pour la saison d'été
ou à l'année.
Nourrie, logée, bon
gain.
Tél. (025) 5 92 15.
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Plus de tracasseries
administratives !

NON
à la loi sur les bourses

Comité référendaire

MENUISERIE
ÉBÉNISTERIE
AGENCEMENT
DIVERS

Jean-Louis Décosterd
2003 Neuchâtel
Tél. 5 15 52

Le bOnneUT Chez SOI,,, commence avec des meubles Meyer
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fSi vous ayez ceci... ...vous avez besoin de cela!
"1 •laissez

l'électricité faire
votre travail

Quand on a charge entière d'un me- tâche à la machine. A la simple commande les moyens, l'électricité peut s'occuper
nage, le verbe « laver » se conjugue à tous d'un bouton, elle puisera dans Félectri- de tout. L'électricité lave, sèche, repasse,
les temps: le présent, le passé et... le cité une énergie qui économisera la vôtre. cuit, grille, rôtit, découpe, rase, chauffe '
futur. Pour la maîtresse de maison, c'est La machine lavera automatiquement ce refroidit, coud, aspire, ... aspire à vous
une obsession que de ne pouvoir le pro- que vous laviez interminable- iiniïL|ia|iTt ,. laisser respirer.
noncer qu'à la première personne du ment. Et cette heureuse so- M Ménagère, mais reine de votre
singulier. Je... lution, vous la devrez à l'élec- fi |$ foyer, vous trouverez dans les

Il n est guère qu une façon d'éehap- tricité. i K#'-.T» appareils électriques de fidèles
per a cette règle prosaïque : confier cette Oui, si vous lui en donnez *¦ fcJST % x . sujets... de satisfaction.

L'électricité : Notre force, ^"̂ v Votre confort
OFEL, Office d'Electricité de la Suisse romande - 7, avenue du Théâtre - 1005 LAUSANNE lÉÉI  ̂- \ " bep

PRÊTS
express
deFr.500.-àFr.10000.-

• Nous accordons un
crédit toutes les
3 minutes

• Garantie de
discrétion totale

• Pas de caution;
Votre signature suffit-_ ,—

X 

Banque Procrédit
1211 Genève. Cours de Rive 2,
Téléphone 26 02 53
1701 Fribourg, rue Banque 1,
Téléphone 2 64 31

NOUVEAU:
Service express

Nom

Rue 

Endroit 

S

t _r̂ L ^

%. & Votre
JAWT électricien
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. TÉL. 5 17 12 GRAND-"UE .

CruciTE-  ̂ Nouveauté
?* XOM̂ \ 1989
V JoPJ CIL©
ŒÉEŒaLADY
Chavannes 15 Neuchâtel SUpeF-COIlfOrt

? 544 52 Fr. 588.-
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OCCASIONS
Machines à coudre

A partir de
Turissa automatique Fr. 390.—

Elna portative simple Fr. 150.—
Elna portative supermatic Fr. 330.—
Helvétia portative électrique Fr. 90.—
Bernina portative électrique Fr. 100.—
Bernina portative Zig-Zag Fr. 285.—
Bernina Record 12-13 et 20
points Fr. 495.—
Bernina sur meuble Zig-Zag
électrique Fr. 235.—
Pfaff portative Zig-Zag Fr. 295.—
Singer portative Zig-Zag Fr. 345.—

Toutes ces machines sont livrées révi-
sées avec garantie.
Grandes facilités de paiement ou en
location-vente.

AGENCE TURISSA-HUSQVARNA
A. Grezet, Seyon 24, tél. (038) B 50 31,
Neuchâtel.



QUAND LES ENFANTS VIENNENT AU SECOURS DES ENFANTS

Les activités du Village d'enfants Pestalozzi à Trogen
« Amitié », le journal des enfants du Vil-

lage Pestalozzi existe depuis 1950. Il est
une vivante chronique des menti s faits et
des événements de la vie quotidienne du
village. Les articles, écrits dans toutes les
langues parlées au village , sont illustrés de
gravures sur bois et composés typographi-
quement à la main par une équi pe de jeu-
nes.

Mais les relations amicales ne seraient
qu 'un vain mot si elles ne renforçaient le
sens de la solidarité et des responsabilités.
C'est ce qu 'a compris le Village Pestalozzi
en 1946 quand les enfants victimes de la
guerre étaient si nombreux. Il s'est donné
pour tâche de les secourir en leur offrant
un foyer où ils reçoivent une éducation
complète. Actuellement le village est à
même non seulement de poursuivre son
œuvre, mais encore d'apporter une aide
immédiate à ceux qui sont dans le malheur.
Après les inondations catastrophiques de
Florence et les tremblements de terre de
Sicile, il a accueilli des enfants ayant be-
soin d'un séjour de repos. Plus tard , quel-
ques enfants tchèques ont trouvé un refuge
à Trogen pendant que leurs parents cher-
chaient à se créer une nouvelle situation.

Ce désir, déjà ancien, d'offrir un accueil
momentané à un plus grand nombre d'en-
fants , le village a pu le réaliser grâce à des
amis. Leur générosité a permis de trans-
former en auberge une vaste grange située
à la périphérie du village. Ainsi , la com-
munauté est toujours prête à recevoir sur
sa colline des enfants frappés par le mal-
heur.

De tout temps, les villageois ont mani-
festé le désir d' aider les malheureux. Aussi
l'adhésion fut-elle immédiate lorsqu'un des
anciens, momentanément occupé à la ferme
suggéra d'instituer une « journée soupe »
et d'envoyer l'argent économisé à des en-
fants de pays en voie de développement.
Pendant trois mois, on ne mangea le jeudi ,
aux repas de midi et du soir, que de la
soupe, soupe d'ailleurs très nourrissante.

Les élèves groupés ou Village Pestalozzi pour y suivre une conférence
viennent de douze pays différents. (Photo A. Nièsz)

Mais à qui allait-on destiner la somme
économisée ? Une assemblée composée de
tous les jeunes gens et jeunes filles aux-
quels se joignirent les élèves des grandes
classes décida par un vote d'en faire béné-
ficier une colonie de 3000 Tibétains éta-
blie au sud de l'Inde. Ces réfugiés étaient
alors aux prises avec de grandes difficul-
tés : ils n 'avaient pas le moyen de se pro-
curer les longues serpes nécessaires au dé-
frichage de la jungle. Ils doivent en effe t
gagner eux-mêmes les terres cultivables qui
leur permettront de nourrir les très nom-
breux enfants de leur colonie.

Depuis lors, le village continue à faire
ses « journées soupe .» C'est ainsi que « les
enfants viennent au secours des enfants » .

LES PROBLÈMES DE L'ORIENTATION
PROFESSIONNELLE

Une trentaine de jeunes gens et de jeu-
nes filles ont quitté le village ce printemps.
Le service d'orientation professionnel s'est
trouvé devant un certain nombre de pro-
blèmes à résoudre. Plus que jamais , il a
fallu tenir compte des conditions économi-
ques particulières des pays d'origine des
adolescents. Pour la première fois aussi ,
les Coréens et des Tibétains étaient placés
devant le choix d'une carrière.

Les Tibétains ont pu discuter du choix
d'une profession avec divers spécialistes de
l'Inde et de la Suisse. Dans la plupart
des cas, les dons et les désirs personnels
coïncidaient avec les exigences de leur
établissement en Inde. Trois jeunes filles
entreprennent des études d'infirmières ; un
garçon fait un apprentissage dans la cons-
truction ; un autre deviendra agriculteur ;
un troisième enfin entre à l'Institut tibétain
de Rikon pour y étudier la langue, l'histoi-
re, la culture et la religion tibétaines afin
de. se préparer à l'enseignement. Il est
entendu que ces jeunes gens et jeunes filles
se rendront ensuite dans les diverses colo-
nies qui se créent dans le sud de l'Inde.

Aucuns problèmes pour ainsi dire chez

les adolescents européens , car toutes les
professions leur sont ouvertes. Il y a un
dessinateur technique , une dessinatrice sur
textiles , un décorateur de vitrines , un assis-
tant en radiologie , un mécanicien-dentiste ,
quelques apprentis de commerce, des élè-
ves d'école d'arts appli qués. Un jeune hom-
me poursuit des études gymnasiales. Mais
une question importante se pose dans cha-
cun des cas : la formation professionnelle
s'accomplira-l-elle en Suisse ou dans le pays
d' ori gine ? La région de Trogen n 'offre pas
toutes les places d' apprentissage désirées.
Certains jeunes ont suffisamment de maturi-
té d'esprit pour être indépendants. D'autres ,
au contraire , ont encore besoin d'être sui-
vis et encadrés , ils seront les hôtes d' « Odys-
sée » , la maison de la jeunesse du Village
Pestalozzi.

LE VILLAGE COMPTE SUR NOUS
Cette année à nouveau , le Village Pes-

talozzi sollicite notre sympathie active et
notre générosité en nous offrant , par l'inter-

médiaire des écoles suisse, son insigne.
Depuis plus de vingt-trois ans déjà , la

Village d' enfants Pestalozzi poursuit sa tâ-
che humanitaire et pédagogique et se met
au service de l'amitié entre les peuples.
Dans un monde profondément transformé ,
il a gardé toute sa raison d'être : le village
réunit plus de 200 garçons et filles ori gi-
naires de douze pays différents qui tous
ont besoin de notre aide morale et maté-
rielle. Dans un cadre familial , il leur donne
une éducation soignée, les aide à choisir
un métier et contribue à leur formation
professionnelle jusqu 'au moment où ils sont
prêts à entrer dans la vie active.

Le Village d'enfants Pestalozzi est une
œuvre d'initiative privée. Il ne reçoit aucu-
ne subvention de l'Etat , mais dépend entiè-
rement de la générosité de ses amis. Nous
ne doutons pas que cette année encore le
public fera un bon accueil à la coccinelle
rouge, symbole et insigne du Village Pes-
talozzi.

UNE SITUATION FAVORABLE A SAINT-BLAISE
Avant l'entreprise de travaux onéreux

De notre correspondant :
Ainsi que nous l'avions signalé brièvement

dans notre édition de samedi, pour la der-
nière fois de la période mai 1968-1969, le
Conseil général a tenu vendredi soir une
séance sous la présidence de M. Jean-
Albert Nyfeler, président. Les comptes com-
munaux de 1968 se boudent avec un
excédent brut de recettes de 358,772 fr. 35.
La commission financière est satisfaite de
la tenue de la compt abilité et se réjouit de
cette situation favorable qui permet d'accu-
muler quelques léserves avant d'entreprendre
les travaux très onéreux mis au programme :
construction du centre scolaire, épuration
des eaux , bassin de natation. Si les comptes
sont adoptés unanimement, M. Ronald Zur-
cher fait remarquer, au nom du groupe
socialiste qui s'était opposé l'an passé à
l'augmentation du taux de l'impôt com-
munal de 3,2 % à 4 % que l'accroissement
du revenu dépasse les estimations du Con-
seil communal et qu 'il n'eût pas été né-
cessaire do l'élever autant.

Le bureau du Conseil général est nommé
pour la période de mai 1969 - mai 1970.
L'autorité législative sera présidée par M.
Claude Virchaux, du Mouvement de l'en-
tente villageoise. Ses vice-iprésidents seront
MM. Eric Bannwart (libéral) et Jean-Pier re
Hirt (socialiste) et ses secrétaires, MM. Jean-
Pierre Perratone (radical) et Georges Mo-
ser (Mouvement de l'entente villageoise).
Le Conseil général a aussi procédé à la
nomination de la commission financière
pour une nouvelle année.

Cinq crédits ont été adoptés à l'unanimi-
té et sans discussion. Ils relèvent des do-
maines des travaux publics et des bâti-
ments. Ainsi, 18,000 fr. permettront de pro-
céder à la réfection du chemin des Perrières
en vue de la construction de l'immeuble
de 150 m de long et comprenant cent
logements de « Derrière la Maigroge » . Le
terrain communal de Vigner n'a qu 'un
étroit accès au nord, non carrossable.
L'acquisition, l'automne passé, par la com-
mune d'une partie de la propriété de Mme
M. Schreiber facilitera la construction d'une
largo route de desserte. 50,000 fr. sont
accordés au Conseil communal pour mener
à bien ces travaux. La commune est
propriétaire du bâtiment de la poste. La
direction des PTT se propose de construire,
à ses frais, un quai de chargement. Le
Conseil communal créera sous le nouveau
quai un local d'archives. Un crédit de
22,000 fr. est voté à cet effet. La disposi-
tion actuelle des bureaux de l'administration
communale ne correspond plus aux con-
ceptions et aux besoins d'une administra-
tion moderne et efficace. Les diverses fonc-
tions ne sont pas séparées, les documents
utiles à chaque service ne sont pas groupés
en un seul endroit. Aussi une somme de
9700 fr. est-elle accordée pour la moder-
nisation des bureaux do l'administration
communale.

Lo lamentable état de la chaussée de la
route do Berne — route qui, comme son
nom ne l'indique pas, mène à M arin —
était en passe do devenir légendaire. Elle

contenait tant de crevasses que des far-
ceurs avaient entouré les trous de cercles
blancs peints et écrit : « Prenez un guide
et encordez-vous ! » . La route de Berne va
subir une réfection totale : canalisations ,
trottoirs , hydrants, collecteurs de l'épura-
tion des eaux et éclairage public. A cette
fin , le Conseil général vote un crédit de
510,000 fr., crédit que personne n'ose
contester.

DU VEAU AU CABRI
ET DU COQ-A-L 'ANE

Le Conseil communal par la voix do
chaque chef de dicastère fait quelques
communications. H répond à une motion
relative à l'occupation de la salle de gymn-
tique par des chaises pour des manifesta-
tions locales. Il constate qu'une solution
réelle à ce problème d'encombrement ne
pourra être apportée que par la construc-
tion du nouveau centre scolaire. L'enquête
menée à la suite do la découverte d'un
cadavre de veau dans la carrière des
Râpes n'a point abouti. La commune a
adhéré à l'association pour un service den-
taire à la jeunesse. Dans les dernières
interpellations, on apprend que le veau
découvert aux Râpes devait plutôt être un
cabri. M. Emile Vautravers, président du
Conseil communal annonce que la pro-
chaine séance du Conseil général est fi-
xée au 27 juin prochain , une séance his-
torique puisque le législatif communal sera
appelé à voter le très important _ crédit
pour la construction d'un centre scol aire .

Le plateau de Diesse à l'heure de
l'aménagement de son territoire

Le 5 septembre 1968, les Conseils com-
munaux de Diesse, Lamboing, Lignières,
Nods et Prêles décidaient , à l'issue d'une
séance d'information , de créer un syndi-
cat d' association des communes du Plateau
de Diesse. Il ne fallut guère plus d'une
demi-année pour mener à chef les travaux
préparatoires. Au cours de quatre séances
de travail qui se sont tenues durant l'hiver
dernier , les autorités communales ont abattu
un travail considérable en mettant au point
les statuts du syndicat, en élaborant le
financement des travaux , et en réglant les
modal ités de l'information et des consulta-
tions populaires. La présence de conseillers
de l'ADIJ et des cantons de Berne et Neu-
châtel facili ta grandement la tâche des
responsables communaux. Aujourd'hui , le
Plateau de Diesse vit à l'heure des déci-
sions au niveau communal.

La grande chance du Plateau de Diesse
réside dans la configuration même de son
territoire. La région forme une entité géo-
graphique d ist incte. Tout concourt à un
rapprochement , à une collaboration. Même
la frontière cantonale séparant Lignières
de Nods n'est plus, à bien des égards,
un obstacle au développement commun .
Un autre avantage consiste dans le nombre
restreint de partenaires. Certes, la région
n 'a pas attendu la création d'un syndicat
pour entreprendre en commun des grands
travaux qu 'une commune seule n'aurait pu
mener à bien : adduction d'eau , remanie-
ment parcellaire , problèmes scolaires, dé-
veloppement touristique, épuration des eaux.
Cependan t le grand mérite de l'aménage-
ment du territoire consiste à ordonner tou-
tes les activités dispersées, à les diriger de
manière à obtenir un rendement optimum

et rationnel, à réaliser de sérieuses écono-
mies en entreprenant en commun des tra-
vaux d'ensemble, à féconder l'économie ré-
gionale en créant de nouveaux postes de
travail destinés à maintenir les populations
dans leur milieu naturel . Un tel programme
dont le but essentiel est de préparer un
aménagement harmonieux de îa terre el
de ses mécanismes socio-économiques el
culturels en vue d'éviter à l'homme les
tensions et les conflits de l'imprévoyance,
nécessite à priori l'élaboration d'une en-
quête de base où seront recensés et ana-
lysés tous les composants d'une région. Ce
sera un autre grand mérite de l' aménage-
ment du territoire que de diagnostiquer les
désharmonies et les inégalités résultant de
l'absence d'une vision globale de l'activité
humaine. Ayant dès lors en main tous
les éléments du diagnostic grâce à une
enquête établie scientifiquement, les auto-
rités pourront à ce stade formuler leurs
options et choisir ce qui leur paraît la
meilleure solution pour revitaliser et régé-
nérer l'économie, la culture et les institu-
tions des territoires qu 'ils administrent.

CRÉATION DE L'ORGANISME
INTERCOMMUNAL

Pour permettre d'escompter les actions
décrites et les résultats visés, il y a lieu
dès lors, de créer les conditions de l'amé-
nagement régional. C'est pourquoi après
avoir sanctionné les statuts du futur syn-
dicat et voté lo financement des premiers
travaux , les délégués des communes devront ,
lors de l'assemblée constitutive du syndicat
intercommunal pour le plan d'aménagement
du Plateau de Diesse, assemblée qui doit
en princ ipe se tenir dans la seconde quin-
zaine de juin , se doter d'un pouvoir légis-
latif (1 délégué par tranche de 50 habi-
tants , soit entre 40 et 50 délégués) d'un
pouvoir exécutif (comité directeur de 5
membres) et d'un bureau d'experts (5 à
7 membres) et d'un urbaniste . Si besoin
est, l'assemblée des délégués pourra dési-
gner des groupes d'étude et des commis-
sions de spécialistes, ou par une révision
des statuts , modifier dans lo futur la com-
position et les effectifs des organes diri-
geants.

On le constate à l'énoncé de ce vaste pro-
jet , le Plateau de Diesse a atteint une
étape importante de son histoire et de son
développement. C'est peut-être parce qu 'elle
est en train de s'apercevoir « qu 'on est ja-
mais bien servi que par sonmême » quo
cette petite région jurassienne peut envisa-
ger son avenir avec sérénité.

Fr. E.

Assemblée générale de la caisse
de crédit mutuel de Prêles

De notre correspondant :
La 14me assemblée annuelle de la caisse

de crédit mutuel , système Raiffeisen , s'est
tenue récemment à l'hôtel de l'Ours de
Prêles sous la présidence de M. Gilbert
Giauque.

Les formalités de la désignation des scru-
tateurs et de la lecture du procès-verbal
ayant été accomplies , le président présenta
le rapport du comité de direction. Abor-
dant les problèmes qui ont caractérisé l'an-
née écoulée, M. Giauque souligna que le
baromètre économique d'un pays dépend
avant tout de ses propres poss ibilités d'em-
ploi, de fabrication , de production en tout
genre. Apres avoir analysé l'évolution dé-
mographiqu e de la population suisse , le
président rappela les conséquences du mau-
vais temps durant l'été 1968 sur le plan éco-
nomique. Et de citer la montagne de beurre ,
la surproduction laitière, la diminution du
prix du kg de porc qui ont valu à notre
agriculture bien des tourments et des sou-
cis en face de l'avenir. Le plan Mansholt
n'est pas non plus un facteur d'encoura-
gement pour la paysannerie familiale. Ce-
pendant , estima M. Giauque , il y a lieu de
demeurer optimiste car de saines finances
conduiront nécessairement à une économie
saine. Nos ancêtres étaient mus par de sages
préceptes. Du passé, sachons conserver le
feu pour oublier la cendre. Parlant du
crédit , le président dit que ce dernier pou-
vait être envisagé comme facilité d'achat
pour autant qu'il soit limité ou qu'il repré-
sente un outil de travail. En revanche, dit-il ,
lo crédit conduira infailliblement sur un
chemin dangereux s'il est destiné à des
achats do superflu. Montrant comment les

questions financières jouent un rôle pré-
pondérant dans la marche de la famille
ou de la commune, l'orateur demanda
à chacun de s'accommoder des revenus dont
il dispose. Il conclut son message en insis-
tant sur la nécessité de créer une petite
réserve financière et proposa de créer
un fonds de jubilé pour le 20me anniver-
saire. C'est par des remerciements à l'adres-
se des membres du comité et plus parti-
culièrement au compétent caissier M. Mel-
vin Gauchat que M. Giauque termina son
rapport fouillé.
COMPTES ET RAPPORT DU CAISSIER

La présentation des comptes du dernier
exercice prouva la belle vitalité de la caisse
de crédit local. Il ressort de ceux-ci quo
la société poursuit sa marche ascendante
avec un bilan de 1,414,981 fr. Le bénéfice
de l'exercice 1968 atteint 9874 fr. de sorte
que les réserves se montent actuellement
à 42,508 fr. Les dépôts effectués sur 235
carnets d'épargne atteignaient la somme co-
quette de 1,120,980 fr.

Commentant les comptes, M. Melvin
Gauchat, caissier souligna d'emblée que les
résultats enregistrés en 1968 sont réjouis-
sants et confirment que l'idéal d'entraide
dans le domaine de l'épargne et du crédit
est toujours bien vivant à Prêles. M. Gau-
chat étaya cette constatation par l'énoncé
de quelques exemples vécus , puis il rompit
une lance en faveur d' une participatio n
accrue de la femme dans la vie de la
caisse locale de crédit. Après avoir cité
quelques chiffres statistiques , M. Gauchat
se félicita de ce que la plupart des mem-
bres aient su résister aux offres souvent
alléchantes de certaines banques qui n'of-
frent cependant pas les mêmes garanties
que les caisses Raiffeisen. En examinant le
bilan , lo caissier constata que si 50 % do

la population de Prêles détient un Uvret
d'épargne — ce qui est déjà réjouissant —
cette constatation confirme que toutes les
possibilités de conquêtes n'ont pas encore
été épuisées. Il est donc du devoir de cha-
cun de faire un effort en vue d'accroître
l'efficacité de la banque locale. Après avoir
remercié les emprunteurs de leur excel-
lente discipline de paiement et fourni d'in-
téressantes précisions sur l'attitude à adop-
ter en face de l'amnistie fiscale , le jeune
et dynamique caissier conclut son rapport
en adressant sa reconnaissance aux socié-
taires et déposants pour la confiance té-
moignée ainsi qu'aux membres du comité
pou r leur appui constant.

En présentant son rapport , le président
dû conseil de surveillance , M. Schmiitz
mentionna que lors des différents contrôles
de caisse, il fut  constaté que les comptes
étaient tenus conformément aux prescrip-
tions. Avant d' adresser les commptes an-
nuels, la confrontation des pièces compta-
bles a permis de constater la parfaite con-
cordance de celles-ci. Après avoir remercié
le comité et le caissier pour l'accomplisse-
ment consciencieux de leur tâche, le con-
seil de surveillance pria l'assemblée d'adop-
ter les comptes du 14me exercice et d'en
donner décharge aux organes responsables.
Il proposa également d' allouer un intérêt
brut de 5 % aux parts sociales.

L'assemblée unanime ratifia les proposi-
tions du conseil de surveillance , et les or-
ganes diri geants prodécèrent à l'issue des
débats au peiement de la part sociale. Au
terme de cette belle assemblée qui a dé-
montré l'excellent esprit de coopération
qui règne chez les épargnants de Prêles,
les membres se retrouvèrent pour fraterni-
ser quelques instants autour du verre de
l' amitié.

Nods: oui au syndicat pour le
plan d'aménagement du territoire

De notre correspondant :
Vingt et un citoyens viennent de par-

ticiper à l'assemblée communale extraordi-
naire de la commune mixte placée sous
la présidence de M. Fernand Rollier. A
l'ordre du jour figurait un seul objet ,
mais d'importance puisqu 'il s'agissait de
discuter , éventuellement approuver les sta-
tuts du syndicat pour le plan d' aména-
gement du territoire du Plateau de Diesse.

Une séance d'information précéda l'as-
semblée proprement dite au cours de la-
quelle, dans un magistral exposé , M. Hen-
ri Cuttat , directeur de l'Ecole cantonale
d' agriculture du Jura à Courtemelon , dé-
finit avec réalisme de quelle manière de-
vait s'opérer la reconversion de notre agri-
culture. Après avoir analysé les causes
des difficultés paysannes et cité de nom-
breux chiffres , M. Cuttat conclut sa capti-
vante information en adressant de judi-
cieux conseils aux représentants de notre
agriculture. Il est bien dommage qu'il n'y
eût pas davantage do monde pour entendre
un si brillant conférencier. La séance d'in-
formation se poursuivit par la projection

du film en couleur < L'Avenir en main »
puis M. Francis Erard , instituteur , expliqua
à l'assemblée les raison pour lesquelles les
communes sont contraintes aujourd'hui à
s'associer pour réaliser les grandes options
de l' aménagement de leur territoire.

Les citoyens étant dès lors parfaitement
orientés, M. Rollier , maire put procéder à
la lecture des statuts du futur syndicat ,
lesquels furent adoptés après quelques mo-
difications mineures. L'association a pour
but d'établir et de mettre à jour les plans
d' aménagement régional ainsi que de
favoriser et coordonner toutes les acti-
vités tendant à l'aménagement régio-
nal ou local. Les organes régissant le syn-
dicat sont l' assemblée des délégués (un dé-
légué par tranche de 50 habitants), le co-
mité formé d'un membre par commune ,
le bureau d'experts (ingénieur , géomètre ,
architecte , agronome, sociologue , avocat ,
expert en matière de tourisme ou en ma-
tière scolaire , etc.), l'urbanisme , lequel tient
un rôle important , ainsi qu 'un bureau de
contrôle.

L'assemblée devait ensuite se prononcer
sur le financement du plan d'aménagement
pour les trois prochaines années. Le total
des frais pour les cinq communes formant
le syndicat atteint 35,585 fr . La quote-
part de la commune de Nods se monte
à 5167 fr., soit 1722 fr. par année. Ces
montants permettront d'établir les plans
des sites , des zones (avec règlement de
construction) , de la circulation et des
transports , des constructions des établisse-
ments publics et des équipements. La coor-
dination des plans d'aménagement locaux
est également comprise dan s le total des
frais.

Ainsi , par son vote positif , Nods est
la seconde commune, après Prêles , à avoir
donné son adhésion au plan d'aménage-
ment de son territoire. En acceptant la
collaboration intercommunale pour bâtir
son avenir , la commune do Nods s'est
tournée résolument vers la meilleure issuo
qui soit en vue d'assurer son développe-
ment harmonieux et sa prospérité future.
On ne peut que l'en féliciter.

PROTECTION CIVILE :
27,000 personnes instruites

et 85,000 jours de service en 1968
En 1968, les cantons et les communes

ont instruit 27,101 participants à la protec-
tion civile dans 877 cours , exercices et rap-
ports , contre 18,785 participants en 1967.
Ces participants ont ainsi accompli 84,181
jours de service en tout , contre 58,361 jours
en 1967. Tels sont les chiffres impression-
nants qui figurent dans le rapport du Con-
seil fédéral sur sa gestion en 1968, dans le
chapitre consacré au département fédéral de
justic e et police , qui est le gran d respon-
sable de la protection civile en Suisse.

Le rapport du Conseil fédéral ajoute qu 'il
existe cependant des différences très sen-
sibles de canton à canton et de commune
à commune en ce qui concerne l'instruction
des personnes astreintes. Sur le plan fédéral ,
34 cours et rapports auxquels ont assisté
1494 participants ayant accompli 8665 jours
de service ont été organisés l'année dernière.
Quant aux établissements fédéraux et aux
entreprises concessionnaires de transport , ils
ont mis sur pied 150 cours groupant 3118
personnes , qui ont ainsi accompli 8195 jours
de service.

Toutefois , les renseignements .fournis à
fin 1968 par l'Office fédéral de la pro-
tection civile aux commissions militaires
du Conseil national et du Conseil des
Etats sur ce qu 'il a appelé < La situation
de la protection civile en Suisse » révè-
lent que cette protection n'est malheureu-
sement pas encore prête à fonctionner.
Le personnel nécessaire pour accomplir les
tâches dévolues à cette vaste organisation
ne suffit ni dans les cantons, ni dans les
communes. A l'Office fédéral lui-même,
il manque encore des collaborateurs spé-
cialisés, tout spécialement des instructeurs.

Outre l'instruction , la mise en place de
l'organisation souffre encore de lacunes.
C'est ainsi que des 903 communes de
plus de 1000 habitants tenues de créer
des organisations locales, 619 avaient trans-
mis jusqu 'à fin 1968 leur plan de pro-
tection civile, qui est l'élément essentiel de
tout lo dispositif. L'attribution du maté-

riel aux communes se poursuit régulière-
ment. 790 d'entre elles ont reçu jusqu 'à
maintenant les propositions suivantes de la
dotation réglementaire en matériels : 45 %
du matériel des sapeurs-pompiers de guer-
re ; 20 % du matériel des pionniers et
20 % du matériel des gardes d'immeubles.
De plus , des articles pour les pansements
et les soins ont été remis à 120 postes
sanitaires de secours environ. L'achat de
ces matériels a coûté , en 1968, 50 mil-
lions de francs en chiffre rond. Enfi n , la
fabrication d'une première série de 640,000
masques antigaz pour équiper les gardes
d'immeubles a commencé.

La protection civile s'occupe de la
construction d'abris. Ainsi en 1968,
11,553 projets d'abris à buts multiples
(11,621 projets en 1967) pouvant contenir
299,200 personnes (340,500 en 2967) ont
été étudiés. Le montant des subventions
fédérales versées pour ces abris a atteint
74 millions de francs , contre 81 millions
en 1967.

RÉORGANISATION
Le rapport de gestion du Conseil fé-

déral signale encore quo l'Office fédéral
de la protection civile a subi uno réorga-
nisation profonde. Outre la direction , cet
office comprend actuellement 2 subdivisions
et 3 sections. Son statut a été fixé do
manière précise par de nouvelles prescrip-
tions édictées en 1968. Dans le domaine
de l'information , l'office a signé une con-
vention avec l'Union suisse pour la pro-
tection des civils, qui prévoit un partage
des compétences et des tâches. La con-
vention est entrée en vigueur lo 1er jan-
vier 1968.

Alors même que notre pays ne dispose
pas d'expériences de guerre et que sa pro-
tection civile n 'est pas. , encore opération-
nelle , les efforts qu 'il déploie dans co
domaine suscite un grand intérêt à l'étran-
ger et de nombreuses délégations do pays
amis ont demandé à visiter les installations
et les dispositifs suisses. •

CORCELLES-CORMONDRÈCHE

De notre correspondant t
L'avant-dernier dimanche, la paroisse ré-

fo rmée de Corcelles-Cormondrèche avait
organisé — sous la direction de M. Kessi
ancien d'Eglise délégué à l'organisation des
Chantiers de l'Eglise — une visite de ces
chantiers dans la région. Malgré un mau-
vais temps , une douzaine de confortables
voitures ont emmené une cinquantaine d'in-
téressés, tout d'abord jusqu 'à la Chapelle
réformée de Cornaux-Cressier et ses locaux
annexes — qui furent une véritable sur-
prise pour la majorité des assistants à ce
périple. Puis par la RN No 5, ils gagnè-
rent ensuite l'Etablissement de la Rochelle,
à Vaumarcus. Là, eut lieu un exposé très
intéressant du pasteur Jeanneret , directeur ,
qui permit à chacun de pouvoir affirmer ,
en repartant , qu 'il était bien documenté
sur cette entité d'accueil , qu'on doit à cette
œuvre des fameux « Chantiers ». Enfin ,
brouillard , pluie et brume n'empêchèrent
nullement toute la caravane de se rendre
jusqu 'au « Louverain », où avait été prépa-
rée une savoureuse collation précédée d'une
visite de toutes les installations, commen-
tée avec toute la bienveillance du direc-
teur Bonjour qui a certainement su con-
vaincre ses auditeurs de tous les bienfaits
déjà enregistrés des installations. Elles ont
prouvé , en effet , combien cette initiative
des fameux « Chantiers > a rencontré de
succès et cela dès son début.

Tous les participants n'ont pas caché leur
reconnaissance à la paroisse d'avoir pris
cette initiative et aussi à M. Kessi d'avoir
assumé une organisation qui laissera beau-
coup de souvenirs à ceux qui bravèrent
le mauvais temps pour enrichir leur docu-
mentation sur uno des plus belles activités
de l'Eglise neuchâteloise.

Visites aux chantiers
de l'Eglise

MONTALCHEZ

De notre correspondant ;
Le Conseil générai de Montalchez

s'est réuni récemment sous la prési-
dence de M. Jean-Claude Porret, aveo
l'ordre du jour suivant :

# Procès-verbal de ila séance du
18 décembre 1968.

9 Arrêté pour la garantie d'un em-
prunt de l'hôpital de la Béroche.

# Réfection du chemin Montalchez-
Sauges.

# Réfection du chemin de la mon-
tagne, 3me étape.

® Divers.
Le procès-verbal de la dernière as-

semblée est accepté sans observations.
L'Hôpital de la Béroche devant con-
clure un emprunt auprès de la Banque
cantonale ou d'un autre établissement
bancaire, cet emprunt de 300,000 fr.
doit être garanti par toutes les com-
munes de la Béroche et celle de Be-
vaix. L'arrêté relatif à cette garantie
est voté à l'unanimité.

Le chemin de Montalchez à Sauges
est en mauvais état et la réfection en
est envisagée. Malheureusement, l'Etat
de Neuchâtel refuse de subventionner
ces travaux. L'affaire est abandonnée
pour le moment. Le chemin de la mon-
tagne, dont deux tronçons sont déjà
goudronnés, est en très mauvais état
dans le haut de la Côte et il est ur-
gent de le goudronner. Le Conseil com-
munal est chargé de faire le nécessaire
le plus tôt possible.

Dans les divers , certains conseillers
font remarquer que le chemin de
l'Epine aux Prises nécessite aussi des
aménagements (les nids de poules
étant trop nombreux). Le Conseil com-
munal s'occupera de l'affaire.

Les comptes de 1968 ne sont pas
encore bouclés : cela est dû au fait
que l'administrateur communal a été
occupé continuellement par les experts
cantonaux chargés de la réestimation
cadastrale des immeubles.

Au Conseil général
Des chemins

qu'il est urgent
de goudronner
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Mercredi 4
et jeudi 5 juin i STADE LÉO LAGRANGE

Championnat militaire sur piste.
Samedi 7 juin i NOCTURNE STADE LÉO LAGRANGE

R.C.F.C - GAZELEC - Championnat division nat. Il
Dimanche 8 juin i PALAIS DES SPORTS — Toute la journée

Championnat régional de gymnastique
Minimes et cadets - Société organisatrice i

LA FRANÇAISE
Jeudi 19 juin : NOCTURNE STADE LÉO LAGRANGE

R.C.F.C. - Chaumont - Match amical
Samedi 28 juin : 17 h - STADE LÉO LAGRANGE

Comité de jumelage Besançon-Fribourg
R.C.F.C. Amateurs - Sélection FRIBOURG

Dimanche 29 juin i A partir de 14 h, grand festiva l de musique des
4 VALLÉES au Petit-Chamars - BESANÇON
(regroupant fanfares et harmonies des vallées du
Doubs, de la Saône, de l'Ognon et de la Loue)

BESANÇON:
son ZOO à la citadelle
ses MUSÉES
son CASINO
son BOWLING
ses RESTAURANTS A PRIX FORFAITAIRES

PLATEAU DE DIESSE - PLATEAU DE DIESSE - PLATEAU DE DIESSE - PLAT EAU DE DIESSE

Maculature II
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Les médecins, c'est pour les femmes. Moy^î mon fromage 
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[ Peugeot 504 I

Dans une élection organisée par AUTOVISir
composé de 48 journalistes renommés de 13 pays a c a
504 comme «voiture de l'Année».

.. ¦;.-:•-y. \. ' ,; 

La 504 n'a pas obtenu cette première plai ur, l'une ou
l'autre de ses caractéristiques techniques, nu. i
de sa conception.

Citons quelques-unes des considérations du verdict, offi-
ciellement K s par le Jury :

«La PEUGEOT 504 est une des voitures vraiment nouvel-
les...! nharmonieusementéquii icieuse,
confortable, d'une technique raffinée... sur le plan esthétique

J ... toutes les qualités PEUGEOl
... confort , qualité, silence, performances ... un able
voiture européenne ... une «coque» PININFARINA et le
«contenu» de PEUGEOTconstitue une heureuse combi S
... bien construite et bien finie ... la tenue de route et la

ilité sont au-dessus de toute critique .,. le meilleur
investissement «auto» ... offre beaucoup de valeur pour son
prix.»

Connaissez-vous une autre voiture qui mérite un tel en-
semble d'éloges ?

PEUGEOTW  ̂ WLêêK "Vmw M̂ 
¦« â̂w  ̂ -*

Demandez à la voir et à l'essayer auprès de l'agent Peugeot depui* 1931

GARAGE DU LITTORAL - SEGESSEMANN & FILS
Pierre-à-Mazel 51 NEUCHATEL Tél. 5 99 91

Agents: Garage de la Place-d'Armes, P. Joss, Fleurier; A. Germond, garage, Dombresson

Dans le parc de Préfargier

VENTE-KERMESSE
Samedi 31 mai 1969, de 14 h à 21 h

Vente d'objets confectionnés à l'ergothérapie

JEUX BUFFET DANSE
Invitation cordiale Maison de santé de Préfargier
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RESTAURANT STERNEN
GAMFELEN
Chaque jour

asperges fraîches
accompagnées d'un délicieux

jambon de campagne
Pour le week-end, prière de
commander d'avance.
Fermé le mercredi.
Se recommande :
Famille Schwander
Tél. (032) 83 16 22.

' Illllllllllllllllllll!illlllllllllllllllllllllllll!!llllllllll!llllllll!l!l!

A louer des

caravanes
4 et 6 places pour
vos vacances, avec
ou sans plaque de
police.
Tous renseignements
auprès de la Carros-
serie Paul Schœlly,
2068 Hauterive (NE).
Tél. (038) 5 93 33.

DnllAnln rll Diminl

La télévision pour tous à des conditions
particulièrement avantageuses.
Superdiscount
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Grand écran 5 normes 1 re et f% fm. g±
2me chaîne française /»^ff ff\ -*Boîtier noyer poli W . #W»
Prix sensationnel
Neuf à partir de 495.—
Occasion à partir de 120.—
Location à partir de 25 fr. par mois
Installations de toutes antennes

Acheter chez Jeanneret
c'est ménager son budget

50 DUVETS
neufs,
120 x 160 cm,
belle qualité,
légers, et chauds,
40 fr. pièce
(port compris).
G. Kurth,
1038 Beroher
Tél. (021) 8182 19.

COUTURE
Transformations

et retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouché, réparé,

etc. par spécialiste
Veston - Pantalon

Toutes retouches
Remise à la taille
Pitteloud, couture

Temple-Neuf 4
Neuchâtel

Tél. 5 4123
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- Achat - Répa-
f- «Tiî 'l rations.

G. CORDEY
Ecluse 47 - 49 - Tél. 5 34 27

t
HILDENBRAND

FERBLANTERIE
SANITAIRE

Bjjmm SÊ ^ Saint-Nicolas 10
BffiflMBM Tél. 5 66 86

Radio I t 
TV ;Radio' etc

Télévision H Radio-
MME Mélody

Tél. (038) 5 27 22
Rue de Flandres 2 - Neuchâtel
" 1949 - 1969
Horlogerie - Bijouterie - Réparations

W. STEINER & Fils
Seyon 5 (immeuble boucherie Margot)

Tel 5 74 14 - Neuchâtel

llllllllllllllllllillllllllllllllllllllllllllllllllllllllll i llllllllllllllll

Fonds,
Sandoz

ASSEMBLÉE
GÉNÉRALE

Lundi 2 juin 1969
à 14 h 30

à l'hôtel judiciaire
du Locle

ORDRE DU JOUR

1. Procès-verbal
2. Reddition des

comptes
3. Modification des

statuts
4. Réélection du co-

mité
5. Divers.

Adriatique (Italie)
Hôtel GIORGETT1

Bord de la mer. Tran-
quille , tout à fait mo-
derne. Chambres avec
douche , service et
balcon , vue sur la
mer. .Ascenseur. Ga-
rage. Cuisine soignée
avec menu au choix.

Modèles
pour permanentes
sont cherchés, haute
qualité. Jeunesse
Coiffu re, tél. 5 31 33.

Ventes
Achats

Echanges
de voitures

GARAGE DE LA GRANGE
Cornaux Tél. 8 25 81

7 78 12

PEUGEOT 404
! année 1963, 4 portes, 71,000 km,

grise, toit coulissant, radio,
ceintures de sécurité.

Très bon état - Prix intéressant,
facilités de paiement.

f  ^L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'Avis

de Neuchâtel, 4, rue Saint-Maurice, cherche une

RÉCEPTIONNISTE
à temps partiel

Poste passionnant pour une personne de bonne
présentation aimant le contact avec la clientèle.

Préférence sera donnée à une candidate de lan-
gue maternelle française. Nous offrons : place
stable, bon salaire, semaine de cinq jours, am-
biance agréable.

Entrée à convenir.

Faire offres écrites au secrétaire général de
ri.CN., 4, rue Saint-Maurice, Neuchâtel.

V J
t

SuCftûAO
Nous engageons :

OUVRIERS ET OUVRIÈRES
de fabrique, de nationalité suisse ;
étrangers au bénéfice du statut hors plafonnement.

S'adresser à CHOCOLAT SUCHARD S. A.,
2003 Neuchâtel. Tél. 5 64 32.

Nous engageons

OUVRIÈRES
pour travaux faciles
d'horlogerie.
Formation rému-
nérée. Etrangères
acceptées, avec per-
mis C ou B hors
plafonnement

Téléphoner à

DERBY S.A,
NEUCHATEL :

(038) 5 74 01,
interne 335.

Jeune employé
de commerce
bilingue (français et allemand), bonne!
connaissances d'anglais, ayant fait ap
prentissage dans maison de transport!
internationaux, cherche emploi (expédi
tion , bureau de voyages).
Entrée : 1er septembre 1969 ou à con
venir.
. dresser offres écrites à CS 1358 au bu

• - .journ al.

"; Touchée par les nombreuses
marques de sympathie reçues, la
famille de

Madame Marie PANTILLON
remercie tous ceux qui ont pris
part à son grand deuil.

Qne chacun veuille trouver ici
l'expression de sa sincère recon-
naissance, j
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Profondément touchés des nom-
breuses marques de sympathie
reçues à l'occasion de leur grand
deuil,

Madame Frédéric ROBERT
et ses enfants

remercient tous ceux qui , par leur
présence, leur don, leur envoi de
fleurs et leurs messages, se sont
associés à leur épreuve. hj

Couvet, mai 1969. S

A remettre magasin de

TABACS - JOURNAUX
Bonne petite affaire, conditions avanta-
geuses. Adresser offres écrites à G 2
1372, au bureau du journal.

J'ACHÈTE TOUT
meubles, bibelots, tableaux, li-
vres, vaisselle, etc. Je débar-
rasse logements complets. Paie-
ment comptant.
A. Loup, Rochefort.
Tél. (038) 6 50 55-410 76.

Droguiste
cherche place dans
l'industrie.

Faire offres sous
chiffres 295-1008 au
bureau du journal.

Nancy Borel
PEDICURE

absente
du 29 mai
au 9 juin

???????????4

PIANO
Famille d'agriculteu
de la vallée des
Ponts demande à
acheter, pour les
enfants, piano brui
en bon état. Bas
prix , paiement
comptant.
Faire offres, avec
indication de prix
et marque, sous
chiffres P. 460160 f
à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de
Fonds.

????«??????4

COLLABORATEUR
technico - commercial de la branche hor
logère, ayant une bonne expérience e
de la pratique, cherche place dans uni
fabrique, maison de fournitures, oi
branches annexes.
Adresser offres écrites à H A 1373, ai
bureau du journal.

Jeune Tessinoise
23 ans, diplôme d'institutrice
langue maternelle italienne, con
naissance du français et notion
d'allemand, cherche emploi à par
tir du 1er août dans l'enseigne
ment.
Ecrire sous chiffres W 305736, ;
Publicitas, 6901 Lugano.

69, Arnas-en-BeaujoIais
cherche l

REPRESENTANTS
capables pour la vente de vins français à la clientèle:
restaurants, collectivités, grossistes. Fortes commis-
sions assurées.
Prendre rendez-vous par téléphone le matin au
(021) 22 08 02.
Les Vins Pillon S.A., 27, rue de Bourg, 1000 Lausanne.
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FABRIQUE MARET,
2014 Bôle

cherche pour travail en fabrique, éventuelle-
ment à la demi-journée

ouvrières
Suissesses ou étrangères avec permis C, pour
travaux propres et intéressants.
Tél. (038) 6 20 21.

j engage pour son département de contrôle

HORLOGER COMPLET
| disposé à assumer des responsabilités.

Faire offres ou se présenter à la
Direction , Ecluse 67, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 67 01.

On cherche personne
de confiance pour la
gérance d'un
bar à café
au centre de la ville.
Adresser offres
écrites à AS 1366 au
bureau du journal.

Nous cherchons
une

JEUNE FILLE
pour le buffet.
Téléphoner
le matin au
No 5 20 13.

DUBOIS JEANRENAUD S.A.,
commerce de fers et métaux,
engagerait

magasinier
possédant éventuellement per-
mis de conduire.
Semaine de 5 jours, entrée à
convenir.
Se présenter à nos entrepôts
Crêt-Taconnet 9, ou téléphoner
au (038) 5 63 63.

I 

OCCASIONS 9
Expertisées et garanties Jl

Tél. (038) 5 30 16 Jj
MAZDA SUNBEAM ÊJ
JAGUAR MK 10 1967 '|
MAZDA 1500 SS 1968 ¦,
MAZDA 1500 Luxe 1967 ¦,
SUNBEAM HUNTER 1968 ¦,
SUNBEAM VOGUE 1967 ¦,
SUNBEAM chamois 1969 C
HILLMAN SUPER 1965 K
VAUXHALL VICTOR 1965 ¦,
FORD 17 M 1965 t
FORD 17 M 1961 C
SIMCA ARIANE 1961 C
VW 1200 1965 C
FIAT 600 1963 C
VW 1200 1964 E

Garage Central H. Patthey ?
1, Pierre-à-Mazel - Neuchâ tel C

Particulier vend

OPEL
Record

1900 L, 1967,
expertisée, 39,000
km. Tél. 6 95 91.

A vendre

VW 1300
modèle 1966, état
impeccable, 49,000
km, avec 2 roues
pneus neige.
TéL (038) 8 60 22,
midi ou soir.

A vendre

Peugeot 404
Luxe 1963.
Fiat 850 Coupé
1966.
Tél. (038) 8 72 50 ou
(039) 5 29 89.

Peugeot 404
1966, rouge, parfait
état, injection, toit
ouvrant.
Garage Central
R. Favre - Peseux
Tél. (038) 8 12 74.
A vendre

Commerciale
Peugeot 403.
Expertisée.
1600.—
Tél. 7 76 12.

MARIAGES
Dame ayant de
bonnes relations
dans tous les
milieux se recom-
mande aux personnes
désirant fonder un
foyer heureux.
Succès, discrétion.
Case postale 2289,
3001 Berne.

A vendre
VW 1961
Expertisée, facilités
de paiement.
Tél. (038) 8 72 50
ou (039) 5 29 89.

A VEN DRE

Fiat 1500
Fr. 4000.—
Magnifique
occasion .
Exipertisée.
Plaques payées
jusqu'au 31
décembre 1969.
Tél. (038) 3 19 55

—rnmiraiiiiiiiM M—HMW

Pour des bourses
plus accessibles

NON
à la loi sur les bourses

Comité référendaire i
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g OCCASION g
!; NSU. TT ?
"l 1967, 31,000 km. S

!| Garage Centra! H. Patthey ?
I- Pierre-à-Mazel 1 Neuchâtel C

J Tél. (038) 5 30 16 [C
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Citroën
Ami 6 Break
aimée : 1965, grise,
bas prix.
Garage Central
R. Favre - Peseux
TéL (038) 8 12 74.

VW 1200
1962
vert clair, prix
très intéressant.
Garage Central
R. Favre - Peseux
Tél. (038) 812 74.

Land-Rover
88, bâchée, diesel ,
1960, moteur neuf.
88, station-wagon,
benzine , 1962.
109, cabine avancée ,
1963, 26,000 km.
109, station-wagon,
1962, 64,000 km.
Véhicules révisés,
état impeccable , re-
prises , facilités de
paiement.
Garage du Stand ,
le Locle.
Tél . (039) 5 29 41.

A vendre

MGA
très bon état.
Tél. (038) 8 23 37.

Citroën ID 19
1965,
bleu foncé,
prix intéressant.
Garage Central
R. Favre - Peseux
Tél. (038) 8 12 74.

On cherche à ache-
ter

VOLVO
121 - 122 S
ou 123 GT à partir
de l'année 1962.
Tél. (031) 25 28 40
ou 56 53 84.

DKW F 11
Lubrimat, 1963,
rouge, bon état.
Prix très bas.
Garage Central .
R. Favre - Peseux
Tél. (038) 8 12 74.

A vendre moto

HON DA
Sport
250 cm1, 24,000 km,
en bon état.
Tél. 5 87 53, de 19
à 20 heures.

A vendre

Peugeot 404
1966, injection,
intérieur cuir noir,
60,000 km, 6800 fr.
Tél. 8 44 47, heures
des repas.Alfa Giulia

entièrement révisée,
2700 fr. Expertisée.

VW 1500
Modèle 1962, moteur
18,000 km, 1150 fr.
(frais d'expertise :
devis 500 fr.).
Tél. (021) 25 61 60,
à 12 h 30, sauf
week-end.
A vendre

VESPA 125
nombreux accessoires.
Tél. (038) 3 30 83.

A vendre
Vauxall Cresta 1962.
Expertisée, 6 places,

1800.—
Tél. 8 25 81.

A céder
à bas prix
DKW Junior, 1962,
20,000 km
Renault Gordini, 1961
Austin Gipsy, 1960,
64,000 km.
Garage du Stand, le
Locle. Tél. (039)
5 29 41.



A.C. Milan souverain devant Aiax
A.C. MILAN - AJAX AMSTERDAM 4-1 (2-0).
MARQUEURS : Prati 8me, 40me et 74me ; Vasovic (penalty) 60me ; Sor-

mani 66me.
A.C. MILAN : Cudicini ; Anquilleti, Rosato, Trapattoni , Schnellinger ; Lodetti ,

Rivera ; Hamrin, Sormani, Prati, Malatrasi.
AJAX AMSTERDAM : Bals ; Suurbier, Hulshoff , Vasovic , Van Duivenbode ;

Groot (Nuninga), Pronk ; Swart, Cruyff, Danielsson, Keizer.
ARBITRE : M. de Mendibil, d'Espagne.
NOTES : Stade de Bernabeu, à Madrid. 65 ,000 spectateurs . Température

agréable. Pelouse bonne. A la 2me minute, Prati tire sur le poteau du but de
Bals. A la 45me minute, Suurbier cède sa place à Muller. A la 70me minute ,
Groot cède son poste à Nuninga. Coups de coin : 8-7 (4-6).

An stade Bemaben de Madrid, l'A.C.
Milan a conquis sa deuxième coupe des
champions européens avec une maîtrise re-
marquable. Ajax Amsterdam, qui avait éli-

miné Benfica en quart de finale, a subi
la loi d'un adversaire bien supérieur sur
le plan technique et qui possédait dans ses
rangs des joueurs à la personnalité affir-
mée.

SEUL CRUYFF...
Certes, les Hollandais tinrent courageu-

sement leur rôle (le « challengers ». Us eu-
rent des réactions méritoires. Ils prirent
même beaucoup de risques afin de com-
bler le handicap initial — ce premier but
de Prati à la 8me minute. Mais, dans
leurs assauts furieux, Ils se heurtèrent à
une opposition extrêmement forte. Les Mi-
lanais, qui ont successivement jugulé les
attaquants de Celtic Glasgow puis de Man-
chester United, ne pouvaient pas être im-
pressionnés par ces Néerlandais de moin-
dre renom. Seul le vif Cruyff paraissait
capable de surprendre Cudicini. Mais,
Cruyff finit lui aussi par accepter l'emprise
des Milanais.

Le jeu fut riche en action spectaculai-

9 En match aller des demi-finales de
la Mitropacup, Zeleznicar Sarajevo a bat-
tu Union Teplice par 1-0 (1-0). Le match
retour n'est pas encore fixé.

m A Macolin , Police Bienne a battu
Police Neuchâtel 8-2 (4-2) lors d'une ren-
con tre j imienlp .

jpWggflB'fiaWi i LA MARCHE TRIOMPHALE DES ITALIENS EN COUPE D'EUROPI

Prati a réussi un magnifique «coup de chapeau» à la barbe des Hollandais
res. Maigre l'utilisation de « bétonneurs »
dans les deux camps, le football offensif
fut souvent à l'honneur. Les actions spec-
taculaires vécues à Madrid rappellèrent
celles vues à Bâle, une semaine plus tôt ,
lors de la finale de la coupe des coupes.
Mais, celte fois, l'une des deux équipes,
en l'occurrence l'A.C. Milan, affichait une
supériorité réelle. Sa victoire ne doit rien
nu hasard. Elle récompense logiquement le
métier des défenseurs, l'abattage de Lo-
detti , la lucidité exceptionnelle de Rivera ,
la sûreté de Sormani et le punch de Prati ,
auteur de trois buts.

LA LOI
Ajax Amsterdam a été trahi par ses

faiblesses défensives. Les arrières ont man-
qué de mobilité faoce aux attaquants mi-

lanais. Pronk, qui avait si bien annihile
Eusebio, fut cette fois impuissant à con-
trecarrer l'action de Rivera. Le gardien
Bals, héros du match retour de la demi-
finale à Trnava, apparut mal inspiré. En
voulant s'avancer afin de réduire les an-
gles de tirs, il concéda pour le moins un
ou deux buts arrêtables ! Le remplace-
ment de Groot par Nuningua ne procura
pas clans l'entrejeu une amélioration sensi-
ble. Les Bataves péchèrent par imprécisions
dans leurs passes. L'avant-centre suédois
Danielsson subit la loi de Rosato. Seul
Cruyff resta un danger réel, mais finale-
ment trop intermittent pour remettre en
question le brillant succès de l'A.C. Milan.

E M P L I S S A N T .  — Le gardien Bals ne peut que regarâer le ballon
pénétrer dans son but sur un tir de Prati. C'est le début d'une

déf aite.. .  .
(Photopress AP)

Onex remporte
le tournoi juniors

de Delémont
Près de 600 spectateurs ont suivi , lundi,

le 9me tournoi international de juniors A
qui , cette année , réunissait 8 équipes.

Le futur  vainqueur , Onex de Genève,
a éprouvé passablement de peine à se qua-
lifier pour la finale. Mais lors de l'ultime
partie qui les opposait à Belfort, les Gene-
vois se sont montrés 'supérieurs dans tous
les compartiments de jeu et ont mérité de
remporter le magnifique trophée.

Pour la 3me place , Delémont , affaibli
par l'absence de plusieurs titulaires , devait
s'avouer battu devant une équipe de Délie
plus athlétique.

Classement du groupe 1. — 1. Onex
5 p. (dif . buts + 8) ; 2. Delémont 5 p.
buts + 1) ; 3. Sochaux 3 p. ; 4. Locarno
1 point.

Classement du groupe 2. — 1. Belfort
5 p. (Dif. buts + 8) ; 2. Delémont 5 p.
(dif. buts + 3) ; 3. C.A.G. 2 p. 4. Morat
0 point.

Finale pour la 3me place : Délie - Delé-
mont 1-0 ; finale pour la Ire place : Onex-
Belfort 1-0.

Classement final : 1. Onex ; 2. Belfort ;
3. Délie ; 4. Delémont ; 5. Sochaux ; 6.
C.A.G. ; 7. Locarno ; 8. Morat (qui gagne
le challenge de la bonne tenue).

LIET

[FLEURIER 111
I RELÉGUÉ

PREMIÈRE LIGUE \
* ?

Jeudi dernier , les Fleurisans rece-¦ valent Auvernier I dans un match de
; la dernière chance. Beaucoup plus dé-
I cidés à vaincre et mieux organisés
; dans le jeu collectif , les visiteurs pri-
; rent une avance décisive en première
: période et ne furent plus rejoints mal-
; gré une bonne fin de match des réser-
: vistes fleurisans. Ainsi , tout est dit en
• première ligue avec la victoire de Neu-

châtel 50 et la relégation de Fleurier II.
Les matches Union Neuchâtel-Neuchâ-
tel 50 et Union Neuchâtel-Auvernier I
n'auron t donc plus aucune incidence

: importante sur le classement.
RÉSULTAT. — Fleurier II - Au-

vernier I : 43-54. CLASSEMENT. —
; 1. Neuchâtel 50 9-18 ; 2. Fleurier I
; 10-17 ; 3. Joran 10-16 : 4. Union Neu-
: châtel 8-11 ; 5 Auvernier I 9-11 ; 6.

Fleurier II 10-11.
COUPE NEUCHATELOISE

Dans cette compétition , on connaît
: maintenant l'ordre des demi-finales.

Elles se présentent ainsi : OLYMPIC
JUNIOR — AUVERNIER I. — NEU-

: CHATEL 50 — VAINQUEUR BEAU
j SITE—FLEURIER I.

Il semble que les Fleurisans soient
: aptes à s'imposer contre Beau-Site à La
; Chaux-de-Fonds, ce qui donnera vrai-
: semblablement un match Neuchâtel 50-
: Fleurier I présentant un intérêt certain.
; A. Be.

M. Brundage estime que le ski
s'est lui-même exclu des Jeux

Après le congrès de
la Fédération internationale de Barcelone

La Fédération internationale de ski
(F.I.S.) savait que la décision qu 'elle a
prise à Barcelone était contraire aux rè-
gles olympiques. Je pense doue que la
F.I.S. a décidé de s'abstenir de participer
aux Jeux olymp iques, a déclaré , à Madrid ,
M. Avery Brundage.

Le président du comité international
olympique (C.I .O.) a renouvelé ses attaques
contre les dirigeants internationaux du ski
au cours d'un discours prononcé pendant
la séance de clôture de la session du
« Centre d'études olympiques espagnol »,
s'adressant à un auditoire composé, en gran-
de partie , d'élèves de l'Institut national des
sports de Madrid.

EXCLUSION PROBABLE
Au cours d'un entretien qui suivi t le

discours de M. Brundage , il fut demandé à
ce dernier quelle serait sa position si les
modifications apportées par la Fédération

internationale de ski au statut des skieurs
étaient approuvées par le C.I.O. lors de
son prochain congrès de Varsovie. M. Brun-
dage a répondu qu 'il ne pouvait croire que
le C.I.O. accepte une telle violation de ses
règles et que le mouvement olymp ique pou-
vait fort bien exclure de ses rangs un sport
qui ne voudrait pas se plier à la loi
commune.

En ce qui concerne les prochains Jeux
olympiques d'hiver de Sapporo en 1972,
le président du C.I.O. a déclaré : II n'est
pas question de les empêcher. Nous avons
passé une sorte de contrat moral avec le
Ji'pon. Pour ma part, j'irai à Sapporo, mais
si des skieurs professionnels devaient pren-
dre part aux compétitions, je ferais comme
pendant les derniers Jeux olympiques de
Grenoble : je ne remettrais pas les mé-
dailles et je n'assisterais même pas à ces
épreuves.

13me étape - Silvi Marina-Scnigallia
(166 km) : I. Marino Basso (It) 3 h 57'01"
(moyenne 42,021) ; 2. Rcybroeck (Be) ; 3.
Sgarbozza (It) ; 4. Morellini (It) ; 5. Le-
vât! (It) ; 6. Bitossi (It) ; 7. Zandegu (It) ;
8. Durante (It) ; 9. Lievore (It) ; 10. Al-
tig (Ail) ; 11. Milioli (It) ; 12. Bianchin
(It) ; 13. Joui (It) ; 14. Neri (It) ; 15.
van Vlierberghe (Be) ; 16. Franchini (It);
17. Baldan (It) ; 18. Benfatto (It) ; 19.
Toci (It) ; 20. Michelotto (It). — puis :
56. Spuhler (S) ; 58. Vifian (S) tous même
temps.

CLASSEMENT GÉNÉRAL
1. Silvano Schiavon (It) 58 h 13'47" ;

2. Merckx (Be) à 5" ; 3. Colombo (It) à
26" ; 4. Zilioli (It) à 36" ; 5. Gimondi (It)
à 39" ; 6. Bitossi (It) à 42" ; 7. Michelot-
to (It) à 1*05"; 8. Dancelli (It) à l'34;
9. Mori (It) à 2'24" ; 10. Moser (It) à
3'04" ; 11. Taccone (It) 58 h 22'08" ; 12.
Passtiello (It) 58 h 22*51" ; 13. Carletto
(It) 58 h 27'02" ; 14. Morotti (It) 58 h
28'53" ; 15. R. Altig (Al) 58 h 29*31" ;
16. Anni (It) 58 h 31'09" ; 17. Poggiali
(It) 58 h 37'39" ; 18. Adorni (It) 58 h
38*07" ; 19. Vifian (S) 58 h 38'56" ; 20.
Cravero (It) 58 h 39'09".

PREMIÈRE SÉLECTION
EN VUE DU TOUR DE FRANCE 1969

11 y aura 140 coureurs , voire 150 (con-
tre 110 en 1968) au départ du 56me Tour
de France , le 28 juin 1969. La pré-sélec-
tion opérée par les organisateurs n 'a été
fatale qu 'à la formation holl andaise Cab.
(Steevens , Den Hartog, Schepers, etc). Mais
le couperet peut encore tomber et élimi-
ner l' une des quinze équipes retenues puis-
que les organisateur s ont rappelé qu'ils en-
tendent « en principe » n'en retenir que
quatorze .

Actuellement , on peut donc prévoir au
départ les coureurs suivants :

Fae : Merckx , Sercu , Rcybroeck , Van de
Kerkhove , van Schil , van den Bossche,
Swerts , de Rosso.

Flam .: Godefroot , Eric et Roger de Vlae-
minck , Léman , Houbrecht , David , Deboev

Ma : Van Springel , Huysmans , Van Rijc-
keghem , Willy In 't Ven , Van Nesté.
pez-Rodriguez , Errandonea.

Fag : Ocana, Prurena, Garcia, Vêlez, Lo-
pez , Rodriguez, Errandonea.

Ka : Gonzales, San Miguel , Gomez del
Moral , Elorza , Echevarria , Gandarias.

Fil : Bitossi , Zilioli , Passuello , Colombo ,
Vicentini.

Mol : Dancelli , Basso, Polidori , Vianelli ,
Boifava , Schutz.

Sal : Gimondi, Balmamion, Zandegu, de
Pra , Poggiali , Guerra , Rudi Altig.

San ; Motta , Schiavon, Chiappano, Mar-
celli.

Wil : van Looy, Wagtmans, Dolman, Ot-
tenbros , Haast.

Bi (chez qui Anquetil s'abstiendra cer-
teinement) : Aimar , Bellone, Grosskost, No-
vak , Alain Vasseur, Janssen (vainqueur
1968), Wolfshohl , Perez-Frances .

Fri : Jourden , Bodin , Grain , Izier , Lebau-
be, Harrison , Willy Planckaert.

Mercier : Poulidor , Guimard , Genêt ,
Riotte , Campaner, Hoban , Beugels.

Peugeot : Pingeon , Delisle , Letort , Bays-
sière, Dumont , Rabute , Bracke, Monty .

Son : Bernard Guyot , Catieau , Abraha-
mian. Delberghe , Etter , Theilliere.

Poulidor et Pingeon s'affirment, Bracke croche
Le Critérium des Six Provinces dans la montagne

De notre envoyé spécial :
« Aujourd'hui , il n'y aura chez nous

qu 'un seul homme : < Louis » . Fritz Pfen-
ninger , le patron de l'équipe helvétique ,
résumait rapidement la situation au mo-
ment du départ (Grenoble - Annecy). Les
Suisses ne pouvaient compter que sur
Pfenniger. Ou , tout au moins espérer que
sa valeur suffirait... On ne tenait pas ce
raisonnement dans le clan helvétique seu-
lement : les directeurs sportifs savaient que

le déchet allait être grand ; il fut énor-
me. Toutes les prévisions furent dépassées.
Il est vrai aussi que cette troisième j our-
née, jalonnée de quatre cols, fut plus dif-
ficile que prévue. Trop difficile selon bien
des avis. Même le Tour de France offre
difficilement , rarement surtout , des étapes
pareilles, il y avait quatre cols à gravir ;
deux de trop.

Hier , les « Grands > n'ont pu se lâcher ,
étant entendu que Jacques Anquetil ne fai t
plus partie de cette catégorie : le Nor-
mand est en train d'accepter de se faire
battre pour gagner quelque argent sup-
plémentaire , lui qui, ces douze dernières
années, ne faisait que dominer. Hier, il
fut battu à chaque difficulté.

UN TRIO
Après cette étape meurtrière , les Bracke ,

Poulidor et Pingeon , font fi gure de vain-
queur possible. Sur la course d'hier , notre
préférence va à Pingeon ; il fut le plus
entreprenant. Mais nous hésitons à aban-
donner Poulidor au sort qui lui est fami-
lier, lui qui répondit avec brio, lui aussi
qui a déjà prouvé qu 'il est plus fort que
son rival contre la montre (vendredi ma-
tin sur 31 km).

D'autre part , on ne laissera pas de côté
le Belge Ferdinand Bracke, qui a réussi
à revenir sur ce duo de tête lors du der-
nier col , grâce aux efforts d'Anquetil il
est vrai , et qui resta en compagnie des
premiers dans la Forclaz , alors qu 'il avait
été lâché tant au Granier qu'au Revard ,
ou encore au col de Leschaux. Ce trio
devra donc se départager sur un autre
terrain que celui de la montagne. Los

bonifications , par exemple, pourraient jouer
leur rôle. Hier , à Annecy, Bracke tenta
le tout pour le tout afin de se classer
deuxième ; mais il fut sauté par son com-
patriote (et concurrent) Van Neste, après
que Thellière eut terminé en solitaire , à
la suite d'une fugue dans les dernières
pentes de la jou rnée.

« L'HOMME AU MARTEAU »
L'étape a donc été meurtrière. Elle a

relégué la plupart des concurrents à des
écarts énormes. Elle en a éliminé passable-
ment. L'équipe « Zimba • repartira pour-
tant à sept, aujourd'hui vers Chalon-sur-
Saône, puisque seuls Rennhard , Spahn et
Bugdhal ont abandonné. Mais les autres
sont à... 24 et 30 minutes , ce qui veut
tout dire. Il n 'y a guère que Pfenni-
ger qui a sauvé quelque chose : resté avec
les meilleurs durant les trois quarts de
l'épreuve, le pauvre Louis fit connaissance
avec « l'homme au marteau » au pied de
la dernière bosse, et se retrouva à quelque
dix minutes à Annecy. Seree Dournow.

120,000 francs de primes pour les 80 engagés
du Tour de Suisse qui seront peut-être 88...

80 coureurs répartis en dix équipes parti-
ciperont au 33me Tour de Suisse, qui com-
prendra onze étapes et se courra du 12
au 20 juin sur une distance totale de
1497 km. Le responsable de l'organisation ,
Josef Voegeli , a annoncé au cours d'une
conférence de presse qu 'il avait signé les
contrats avec les dix équipes et que parmi
les coureurs qui seront au départ , on trou-
ve les vainqueurs du Tour de France, Lu-
cien Aimar et Jan Janssen, les Belges Wal-
ter Godefroot, Eric de Vlaeminck, van
Springel, Houbrecht, van Sweevelt, van

Schil et les Espagnols Gonzales del Moral,
Mariano Diaz et Errandonea. Une onzième
équipe, celle de Vittorio Adorni pourrait
éventuellement prendre le départ. Les deux
groupes sportifs suisses seront évidemment
en lice, emmenés par Louis Pfenninger ,
Rol f Maurer, Bernard Vifian , etc.

Le total des prix sera de 120,000 fr. Plu-
sieurs classements spéciaux et richement
dotés, destinés à rendre la course plus vi-
vante, seront encore établis. U y aura no-
tamment 9000 fr. (1000 fr. par jour) pour
le Suisse le mieux classé, 8000 fr. pour la

traditionnelle automobile (27 sprints an
total), 6500 fr. pour le prix de la monta-
gne (dix classements), 4500 fr. pour le
classement par points, 4600 fr. pour le
classement par équipes, 4500 fr. pour la
prime de la progressivité, 3300 fr. pour le
prix des sprinters (18 classements), 3000 fr.
pour un nouveau classement combiné prix
de la montagne - classement par points,
3000 fr. pour le meilleur Suisse au classe-
ment général, 2000 fr. pour les porteurs
du maillot jaune et 1800 fr. pour les pri-
mes de la combativité et de la malchance.
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| 7me Tournoi scolaire de Neuchâtel |
et environs : quatrième j ournée |

i fPatronaae « Feuille d'avis de Meucnâtel »1 i
= Encore une inconnue à résoudre et le 7me Tournoi scolaire de Neuchâtel et |§
= environs aura vécu. Hier, dans le groupe A, Les Geneveys-sur-Coffrane et Sion s
H ont acquis le droit de jouer la finale de cette catégorie dimanche en lever de ri- S
= deaux (13 heures) du match des réserves Xamax - Granges. Ajoutons qu 'à l'occa- =
H sion de ce match de championnat de ligue B, une ' cérémonie de remise des prix |Ë
Hj — fixée avant le match principal — verra Munich 1860 recevoir le challenge du ||
= groupe B alors que l'équipe des Geneveys-sur-Coffrane I sera sacrée championne =
H du groupe C en vertu du règlement (différence de buts) puisque Colombier 1 et |
S Albatros ont terminé avec 7 points tout comme les Geneveys. Notons qu 'il est =
= impossible aux organisateurs de faire jouer une poule finale à ces trois équipes S
= du fait des transports (Geneveys-sur-Coffrane) et de la remise en état des ter- 

^
 ̂

rains. Nous reviendrons samedi sur le dernier acte de ce tournoi qui, d'ores et =
= déjà, a connu un franc succès. p
1 RÉSULTATS 1
S Demi-finales de la catégorie A : Bébétapedurs - Les Geneveys-sur-Coffrane 0-7 ; p
M Cescole - Sion 1-4. ĵ= Catégorie B: Les Jumeaux - Liverpool 5-1 ; Munich 1860 - Santos 4-0. ||
= Catégorie C : Colombier I - Les Albatros 1-1 ; Les Geneveys-sur-Coffrane I - =s Dynamo Moscou 6-0 ; Les Geneveys-sur-Coffrane II - Colombier II 0-2. M

1 ATTRACTION. — Le ballon attire les regards de ces jeunes i
s f ootballeurs en herbe... =
^ (Avi press - Baillod) S
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1 ENCORE UNE INCONNUE I

LE GRAND PRIX DE
PENTECOTE A ESTAVAYER
UN TRIPLÉ ZURICOIS
Ce Grand prix s'est couru à Estavayer-

le-Lac. Organisé par le Cercle de la voile,
il était réservé à la série « 420 » et a réu-
ni une trentaine de bateaux. Cette course
revêtait une grande importance, car elle
comptait comme épreuve de sélection pour
le championnat du monde. Quatre régates
ont été courues, dont deux sous un bon
vent d'ouest et deux sous des airs faibles
et irréguliers. Aucune surprise, les t énors de
la série ont .pris les meilleures places. Fi-
nalement , Walter During et sa femme
(équipière) ont gagné pour une année les
challenges mis en compétition.

Classement : 1. M. et Mme W. During
(Zh) 2,9 points ; 2. Widmer-Schmid (Zh)
6 points ; 3. Signer-Th. Meister (Zh) 7,4;
4. Isaac-Maag (Yverdon) 10,2 ; 5. Ph. Lam-
belet-Lambelet (Lausanne) 11,9 ;  6. Bau-
draz-Baudraz (Yverdon) 13. — puis : 8.
Mottaz-Dolivo (Yverdon) 24 ; 9. Grobéty-
Grobét v (Paverne) 27 ;.

VICTOIRE ITALIENNE. — Ma-
rine» Basso a nettement triom-
phé au terme de cette journée

de trêve
(ASL)

POUR SA 13nie JOURNÉE, UNE ÉTAPE DE CIVILITÉ AU TOUR D'ITALIE

Apres la traversée des Abruzzes, les
« Grands » se sont observés et , en même
temps , ont observé une trêve. Et cela tout
en roulant à plus de 40 km à l'heure de
moyenne sous l'impulsion des « gregari » à
la recherche d'un jour de gloire. Vendredi ,
ils affronteront une étape difficile , la se-
conde course contre la montre , sur le par-
cours Cesenatico-Saint-Marin (49 km 300).
Ensuite , ils aborderont les Dolomites pour
la confrontation finale. Donc, prudence des
favoris et aussi de toute la caravane du
Tour , qu 'il s'agisse des coureurs ou des
suiveurs. Ce tour est en effet celui des
accidents : un enfant mort écrasé dans
l'effondrement d'une tribune à Terracin a
et trois coureurs , Maurizio Malagutti , Giu-
seppe Bratzu et Alberto Rossetto griève-
ment blessés dans une collision avec une
voiture , mardi. Plus que jamais , specta-

teurs , coureurs et conducteurs des voilures
suiveuses ouvrent l'œil.

PLACES D'HONNEUR
Cette prudence générale n 'a nullement

porté atteinte au caractère combatif des
sprinters , au cours de cette 13me étape
qui , en raison de son parcours plat , leur
était réservée. Il n'y a donc pas eu de sur-
prise à Senigallia où l'Italien Marino Bas-
so, déjà vainqueur sur la piste de Naples ,
a remporté une nouvelle victoire. Dans le
grand port Parthenopeen , il avait battu
son compatriote Dino Zandegu et Guido
Reybrœck. Mercredi , il s'est imposé devant
le Belge qui décidément , doit se contenter
des places d'honneur, ayant déjà terminé
second , derrière Merckx, à Terracina.

De loin , la première partie de l'étape fut
la plus intéressante , marquée par de nom-

breuses tentatives d'échappée. La première
fut lancée par Dancelli en compagnie de
l'Allemand Alti g et de Campagnard Gatta-
foni , Sgarbozza , Marcelli. Ces six hommes
n'allèrent pas loin. Mais, Dancelli , très en-
teprenant , attaqua encore , flanqué de Cam-
pagnari et de Tosello , ce fut un second
p . rhp r

Taccone , à son tour , sortit  du groupe.
Toutefois , son attaque avait été autorisée
par les « leaders > de toutes les équipes
pour lui permettre de saluer des parents
et amis , sur le parcours du Tour. Un peu
plus tard. Dancelli, encore lui , prit la tête ,
sans grand succès. Un autre coureur , com-
me Taccone, bénéficia d'une permission
spéciale , l' ancien champion d'Italie ama-
teur Amadeo Gattafoni , dont c'était l'an-

niversaire (25 ans) et qui , dans la traver-
sée de sa ville natale , Civitanova , reçut les
vœux et les félicitations des membres de sa
famille.  On enregistra une ultime attaque ,
celle que conduisirent Sgarbozza , Lievore et
Ferretti , ces trois coureurs devant rapi-
dement rentier  dans le rang.

Le sprint du peloton fut lancé par Rcy-
broeck qui, comme à Naples , se fit remon-
ter sur la Usine par Marino Basso.

LA TRÊVE QUI PRÉCÈDE LES GRANDES BATAILLES

ATHLÉTISME
O1 En lançant le disque à 50 m 04 ,

Ed y Hubacher a réussi la meilleure per-
formance de la réunion franco-suisse
organisée en nocturne à la Chaux-de-
Fonds.

4me étape, Grenoble - Annecy (181
kilomètres) :

1. Jean-Claude Theilliere (Fr) 5 h
28'29" (moyenne 33,061) ; 2. Van Neste
(Be) à 20" ; 3. Bracke (Be) ; 4. Pingeon
(Fr) ; 5. Gutty (Fr) ; 6. Bayssière Fr) ;
7. Poulidor (Fr) ; 8. Gonzales (Esp)
même temps ; 9. Van Springel (Be) à
l'56" ; 10. GaJdos (Esp) puis : 22. Pfen-
ninger (S) à 9'49" ; 38. Thalmann (S)
à 24'00" ; 59. ex aequo : Abt (S) Gi-
rard (S), Rub (S), Maurer (S) et Renz
(AU) à 29'55".

CLASSEMENT GÉNÉRAL
1. Ferdinand Bracke (Be) 16 h 03'26" ;

2. Poulidor (Fr) à 10" ; 3. Pingeon (Fr)
à 39" ; 4. Gutty (Fr) à 1*13" ; 5. Van
Neste (Be) à 1*17" ; 6. Theilliere (Fr)
à I'26" ; 7. Bayssière (Fr) à l'27" ;
8. Gonzales (Esp) à l'33" ; 9. Anquetil
(Fr) à l'54" ; 10. Galdos (Esp) à 2"28".

Première ligue

D'entente avec le comité de premiè-
re ligue, les matches C.S. Chênois-Vevey
et Monthey-Moutier , prévus pour diman-
che après-midi et qui sont décisifs pour
la qualification à la poule finale , ont été
avancés à vendredi. Le coup d'envoi des
deux rencontres sera donné à 18 h 30.
Si un match d'appui entre Vevey et Mon-
they était nécessaire , il aurait lieu mardi
prochain 3 juin en nocturne à Martigny.

On jouera
vendredi soir La Neuchâteloise

Jacqueline Stucki
en évidence

Pour la troisième fois consécutive, la
Neuchâteloise Jacqueline Stucki , cham-
pionne suisse de golf , a remporté le tour-
noi, unique en Europe par ses difficultés ,
du « championnat du Léman » . La bataille
a été particulièrement acharnée avec ia
Suédoise Annette Berglun d. Après trois
parcours , les deux concurrentes se sont
trouvées à égalité et le partage s'est fait
sur les vingt-sept derniers trous.

Résultats : première Mlle J. Stucki, 238 ;
deuxième Mme A. Berglund , 238 ; troisiè-
me Mlle A. Bek, 254 ; quatrième Mme P.
Berutti , 267.
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Avis de tir
Des tirs avec munitions de combat auront lieu comme
il suit :
Armes : infanterie, sans lance-mines.
Régions : Tête-de-Ran - Les Neigeux-est (carte au
1 :50,000 vallon de Saint-Imier, feuille No 232).

Dates et heures :
Mercredi 11. 6. 1969, de 0800 à 2200 (tirs de nuit).
Zones dangereuses :

Limitées par les régions Derrière Tête-de-Ran - pt 1176-
Mont-Dar - Les Neigeux - Crête pt 1474 jusqu'à l'hôtel
de Tête-de-Ran.

MISE EN GARDE :
1. Vu le danger de mort, il est interdit de pénétrer dans la zone

dangereuse. Le bétail qui s'y trouve en sera éloigné à temps. Les
instructions des sentinelles doivent être strictement observées.

2. Pendant les tirs, des drapeaux ou des ballons rouges et blancs
seront placés en des endroits bien visibles dans la zone dangereuse
et près des positions des pièces. La nuit, ils sont remplacés par
trois lanternes ou lampions rouges disposés en triangle.

3. P R O J E C T I L E S  N O N  É -C L A T É S
— En raison du danger qu'ils présentent , il est interdit de tou-

cher ou de ramasser les projectiles non éclatés ou des parties
de projectiles (fusées, ogives, culots, etc.) pouvant contenir
encore des matières explosives. Ces projectiles ou parties do
projectiles peuvent exploser encore après plusieurs années.

— La poursuite pénale selon l'article 225 ou d'autres dispositions
du code pénal suisse demeure réservée.

— Quiconque trouve un projectile ou une partie de projectils
pouvant contenir des matières explosives est tenu d'en marquer
l'emplacement et d'aviser immédiatement la troupe la plus
proche ou le poste de destruction de ratés.

4. Les demandes d'indemnité pour les dommages causés doivent être
laites au plus tard dix jours après les tirs. Elles seront adressées
au commissaire de campagne par l'intermédiaire du secrétariat
communal qui procure les formules nécessaires.

5. Toute responsabilité est déclinée en cas de dommages dus à
l'inobservation des instructions données par les sentinelles ou de
celles figurant sur Ie& publications de tir. g „ «

Poste de destruction de ratés :
Cp GF 2, Neuchâtel, tél. (038) 5 49 15.
Office de coordination de la place de tir des Pradières,
cp Gardes-Fortifications 2,
2006 Neuchâtel - Tél. (038) 5 49 15.
Le commandant de troupe :
EM rég ter. V, - Place de mob Neuchâtel.

Un budget de publicité bien étu-
dié augmente le rendement de
votre propagande et vous écono-
mise de l'argent, tes 18 succur-

sales et agences des

ANNONCES SUISSES SA
« ASSA » \

réparties dans les villes de Suisse
les plus importantes, sont à votre
disposition pour vous fournir tous
renseignements et devis, sans en-
gagement de votre port et sans |
frais. N'hésitez donc pas à les
consulter. Elles vous répondront

avec rapidité et compétence I

1®

CHALET, 4 lits, situé : pointe du Grain,
pour le mois de juin. Tél. (038) 8 22 87.

JARDIN, belle vue sur le lac. Téléphone
(038) 6 70 64.

PETIT APPARTEMENT tout confort en
échange de travaux de ménage et de jar-
din. Téléphoner le matin au 5 1155.

.APPARTEMENT DE VACANCES à Cham-
pion , 2 chambres, cuisine, 2 à 4 lits. Télé-
phone (032) 83 19 49.

CHAMBRE A MONSIEUR pour le 1er
juin , à Bellevaux. Tél. 5 44 89.

APPARTEMENT DE 2 CHAMBRES, cui-
sine , libre tout de suite ; tout confort (éven-
tuellement bureaux). Tél. (038) 5 48 02.

CHAMBRE INDÉPENDANTE à jeune
homme. Tél. 5 59 18.

CHAMBRE avec bains pour jeune fille ,
chez dame seule. Tél. (038) 5 84 16, aux
heures des repas.

CHAMBRE au centre , bains, cuisine, à deux
messieurs, ou personne seule. Libre tout de
suite. Tél. 5 04 58.

APPARTEMENT MEUBLÉ de 1 V. pièce ,
confort moderne , libre tout de suite , literie
à disposition ; centre de Cressier. Téléphone
(038) 7 72 36.

CHAMBRE INDÉPENDANTE chauffée ,
non meublée , près de la gare. Adresser of-
fres écrites à EX 1370 au bureau du jour-
nal.

CHAMBRE pour jeune employé de bureau
Suisse allemand , est cherchée pour le 15
juin. Tél. (038) 4 04 04.

APPARTEMENT MEUBLÉ de 2 pièces,
avec confort , du 10 juin au 31 août. Télé-
phone (038) 8 34 33.

APPARTEMENT DE 2-3 PIÈCES, avec
ou sans confort , à dame seule. Loyer mo-
deste. Tél. 4 16 48, le matin.

RÉCOMPENSE DE 200 FR. à qui me procu-
rera un appartement de 3-4 pièces, loyer
modéré, ouest de la ville. Tél. 518 46, heu-
res des repas.

APPARTEMENT DE 2 PIÈCES ou stu-
dio, à Neuchâtel. Tél. (038) 5 90 27.

CHALET OU MAISON pour week-end , ré-
gion Neuchâtel ou la Chaux-de-Fonds.
Adresser offres écrites à IB 1374 au bureau
du journal.

RÉCOMPENSE 100 FR. à qui me procu-
rera un appartement de 3 pièces, avec con-
fort ou mi-confort , région Peseux ou Cor-
celles. Date d'entrée à convenir. Téléphoner
au 8 37 90.

DAME SEULE, solvable, cherche petit ap-
partement , à Neuchâtel. Tél. (038) 4 22 96.

MARIAGE jeune homme, 26 ans, sérieux ,
place stable , rencontrerait gentille jeune fille ,
goûts simples. Adresser offres écrites à CV
1368 au bureau du journal.

4 LITS DE CAMP pliables, avec matelas
mousse, 35 fr. pièce ; 1 lit double , pliable,
avec matelas mousse, 100 fr. Téléphone
(038) 4 10 36.

TRÈS BON MARCHÉ, machine à laver
(semi-automatique) ; pousse-pousse, parc, lo
tout en bon état. Tél. (038) 5 98 67.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE Therma, 3
plaques ; machine à écrire ancienne (Under-
wood). Bas prix. Tél. (038) 8 38 06.

PIANO noir Berdux , en parfait état. Prix
avantageux. Tél. 5 24 74.

MOBILIER D'UNE MAISON DE 15 PIÈ-
CES, soit : salon Louis XVI, coiffeuse
Louis XVI , pendule neuchâteloise , morbiers,
armoire Louis XIII , bergères Louis XV,
chaises de divers styles, table demi-lune, pe-
tite commode Régence, table Louis XVI,
bouillotte , bahuts Renaissance, petits meu-
bles Louis XV, fauteuils Louis XIII, tables
à rallonges , grandes glaces, statues en bron-
ze, pendules , armes, livres, objets en étain,
cuivre , laiton , bronze, tables Louis XVI et
Louis XIII , etc., tableaux de Bachelin , Ber-
thoud , Gos, L'Eplattenier , Matthey, de Meu-
ron, peintures anciennes, chambres à cou-
cher , lits , armoires, commodes, salle à man-
ger, salon, tapis, lustres. Propriété c L'Eglan-
tine », Montmollin (NE), les 29 et 30 mai
1969, de 10 h à 19 heures.

RIDEAUX ET JETÉ de Ut exécution luxu-
euse à vendre à prix intéressant TéL 5 91 30,
heures de bureau.
SALON DE LUXE MODERNE à l'état du
neuf , comprenant 1 sofa et 2 fauteuils, ain-
si qu'une table de salon. Prix intéressant.
Tél. 5 91 30 heures de bureau.

TENTE MARÉCHAL Canigou Super, fa-
miliale , 5 places, modèle 1968, utilisés 15
jours. Tél. 4 06 79.

CHAMBRE A COUCHER en noyer, lits
coulissés ; un lustre de salle à manger.
Tél. 5 00 71.

PETIT LIT d'enfant complet. Bon état.
Tél. (038) 6 67 72.

DIVAN AVEC MATELAS, en bon état,
50 fr. Tél. 5 82 91.

MACHINE A COUDRE Bernina, 250 fr. ;
cireuse Tornado, 150 fr. ; aspirateur Torna-
de, 100 fr. Tél. 6 45 97.

ENREGISTREUR REVOX avec câble, mi-
cro et bandes Baffle Hi-Fi, lo tout à l'état
de neuf. Tél. (038) 4 21 01.

FLANEUSE RECTIFIEUSE d'établi, avec
plateau magnétique état de neuf. Valeur
4500 fr., cédée à 2300 fr. Tél. (038) 5 55 45.
POUSSE-POUSSE, chaise d'enfant, lo tout
à l'état de neuf , 40 fr. Tél. 8 43 36.

CHIEN tibétain avec pedigree, 6 mois. Télé-
phone 3 30 95.

FOURNEAU A MAZOUT, avec citerne do
1000 litres, réglementaire, à l'état do neuf,
pour cause de transformations. Tél. 4 05 13.
RADIO 100 FR., manteau d'homme, 50 fr.,
bon état. S'adresser à Gilbert Leuba, Gare 2,
Couvet.

BOULE A LAVER lo linge. Grand format.
Tél. 8 66 24.

FRIGO 135 LITRES, en parfait état, 160
francs. Tél. (038) 5 04 86, après 15 heures.
BUFFET DE SERVICE ; divan moquette ;
2 fauteuils ; table de salon ; le tout en par-
fait état. Prix très bas. Tél. (038) 5 56 74,
heures des repas.

MANTEAU beige clair, taille 40, état de
neuf , 40 fr. Tél. 5 84 63, heures des repas.
UN DIVAN-LIT, une table, 4 chaises. Télé-
phone 8 29 02.

POUSSET1E HELVETIA en parf ait état ;
1 table et 1 divan-couche. Bas prix. Tél.
(038) 3 33 65.

DIVANS ET FAUTEUILS, prix avantageux.
Tél. 9 67 51.

BATEAU genre glisseur (double emploi),
plus chariot, 2840 fr. Tél. (038) 3 10 56, de
18 à 20 heures.

MÉTHODE DE LANGUE ESPAGNOLE
(disques et livres). Tél. 519 53, F. Schmid,
Serre 11, de 10 à 13 h, ou écrire.
MACHINES-OUTILS MÉCANIQUES de
tout genre, paiement comptant Tél. (038)
3 10 56, après 19 heures.

SALON LOUIS-PHILIPPE ainsi que chaises
rembourrées et fauteuils, même en mauvais
état. Tél. (038) 7 74 18.

PERSONNE DE CONFIANCE disposant
de quelques heures par semaine, est deman-
dée pour le ménage. Tél. 5 66 32, dès 19
heures.

TRAVAUX DE MÉNAGE et de j ardin
contre petit appartement tout confort. Télé-
phoner le matin au 5 11 55.
QUELLE DAME garderait , à partir d'août ,
petit garçon de 2 ans, du lundi au vendre-
di , pendant la journée ? Quartier Poudrières
ou centre . Adresser offres écrites à 295-
1007 au bureau du journal.
FEMME DE MÉNAGE est demandée un
matin par semaine dans ménage soigné,
quartier de la gare. Tél. 5 76 38, heures
des repas.

FEMME DE MÉNAGE est demandée une
demi-journée tous les 15 jours, au Port-
d'Hauterive. Tél. 3 25 79, heures des repas.
FEMME DE MÉNAGE, 2 ou 3 heures
par jour pendant quelques semaines , centre
de la ville , Mme Favre. Tél. 5 48 17.

ETUDIANTE cherche travail du 4 au 30
août , éventuellement du 14 juillet au 16
août. Tél. 8 41 20.

JEUNE FILLE cherche travail le vendredi
et le samedi soir, de 19 h à 23 heures. Télé-
phone 8 17 61.

JEUNE FEMME cherche travaux de secré-
tariat à mi-temps, de préférence le matin.
Tél. (038) 5 05 06 entre 8 et 11 heures.
DEUX JEUNES ARGOVIENNES de 14
ans cherchent travail du 14 jui llet au 9
août. Tél. 3 28 13, le soir.
DAME CHERCHE TRAVAIL de 2 à 3
heures avant 8 heures du matin (nettoyages
ou autre) . S'adresser à Mme Lydia Renzi ,
rue des Parcs 28, Neuchâtel.

DAME habitant Serrières cherche à garder
des enfants. S'adresser à Mme Marie-José
Gollés, Battieux 1, 2003 Serrières.

JEUNE FILLE, 15 ans, 3me année classi-
que, cherche occupation du 14 juil let au
1er août. Tél. 5 84 63, heures des repas.

DESSINATEUR - CONSTRUCTEUR entre-
prendrait différents travaux de dessins tech-
niques. Adresser offres écrites à DW 1369
au bureau du journal.

SECRÉTAIRE, 25 ans, baccalauréat , cher-
che poste à responsabilités. Adresser offres
écrites à BT 1367 au bureau du journal.



Classement après
la vingt-quatrième journée

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Lausanne 24 14 5 5 67 38 33
2. Bâle 24 11 10 3 41 26 32
3. Young Boys 24 12 5 7 48 34 29
4. Lugano 24 11 5 8 36 25 27
5. Zurich 24 .10 6 8 56 36 26
6. Bellinzone 24 9 8 7 35 38 26
7. Bienne 24 8 8 8 46 55 24
8. Servette 24 8 7 9 30 37 23
9. Grasshoppers 24 7 8 9 41 44 22

10. Saint-Gall 24 6 9 9 28 36 21
11. Chx-de-Fds 24 5 10 9 48 49 20
12. Winterthour 24 4 12 8 25 37 20
13. Sion 24 7 5 12 37 47 19
14. Lucerne 24 5 4 15 31 67 14

La saison dernière
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Zurich 24 14 6 4 58 26 34
2. Grasshoppers 24 15 4 5 51 23 34
3. Lugano 24 15 4 5 47 29 34
4. Lausanne 24 12 6 6 63 40 30
5. Bâle 24 12 5 7 46 32 29
6. Lucerne 24 11 4 9 48 55 26
7. Bienne 24 9 5 10 40 41 23
8. Young Boys 24 8 7 9 34 40 23
9. Sion 24 6 10 8 30 38 22

10. Servette 24 8 5 11 25 35 21
11. Bellinzone 24 8 5 11 25 35 21
12. Chx-de-Fds 24 7 6 11 36 45 20
13. Y. Fellows 24 2 6 16 17 55 10
14. Granges 24 3 3 18 19 57 9
Classement du deuxième tour

1. Bâle 11 5 6 0 21 7 16
2. Bellinzone 11 5 5 1 20 11 15
3. Lausanne 11 5 4 2 24 16 14
4. Young Boys 11 6 1 4 23 16 13
5. Bienne 11 4 4 3 15 17 12
6. Grasshoppers 11 3 4 4 18 20 10

Sion 11 3 4 4 15 15 10
Servette 11 4 2 5 11 17 10
Saint-Gall 11 2 6 3 10 11 10
Winterthour 11 2 6 3 9 11 10
Zurich 11 3 4 4 18 18 10

12. Lugano 11 3 4 4 14 15 9
13. Lucerne 11 4 0 7 16 30 8
14. Chx-de-Fds 11 0 6 5 14 24 6

Notre classement
Nous attribuons les points de la façon

suivante pour établir notre classement :
Victoire = 2 points
Egalité = 1 point
Défaite = 0 point

Trois buts marqués et plus = 1 point
supplémentaire.

Aucun but marqué — 1 point en
moins.

Match nul 0-0 = moins 1 point
Résultats Points Total

1. Lausanne 3-1 3 46
2. Young Boys 1-0 2 32

Zurich 2-2 1 32
4. Bâlo 0-0 — 1 31
5. Bienne 2-1 2 26

Lugano 2-3 0 26
7. Bellinzone 2-2 1 21

La Chx-de-Fds 1-2 0 21
Grasshoppers 3-2 3 21

10. Servette 1-0 2 17
11. Sion 0-1 — 1 16
12. Saint-Gall 0-1 — 1 13

Winterthour 0-0 — 1 13
14. Lucerne 1-3 0 11

Penaities

Pouir Total Réussis
Bâle 4 3
Bellinzone 2 1
Bienne 2 1
La Chaux-de-Fonds . . 2 1
Grasshoppers 1 1
Lausanne 4 4
Lucerne 2 0
Saint-Gall 2 1
Servette 2 1
Sion 2 1
Winterthour . . " . . 3 2
Young Boys 3 3
Zurich 2 2

Contre
Bâle 4 0
Bellinzone 3 2
Bienne 4 4
La Chaux-de-Fonds . . 2 2
Grasshoppers . . . .  3 2
Lucerne 4 4
Saint-Gall ' . 2 2
Servette 2 0
Winterthour 3 2
Young Boys 2 1
Zurich 3 2

Expulsés
Bienne (Knuchel)
La Chaux-de-Fonds (Allemann)
Lucerne (Hasler)
Saint-Gall (Frei, Dolmen)
Win terthour (Konietzka)
Zurich (Kuhn)
Servette (Barlie)

Autobuts
Pour
Bâle 1
Bellinzone 2
La Chaux-de-Fonds I
Grasshoppers 1
Lausanne 1
Lucerne 1
Lugano 2
Saint-Gall 2
Sion 2
Young Boys 1
Zurich 1
Contre
Bienne 1
Bellinzone 
La Chaux-de-Fonds 2
Grasshoppers 1
Lausanne 1
Lucerne 1
Servette 1
Sion 3
Winterthour 1
Young Boys 3

Douzième Joueurs
homme utilisés

Zurich 7 Zurich 17
Young Boys 9 Bellinzone 18
La Chx-de-Fds 10 Lugano 18
Bâle 13 Winterthour 18
Bellinzone 13 Lausanne 19
Lausanne 13 La Chx-de-Fds 20
Winterthour 13 Servette 20
Bienne 14 Young Boys 20
Servette 15 Bienne 21
Lucerne 18 Saint-Gall 21
Saint-Gall 18 Bâle 22
Sion 18 Sion 23
Grasshoppers 19 Grasshoppers 24
Lugano 19 Lucerne 24

Ligue B
Matches Bats

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Wettingen 24 14 5 5 43 22 33
2. Fribourg 24 12 8 4 41 22 32
3. Xamax 24 12 4 8 39 30 28
4. Bruhl 24 8 11 5 41 33 27
5. Chiasso 24 10 7 7 28 31 27
6. Y. Fellows 24 8 10 6 31 34 26
7. Granges 24 9 6 9 43 33 24
8. Aarau 24 9 6 9 30 29 24
9. Thoune 24 9 3 12 29 29 21

10. Mendrisiostar 24 7 7 10 21 34 21
11. Carouge 24 6 8 10 25 32 20
12. Urania 24 5 9 10 20 33 19
13. Baden 24 5 8 11 17 32 18
14. Soleure 24 6 4 14 26 40 16

|ps>, > yfW^f
Ces chiffres

vous intéressent

Lausanne paraît être capable
de sauver l'essentiel à Bâle

__^^ w 

\ Une étude hebdomadaire 8ÏS!H33H22Si
Km. le f oot bail '. de ligue , nationale - H?nMfmIÎ!TK ;

Après les fasfes de la coupe, les affres du championnat

Au bas du classement, certains devraient se <mette au chaud >
Que les fastes de la coupe ne nous

fassent pas oublier les affres du champion-
nat où plus de la moitié des équipes
s'agitent et s'excitent, soit pour un brin
de gloire, soit pour ne pas disparaître.
En tête, le titre sera ou ne sera pas
attribué, mais en queue de classement,
deux ou trois équipes devraient se met-
tre an chaud.

Bâle - Lausanne (0-5)
Le championnat va se jouer sur un

conp de poker. Lausanne, après avoir
craint Zurich, Young Boys, Lugano, se
trouve maintenant aux prises avec un
adversaire sorti on ne sait d'où, à moins
que ce ne soit d'une honnête médiocri-
té. Quoi qu'il en soit, malgré le tardif
réveil bâlois, Lausanne a eu suffisam-
ment d'occasions pour laisser ce croque-
mitaine loin derrière lui. II est, en som-
me, fautif de ce subit rapprochement

Invaincu dans ses terres, Bâle voudra
le rester, mais une victoire lui est indis-
pensable, un partage ne lui servant pas
à grand-chose. La faiblesse de Lausanne
en voyage est connue, mais la proximité
dn titre l'incitera à sauver l'essentiel.
Pour moi, 11 y parviendra.

Bellinzone - La Chaux-de-Fonds (2-6)
C'était le beau temps neuchâtelois et

personne n'aurait songé combien le
match retour aurait d'importance. Battu
en finale de coupe, Bellinzone aura-t-il
le ressort cassé ? Ou, tout au contraire,
ne va-t-il pas se raidir, ne serait-ce que
pour éviter le reproche d'avoir perdu
pour ennuyer Saint-Gall ? Mauvaise dans
ce deuxième tour, La Chaux-de-Fonds
vit de son capital. Pourvu qu'elle n'en
meure pas !

Bienne - Winterthour (3-3)
Winterthour vient de réussir le parta-

ge devant Lausanne et Bâle, soit deux
clubs décidés à ne pas lâcher de points.
Aussi, face à Bienne baignant dans les
délices, sa volonté pourrait bien lui en

rapporter deux. Ceux-ci, dans ce genre
de rencontres, vont souvent à celui qui
les désire le plus, et la valeur des deux
équipes étant proche l'une de l'autre,
Winterthour repartira avec un point, au
moins.

Grasshoppers - Zurich (3-2)
Zurich et Mantula tiennent pour une

bonne part le destin de Sion en leurs
mains mignonnes, parce qu'ils peuvent
battre Grasshoppers et perdre devant.»
Sion. Les « Sauterelles » savent qu'un
point leur est absolument nécessaire
avant d'aller à la Chaux-de-Fonds. N'en
jetez plus, la cour est pleine de spécu-
lations.

Du point de vue de Zurich, être la
seule équipe de ligue A sur la Limmat,
est un rêve longtemps caressé. Mais ça
ne restera qu'un rêve.

Servette - Lucerne (3-3)
Jouer au « dur » en laissant parler les

chiffres équivaut à prétendre que Ser-
vette n'est pas sûr de son affaire et que
la venue du dernier devrait être obser-
vée avec attention. Bien sûr. Pour moi,
ses vingt-trois points sont suffisants, mais
perdre contre le dernier a toujours quel-
que chose de vexant Lucerne ne se
laissera pas manger tout crû.

Sion - Lugano (0-2)
En perdant stupidement contre Lucer-

ne, à Tourbillon , Sion s'est mis un pied
dans la tombe. En fait, il apparaît être
à moitié mort et son sauvetage serait
un miracle. Peut-être sa vaillance le mè-
nera-t-il jusqu'à un match d'appui ? De-
puis sa victoire du 23 mars, a Zurich,
soit depuis sept tours, Lugano n'a plus
gagné. Sa forte défense posera certains
problèmes à Roesch.»

Saint-Gall - Young Boys (0-3)
Tout fier de sa victoire en coupe

(pas mal pour un pépé de nouante ans),
Saint-Gall voudra affirmer son apparte-
nance à la bonne ligue. Les Bernois ont
d'autres soucis : ils tiennent à participer

à la coupe des villes de foire. Pour y
participer presque automatiquement,
deuxième ou troisième rang sont néces-
saires. En d'autres termes, Young Boys
ne peut jouer an zouave et, pour vain-
cre, Saint-Gall ne doit compter que sur
lui. Eventuellement sur son saint de ser-
vice habituel. A. E.-M.

DE L'OUVRAGE. — La déf ense bâloise, représentée ici par
Siegenthaler ( 5 )  et Ramseier, ne manquera certainement pas

de travail , samedi soir. (Keystone)

En ligue B c'est surtout lu dure bataille
contre la relégation qui uttire l'uttention

C'est contre AARAU , classé à mi-tableau
(8) et , par conséquent, sans souci et sans
ambition, quo FRIBOUR G (2 du classe-
ment) cherchera à conquérir le dern ier petit
point qui le sépare encore de la promotion
en ligue A. Pendant un certain temps, Fri-
bourg a souvent eu de la peine face à Aarau.
La saison dernière, il ne put le vaincre. Mais ,
en automne dernier, il le battit par 2-1
au Brugglifeld argovien et il partira donc
favori sur son propre terrain de Saint-Léo-
nard.

Pendant ce temps, XAMAX (3), qui , en
cas de défaillance fribourgeoise , retrouverait
une petite chance pour la promotion , rece-
vra GRANGES (7). Comme Aarau . l'équipe
so'euroise se borne maintenant à liquider sa

fin de saison sans trop do peine. Au premier
tour , elle s'était nettement imposée aux Neu-
châtelois (3 à 0). Dans ca match, tout dé-
pendra de la façon dont les Xamaxiens
l'aborderont.

WETTINGEN (premier) , qui, promotion
assurée, cherche maintenant à conquérir
aussi le titre , se déplacera à l'extrême sud
du pays pour tenter de confirmer le 3-1
qu 'il obtint au match aller contre CHIAS-
SO (5). Ce dernier n'éprouve pas les mê-
mes besoins que son visiteur de for'cer la
victoire , mais un match au Tessin n'étant
jamais gagné par avance, le « futur nou-
veau benjamin » de la ligue A devra se
méfier : il a, d'ailleurs, nettement perdu
à Chiasso (0-3), la saison passée.

Bien entendu, uno grande bataille se
poursuit contre la relégation, six clubs se
débattant encore là comme diables en bé-
nitier. Le duel fratricide des équipes gene-
voises retient tout d'abord l'attention : CA-
ROUGE (11) recevra URANIA (12), sur
lequel il compte un point d'avance seule-
ment. A l'aller, les Carougeois ont gagné
4-2. Ce résultat ne constitue pas une ga-
rantie de succès, même s'ils jouent ce
match sur leur terrain. Les Eaux-Viviens
ont , en effet , obtenu plusieurs bons résultats
ces derniers temps. En tout état de cause,
les tenants des deux olubs garderont l'œil
et l'oreille ouverts sur ce qui, en même
temps, se passera à BADEN (13) où
MENDRISIOSTAR (10) sera en visite très
intéressée puisqu 'il figure , lui aussi , comme
son amphitryo n parmi les clubs en péril...
Or. Baden. spécial iste des sauvetages < in
extremis ¦, a perdu le match aller contre
les Tessinois (0-1) et l'on peut s'attendre
à ce qu 'il fasse feu des quatre fers pour
redresser sa barque...

SOLEURE , dernier du classement et le
pl us mal loti de tous puisqu'il compte trois
points de retard sur l'antépénultième Ura-
nia , recevra BRUHL (4), contre lequel il
remporta au gros succès (4-1) au premier
tour et qui liquide maintenant sa saison
tranquillement. Quant à THOUNE (9),
il peut se mettre définitivement hors de
souci en recevant YOUNG FELLOWS (6)
sur lequel il a une revanche à prendre , le
club zuricois ayant gagné le match aller
par 2 à 0.

SR.

La coupe suisse 1969-70
commence ce samedi déj à

En prévision des championnats du monde

Une semaine à peine après la finale de
la compétition 1968-69, la coupe de Suisse
1969-70 débutera ce week-end. Dans l'éven-
tualité d'une qualification de l'équipe
nationale pour le tour final de In coupe
du monde, l'Association suisse de football
a, en effet , décidé de faire jouer en juin
déjà les trois tours préparatoires de la cou-
pe de Suisse 1969-70. Ces trois tours au-
ront lieu le 1er juin , le 8 juin et le 15
juin. Ils seront suivis, le 27 juillet, du pre-
mier tour principal (qui réunira les 50
vainqueurs dn 3me tour préparatoire et
les 33 clubs de première ligue), le 3 août
du deuxième tour principal (44 vainqueurs
du premier tour principal) et, le 17 août,
du troisième tour principal ((22 vainqueurs
du deuxième tour et les 14 clubs de ligue
B).

DISPOSITIONS SPÉCIALES
Du fait que la coupe se jouera sur deux

saisons, le comité central a été obligé d'é-
dicter des dispositions spéciales. C'est ainsi
qu'étant donné qne les tours de promotion
ne sont pas encore joués, les clubs de la
ZUS et de la première ligue conserveront
leur classification actuelle. Par exemple,

Old Boys Bâle, qui est d'ores et déjà
relégué en deuxièm e ligue , sera considéré
comme club de première ligue. D'autre
part , pour les tours préparatoires , seuls sont
qualifiés les joueurs qui sont actuellement
qualifiés pour leur club. Les nouveaux
joueurs ne seront qualifiés que pour le pre-
mier tour principal.

250 clubs de deuxième et troisième ligues
ainsi que 38 clubs de première ligue sont
inscrits. Le premier tour préparatoire réu-
nira 100 clubs (150 sont exemptés de ce
premier tour).

MATCHES DU PREMIER TOUR
Voici l'ordre des rencontres du premier

tour préparatoire Intéressant la Suisse ro-
mande : CoIlex:Bossy-Star Séchcron, Don-
zelle-Perly Certoux , Plan-les-Oiiates-Signal
Bernex.

Orbe-Cossonay, Grandson-Tuilcries-Echal-
lens, Chavannes-Epenax-Luitry;, Ecublens-
Amica 'l St-Prex.

Rapid Semsales-Neyruz, Stade Paycrne-
Vallon , Cottcns-Domdidicr.

Courtelary-Auvernier.
Mett-Utzenstorf , Bassecourt- Grunstern,

Ipsach, Court-Madretsch.

Bordeaux ne s'avoue pas encore vaincu
Les Girondins peuvent-ils être champions de France ?

Bordeaux, battu en finale do la coupopar Marseille, avait gardé une porto en-
trouverte sur le titre. Nous saurons, di-
manche, si cette porto sera un peu plus
ouverte ou si, au contraire, elle sera défi-
nitivement close. Malgré la défaite des
Girondins, mardi, contre Sedan, le match
Bordeaux - Marseille conserve, en effet ,
toute sa signification. Car, en cas de vic-
toire, Bordeaux se retrouverait à 3 points
des Stéphanois , deux tours avan t la fin du
championnat

Mais, les gars du sud-ouest semblent su-
bir les contrecoups do leur défaite en coupe.
Lors de leur dernière sortie, à Sochaux,
face à une équipe pourtant menacée par
la relégation, les Bordelais ont eu toutes
les peines du. monde à marquer un seul
but, victorieux , d'ailleurs. Ils n 'ont pas
affiché leur souveraineté habituelle. Les
attaquants , qui n 'avaient marqué aucun but
contre Marseille, n'ont pas retrouvé leur
plénitude. Bien que Bordeaux possède la
meilleure ligne d'attaque du championnat,
«es matches à l'extérieur sont difficiles.

Or, si l'on considère le calendrier dos
deux équipes et en admettant quo Bordeaux
se retrouve, dimanche «oir, à trois points,
tout ne serait pas dit, car :
— Bordeaux j ouera à Ajaccio et recevra
Marseille (la revanche I)
— Saint-Etienne, lui, recevra Monaco et
jou era à Sochaux, c'est-à-dire contro deux
menacés de relégation.

Saint-Etienne, s'il paraît avantagé sur
le papier , ne le sera peut-être pas dans la
réalité. Toutefois, Bordeaux risque fort de
jo uer les éternels seconds. L'année dernière,
s'il avait participé à la coupe des vain-
queurs de coupe, c'était parce que Saint-
Etienne, qui l'avait battu en finale, ne pou-

vait participer aux deux compétitions. On
imagine la déception des Bordelais si, après
avoir espéré rattraper les deux lièvres, ils
les voyaient filer tous les deux.

TRANSFERTS
Ou en parle déjà de transfert. Bordeaux

a « essayé » un international yougoslave ,
Alexandre Koslina , actuellement titulaire du
F.-C. Liège. Bras, l'ailier gauche de l'équi-
pe de France, quittera Valenciennes pour
Liège, précisément. On dit aussi que Loubet
jouerait à Saint-Etienne et que Guy passe-
rait la frontière pour jouer à... Servette.
Les arrières suisses devraient alors, se mé-
fier de ce joueur terriblement opportuniste.

Toujours dans lo domaine des supposi-

tions, on annonce la venue do Chicsa, l'in-
ternational junior , à Lyon. Est-ce la raison
pour laquelle le stratège de l'équipe de
France junior n 'a pas fourni, au tournoi
de l'UEFA, la prestation que ses antécé-
dents permettaien t d'attendre ? Toujours est-
il que l'équipe de France, qui , l'année der-
nière encore, jouai t la finale , a perdu deux
matches sur trois. Un de justesse contre
l'Espagne , l'autre , assez nettement contre la
Bul garie (3-1), vainqueur du tournoi.

J.-M. THEUBET

# Matches en retard de première division i
Bordeaux - Sedan 0-2 ; Nimes - Marseille

0-0. Classement : 1. Saint-Etienne 31-52 ;
2. Bordeaux 31-47 ; 3. Rouen 31-38.

Les six finalistes sont connusIVe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

Lo week-end de Pentecôte a permis au
Locle III de devenir champion du groupe
6 en obtenant une nette victoire face au
Parc lib. La Chaux-de-Fonds III , malgré sa

victoire face à Etoile III , ne peut plus re-
joindre les Loclois.

Ainsi , Le Landeron la , Cressier la, Tra-
vers Ib, Corcelles II , Coffrane la et le
Locle III joueront les deux poules finales.
Le vainqueur de chacune d'elles sera promu
en troisième ligue.

FÉLICITATIONS
Nous reviendrons plus en détail sur les

chances de chacun dans un prochain arti-
cle. Soulignons, néanmoins , le brillant com-
portement de deux clubs. Tout d'abord , Cor-
celles-Cormondrèche, qui réussit l'exploit do
voir ses deux équipes championnes de grou-
pe : Corcelles I en troisième ligue, et qui
jouera les finales pour l' ascension en deuxiè-
me ligue et Corcelles II champion du
groupe 4 de quatrième ligue. Nos féli-
citations aux gens du Grand - Locle.
L'autre club qui s'est mis en évidence et
Travers : Travers Ib est champion du grou-
pe 3 et Travers la deuxième du groupe 1.
A noter que c'est la troisième fois con-
sécutivement que Travers joua les finales
de quatrième ligue. Souhaitons-lui d'être
plus heureux cette année que dans les
t éditions » précédentes. P.M.

EN RAISON DU MATCH BALE-LAUSANNE
PORRENTRUY REÇOIT CONCORDIA DEMAIN
Porrentruy ayant remporté à Berne, sa-

medi dernier, les deux points qui le met-
tent à l'abri du sursaut des équipes mal
classées, la rencontre opposant l'équipe ajou-
lote à Concordia demeure sans incidence
sur le classement final. Elle aura lieu ,
pour cette raison notamment , demain soir
déjà , en nocturne.

Samedi, en effe t, tout Bàle soutiendra
l'équipe de Benth aus dans sa rencontre
capitale contre Lausanne. Est-ce dire pour
autant que Porrentruy-Concordia sera une
partie sans relief , dépourvue d'intérêt et
que lo public boudera 7 Non, point du tout.

Les spectateurs bruntrutains pourront,
pour la première fois cette saison, venir
voir leur équipe sans appréhension... Cela,
déjà, devrait les inciter à prendre le che-
min du stade du Tirage.

Enfin , on parle avec insistance du dé-
part de quelques joueurs de Porrentruy pour
d'autres cieux , afin d'évoluer dans des clubs
de ligue nationale. Ces éléments, qui ont
nom Loichat , Claude et peut-être même
Chèvre, s'ils jouent véritablement leu r der-
nière rencontre sous le maillot de Porren-
truy, auront à cœur de fournir une pres-
tation do valeur, ne serait-ce que parce

que les émissaires des grandes équipes qui
les convoitent seront sans doute parmi les
spectateurs , demain soir...

En outre, Concordia, qui termine ce
championnat au 4me rang, voudra démontrer
que ce beau résultat correspond à la valeu r
réelle d'une formation qui , ne l'oublions
pas, a fourni des joueurs de talent au foot-
ball suisse. (Flirter, Hosp, Odermatt). On
peut donc affirmer qu 'il y aura du beau
sport , en guise de clôture de la saison,
demain soir au Tirage.

V.G.

BULLETIN DE SANTÉ
BALE. 2me. Trente-deux points.

Battu trois fo is  seulement. Invaincu
lors des douze derniers matches. N' a
pas encaissé de but depuis cinq di-
manches. Absence de Paolucci. Sie-
gen thaler joue son cinquième match.
Toujours présents : Ramseier, Sunder-
rnann.

BELLINZONE. 5me. Vingt-six
points. Absence de Gottardi. Frigerio
obtient son sixième but, Paglia son
deuxième. Toujours pr ésents : Bionda ,
Nembrin i, Soerensen.

BIENNE.  7me. Vingt-quatre points.
Fête sa deuxième victoire chez l'ad-
versaire. Seule équipe où victoires,
partages et défaites s'égalent. Tou-
jours présent : Silvant.

LA CHA UX-DE-FONDS. Urne.
Vingt points. Possède de nouveau
un bilan de buts négatif. N' a p lus
gagné à la Charrière depuis le 30
novembre. Ce jour-là, Richard obte-
nait le coup du chapeau (Bellinzone)
mais, depuis, il n'a plus marqué.
Toujours présents : Eichmann, Jean-
dupeux.

GRASSHOPPERS. 9me. Vingt -
points. Absence de Grahn. Pour la
première f o l s, deux buts pour Thurn-
heer. Vogel obtient son premier en
tant que douzièm e homme. Invain-
cu depuis un mois. Toujours pré-
sent : Citherlet.

LA USANNE. Premier. Trente-trois
points. La meilleure ligne d' avants .
Premier match de Gautschi. A joué
seulement cinq matches sans recevoir
de buts, Lugano huit, Bâle sept. Tou-
jo urs présents: Weibel , Vuilleumier.

LUCERNE. Dernier. Quatorze
points. Relégué. La p lus faible  dé-
fense.  Toujours présent : Gwerder.

LUGANO. 4me. Vingt-sept points.
La meilleure défense. Chute brutale
des spectateurs : deux mille ! Sur les
quatre dernières parties du Cornare-
do, n'en a gagn é aucune. Toujours
présents : Prosperi, Brenna.

SAINT-GALL. lOme. Vingt et un
points. Absence de Pfirter et de Frei ,
qui venait pourtant de marquer deux
buts. Toujours présent : B iaggi.

SER VETTE. 8me. Vingt - trois
points. Première absence de Schin-
delholz. Retour de Pottier. Wegmann
signe sa première « pièce ». Toujours
présent : Martin.

SION. 13me. Dix^neuf p oints. Les
trois dernières parties pe rdues l'ont
été par un but d'écart. Toujours pré-
sents : Germanier, Jungo.

WINTERTHOUR . lime. Vingt
points. La p lus faible  ligne d' avants.
Record des partag es : douze. Tou-
jours présents : Zigerlig, Havenith ,
Rutschmann, Odermatt.

YOUNG BOYS. 3me. Vingt-neuf
points. Première apparition du gar-
dien Fischer. Première défection de
W. Allemann. Baumgartner obtient
son premier but. Toujours présents :
Widmer, O. Messerli, Muller.

ZURICH.  5me. Vingt-six poinrs .
Depuis un mois sans victoire. Sur
les quatre dernières rencontres du
Letziground n'en a gagn é qu'une.
Toujours présen ts : P. Stierli, Kunzli,
Quentin. A. E.-M.

OF UK I "" I '¦ Bâle - Lc>us anne 5 4 1wi w ¦ ¦*» ¦*» 2. Bellinzone - La Chaux-de-Fonds 4 4 2
-S 3. Bienne - Winterthour . . .  I 5 4_ _

% 4. Grasshoppers - Zurich . . .  8 1 1
y< f\j r 5. Saint-Gall - Young Boys . . 7 1  2
SS 6. Servette - Lucerne . . . .  8 1 1
^̂ m . 7. Sion - Lugano 8 1 1
CO experts s. Baden - Mendrisiostar . . .  5 4 1
O 9. Chiasso - Wettingen . . .  2 3 5
5S VOUS 10. Etoile Carouge - Urania . . 2 6 2
* * 11. Fribourg - Aarau . . . .  8 1 1
OC' proposent... 12. Thoune - Young Fellows . . 2 2 6
QL> 13. Xamax - Granges . . . .  4 5 1

Vaud
Il ne suffit pas de dominer , encore faut-

il marquer des buts : telle est la leçon que
Renens peut tirer de son premier match de
promotion resté nul contre Audax , qu 'il do-
mina la plupart du temps. Mais les contre-
attaques très rapides et le strict « catenac-
cio » de l' adversaire faillirent bien prévaloir
puisque les Italo-Neuchâtelois menèrent à la
marque jusqu 'à moins d'un quart d'heure de
la fin du match !

Pendant ce temps, en championnat du
groupe I, Bussigny, vainqueur du Mont, con-
traignait celui-ci à un match d'appui qui
désignera le relégué en IIIo ligue.

TROISIÈME LIGUE - Surprise à Aigle
où dans le premier match pour la promo-
tion et le titre , le visiteur Moudon a rem-
porté une intéressante victoire. Chavannes
Epenex est champion du groupe V.

QUATRIÈME LIGUE - La situation est
maintenant la suivante dans les poules de
promotion : Coppet et Chailly lib mènent
dans les leurs et il y a deux chefs de file
ailleurs : Italia Morges et Vallorbe lia dans
la poulo C, Granges-Marnand et Yvonand
dans l'autre.

Genève
TROISIÈME LIGUE-Les matches pour

le titre et la promotion ont débuté sur une
nette affirmation de Collex-Bossy, vainqueur
de Star Sécheron par 4 à 0.

QUATRIÈME LIGUE - Début des mat-
ches do promotion ici également et pre-
mier succès de Meyrin II qui a battu
Aire B.

Valais
DEUXIÈME LIGUE - Le champion va-

laisan Rarogne a pris d' emblée une sérieuse
option pour un retour en Ire ligue en
écrasant Central Fribourg par 6 à 1 au
cours d' un match durant lequel les visi-
teurs furent complètement désorientés. N' ac-
cordons cependant pas encore à ce résultat
un effet décisif : Rarogne devra se rendre ,
à son tour , à la Motta fribourgeoise et il
y aura , dans cette poule de promotion , un
troisième partenaire , le champion genevois,

dont on ne connaît pas encore toutes les
possibilités !

TROISIÈME LIGUE - Viège a battu
Calais et s'apprête ainsi à le détrôner dé-
f in i t ivement  en tête du groupe haut-valai-
san. Conthey mène toujours en Bas-Valais
où rien n 'est encore décidé.

QUATRIÈME LIGUE - Trois champions
de groupe s'ajoutent aux précédents : Vétroz .
Leytron et Troistorrents. Grimisual a rejoint
Erde au commandement du groupe III.

SR.

Matches de promotion dans toute la Romandie
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i P mlT îi ¦i.ii.iimii l|l_ .î }T,——  ̂,,,1-1,, .̂ BWJ EFI,,,,,,,^™ ,,M«,,,MI« Î 
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DU JEUDI 29 MAI

16.45 Entrez dans la ronde.
17.05 Reprise de l'émission ponr la jeunesse

de la TV suisse alémanique.
18.00 Bulletin de nouvelles.
18.05 Vie et métier

Les physiothérapeutes.
18.35 Bonsoir.
19.00 Trois petits tour» et pull l'en vont
19.05 Une femme à aimer

Feuilleton.
19.40 Carrefour.
20.00 Téléjournal.
20.20 Caméra-sports

Les bolides du lac.
20.40 Spectacle d'un soir ! Soirée Roger

Vitrac
1. Médor , pièce ; 2. Documents et
témoignages ; 3. Entracte, film de
René Clair.

22.45 Téléjournal.

12.00 Midi-magazine.
12.40 Télé-midi.
13.00 Campagne électorale.
15.15 Emission pour la jeunesse.
18.15 Dernière heure

Contact.
18.25 Total 3000

Jeu.
18.40 Lire et comprendre.
19.10 La Maison de Toutou.
19.15 Actualités régionales

Annonces. .
19.40 Les Oiseaux rares

Feuilleton.
19.55 Annonces.
20.00 Télé-soir.
20.25 Campagne électorale.
21.10 Mission impossible.
22.00 Panorama.
23.25 Télé-nuit.

18.55 Emission pour les jeunes.
19.35 Télé-soir.
19.55 Télésports.
20.00 Le mot le plus long.
20.30 Musicolor.
22.00 Le cœur battant.
23.20 On en parle.

17 h, le cinq à six des jeunes. 18.15,
télévision éducative. 18.44, fin de journée.
18.50, téléjournal. 19 h, l'antenne. 19.25,
Agence de voyages Hirondelle. 20 h, télé-
journal. 20.20, quitte ou double. 21.20, con-
tact. 22.20, téléjournal. 22.30, causerie au
crépuscule.

Vie et métier (Suisse, 18 h 05) : Une
série d'émissions que la télévision sco-
laire devrait reprendre.
Caméra-Sport (Suisse, 20 h 20) : Un
sport , des hommes décrits en images.
Soirée Roger Vitrac (Suisse, 20 h 40) :
Une formule nouvelle, une pièce, des
témoignages , un film.

J.-Cl. L.

16.35, téléjournal. 16.40, pour les enfants.
17.55, téléjournal. 18 h , programmes ré-
gionaux. 20 h , téléjournal , météo. 20.15,
Ferraille. 21.40, pour ou contre l'impôt
ecclésiastique. 22.25, téléjournal , commen-
taires , météo.

17.30, informations , météo. 17.35, skat
et musique. 18.05, plaque tournante. 18.40,
la crise. 19.10, le collier. 19.45, informa-
tions , actualités , météo. 20.15, les Mille
et une nuits. 21.15, politiciens face à la
presse. 22.15, récital Hanne Wieder. 22.40,
informations , météo.

HORIZONTALEMENT
1. Massif montagneux de l'Allemagne.

2. Se mijote en prison. — Informateur
anonyme. 3. Chimiste français. — Une sau-
cée le fait courir. — Renferme de nombreux
canons. 4. Procédé archaïque de culture.
5. Abréviation du matin. — Jurassique in-
férieur. — Fin d'infinitif .  6. Réduire en
poudre. — Est offert par une marquise.
7. Dieu de la Guerre. — Fut d'or il y a
longtemps. 8. Symbole. — Ville du Sou-
dan. 9. Défrise. 10. Colbert y construisit
un château. — Est donné par le mariage.

VERTICALEMENT
1. Sur le Pô. — Initiales du bourreau qui

exécuta Louis XVI. 2. Ornement. — Gros-
sier. 3. Qui est effacé. — Né après un
autre. 4. Vieux mot. — Eléments de trous-
seaux. — Possessif. 5. S'emboîte dans une
table. — Pas rare. 6. Elle est faite par
des noceurs . — Sa folie a inspiré Sopho-
cle. 7. Pronom. — A recours à un service
public. 8. Note. — Sans conséquences gra-
ves. 9. Eprouver de la honte. — Préfixe.
10. Inflammation.

*\ \ Fr. 1100.—
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«JONKIE» VtfSXS

En sarclage de culture
à partir de 20 cm

En binage ou charrue rotative
à partir do 50 cm

En faucheuse
à partir de 90 cm

IMPORTATEUR GÉNÉRAL ¦

Âgro - Service - Auto, Jussy (GE)
Tél. (022) 59 14 30

AGENTS POUR NEUCHATEL :
Ets Baillod S. A. - Tél. (038) 5 43 21

Venez visiter et essayer tous les I
modèles

ALFA ROMEO I
Alfred SCHWEIZER,

Gouttes-d'Or 17 - Neuchâtel
Tél. 5 80 04

concessionnaire pour le bas du I
canton

r

Communiqué
.. . .

De nosjourSr vanter une nouvelle
voiture devient superflu.

Les automobilistes, le public connais
sent les voitures.

Chacun sait ce que sa voiture vaut.
Ce qu'il attend d'une nouvelle voiture. Ou
quelle serait sa première voiture. Pour le
prix qu 'il veut payer. Pour son budget.

Seules les propriétés d'une nouvelle
voiture sont déterminantes pour son
succès. Ses performances, sa robustesse,
son confort, ses dimensions, sa forme.
Et sa qualité. Tout cela, en fonction de son
prix.
IU 1 feu de marche arrière, feuilleté, rétroviseur Fr.8840.-

p™Slfc ¦¦:¦{ essuie-glace à de sécurité, poignées options en sus
^Sŷ ^̂ ^^ k̂m i fonctionnement de portes et boutons forfait pour transport ot

W intermittent dé commande _ 
bvnisonFr.24..

^̂ î ^ ĵ̂ ^g f̂e Equipement 

pare

-
chocs 

avec 
Auprès 

de 470 agents
¦| intérieur: caoutchouc. Fiat en Suisse.

BHflBRSîw^  ̂ < Sièges couchettes
mSmmmmœmmmm forme baquet, tableau Performances: Fiat (Suisse) SA

de bord rembourré Plus de 150 km/h, 108, rue de Lyon
Technique: avec deux cadrans 4 vitesses: 1211 Genève 13

Cylindrée~1500 cm3, ronds, console centrale 1e 40 km/h Tél. 022 441000
70 CVDIN, avec vide-poches, 2& 70 km/h
alternateur, 2 vide-poches 3e 110 km/h
suspension AR avec latéraux, chauffage et 4e plus de MJIMÉIMMLJ4 barres longitudina- ventilation (2 vitesses). 150 km/ h. BmVmËFtt 1ÊLÊles et une transversale. ff&VOSécurité: mlf« r*wffEquipement 4 freins à disque, t-MÈ. f » Jf-VMI MW, W A Mtechnique: servo-frein, r*ffftf r ̂ * "limMrl WM *M
4phares, pneus à correcteur de freinage, ic-nn ?carcasse radiale, pare-brise en verre «« lu UU CïTr
l l l l l l l l  240- t -f 4

LE VÉLOMOTEUR
qui répond au goût du jour

*̂ t&fir m̂m m Ê̂£t$3Ëmi*<&mxmrïiik3k

Toujours plut ds sécurité
(freins plus puissants), plus rapide, plut confortable.
Livrable du stock - Facilités de paiement
Le permis de voiture suffit - Agent officiel

AU CENTRE DES 2 ROUES

Maison GEORGES CORDEY & Fils I
Ecluse 47-49 ¦ NEUCHATEL ¦ Tél. 5 34 27

I*.t.ffiiî .l
MliliilFtflfll1illHHllf1llj lBlifflffillllfnillllli

Wm ¦** M M JL "̂  H91 &m /  l La nouveau Crédit Renco, avec garantie
M0WâwSF jfltfMKfMM 'O llf d M -W/ L  I de réduction d'intérêts m'intéresse. En"OUI tfUlïi pidJlli k% fi 2/0 ; rcurntrengagemew
tel est le coût maximum aujourd'hui de Si votre situation financière est saine
nos crédits personnels (714% par an et ordonnée, utilisez nos crédits per- " Nom: Prénom:
calculé sur le montant initial du prêt. sonnels avantageux et discrets ¦
soit max. 0,625% par mois). • de Fr. 1 000.-à Fr. 25 000.- , Adresse: 
C'est de l'argent à bon compte pour «remboursable jusqu'à 60 mensualités v/344vous permettre de réaliser vos projets «basé uniquement sur la confiance. ' Domicile;
raisonnables. I g~ r- mm, nj% JM MNous finançons l'achat de: voitures. Assurez-vous la possibilité de bénéfî- s Ijl'Pnll! K«MH*fl S Abateaux, appareils ménagers, télévi- cier d'une réduction moyenne de 20% v* WlU i MvUW &*••»•
seurs, meubles, machines agricoles etc. du taux d'intérêts autorisé en nous " ' 1211 Genève 1, Place Longemalle 16,
sans réserve de propriété. retournant le coupon ci-après: I téléphone 022 24 63 53
wvv mwvwmuwwvv m i w w i i i inf i mf B ii WM«IPW HHWWFW»

NEUCHÂTEL
EXPOSITIONS. — Musée des beaux-arts :

Exposition , 7 peintres neuchâtelois.
Hall du Collège Latin : Exposition : L'Or.
TPN, centre de culture : Exposition Louis

Soutter.
Galerie Numaga , Auvernier : Exposition

Helsmoortel.

CINÉMAS. — Apollo : 15 h et 20 h 30,
Le Deuxième Souffle. 18 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Bagarre à Bag-
dad. 16 ans.

Arcades : 14 h 45 et 20 h 15, Les Sou-
liers de saint Pierre. 16 ans.

Rex : 15 h et 20 h 45, Noite Vazia , 20 ans.
Studio : 15 h et 20 h 30, Les Hommes

de Las-Vegas. 16 ans.
Bio : 18 h 40 , Les Charmeurs innocents.

16 ans. 20 h 45, La Vie, l'amour, la
mort. 18 ans.

Danse et attractions :
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing :
Le Corsaire de 20 h à 2 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : J. Ar-
man d, rue de l'Hôpital. De 23 h à 8 h,
en cas d'urgence, le poste de police in-
dique le pharmacien à disposition. En
cas d'absence de votre médecin , veuil-
lez téléphoner au poste de police No 17.
Service des urgences médicales do midi
à minuit .

PESEUX
Pharmacie de service : Dr Gauchat, jusqu 'à

21 heures. Ensuite le No 11 renseigne.
Cinéma de la Côte : 20 h 30: Le CIA

mène la danse.

COLOMBIER
Cinéma Lui : 20 h 15 : Alarao.

CORTAILLOD
Pharmacie de service : Marx.

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal : 20 h 30 : Les Pistoieros de

la Rivière rouge.

LE LANDERON
Cinéma du Château : relâche.

BfBflgnHsng BAR I
ffi^L^M^Jf DANCiNG

UNE FEMME A AIMER (Suisse romande). — Ce feuilleton , produit par une
société suisse , interprété par des acteurs du cru et réalisé par les équipes de la
télévision suisse romande , se terminera ce soir. Il est évident que tout finira
par s'arranger , que chaque coup le trouvera le bonheur et que les a f fa i res  de
chacun seront prosp ères. Le genre tfeuilleton» impose non seulement des rythmes,
une économie d'images et des longueurs, mais encore il influence le dénouement ,
impose des f in s  heureuses afin que le téléspectateur ne soit pas dé çu. Il est
donc primordial de ne pas le sortir de son douas rêve. Ainsi, malgré les apparen-
ces, ces séries sont entièrement hors da la vie quotidienne, sans rapport aucun
avec les réalités de la vie.

Il est tout aussi évident que ce feui l le ton n'est ni meilleur, ni p lus mauvais
que les réalisations achetées à l'étranger. Les télévisions francophones se propo-
saient de réaliser des séries mieux adaptées à la conception européenne de la té-
lévision , moins paternalistes que celles réalisées outre Atlantique. Nous sommes
tout de même obligés d'admettre un léger mieux mais les producteurs n'ont pas
su éviter les écueils du genre . Pour t Une femme à aimer », ils se sont e f forcés
d' exp loiter les meilleurs éléments de la série du « Temps des copains » et de
ceNe de *Jani que aimée ». Mais , très vite, ils se sont essouflés et ont allongé
l'intrigue. Il est f lagrant  de constater que nous passons de très longs moments
sur les routes et dans les ca fés .  D' autre part , un souci d'économie accentué en-
core notre lassitude» En e f f e t , ces séquences son t composées d'un nombre res-
treint de p lans. De p lus , cette prati que emp êche une utilisation ef f icace de la
musi que car elle ne peut pas rythmer la succession des p lans puisque ceux-ci
sont extrêmement limités.

Mais , il f a u t  admettre que l'aventure de Jacques Maurer retenait p lus l'at-
tention que celle de « Flipper le daup hin > ou de « Mon ami Ben » car la rép é-
tition quotidienne d' un schéma dramatique ne la tuait pas.

FOOTBALL (Suisse romande). — Une f o is encore, une soirée entière a été
consacrée à une retransmission sportive. Seule la création rap ide d' une deuxiè-
me chaîne de même expression permettra de résoudre les problèmes que l'actua-
lité sportive pose aux responsables des programmes. Si nous apprécions de tel-
les émissions , nous nous devons tout de même de penser aux nombreux télé-
pectateurs qui ne partagen t pas notre avis. C' est pourquoi , nous estimons que
la télévision ne doit pas abuser de tels spectacles.

Une f inale  ou un match de coupe ne sont que rarement l'occasion d' un
grand spectacle. L'enjeu est beaucoup trop important. La retransmission d'hier
soir n'a pas échapp é à la règ le. De p lus , l'Espagne ne semble pas être une terre
d'élection pour la télévision. La f inale du c Grand prix de l'Eurovision > avait
été perturbée par des incidents techniques. Il en a été de même hier soir. Cepen-
dant , les techniciens espagnols se sont rachetés en d i f f u s a n t  au ralenti toutes
les séquences de jeu importantes. Cette prati que est bénéf i que au spectacle télé-
visuel . E n f i n , le commentaire de Jean-Jacques Tillmann correspond mieux à
ce que nous attendons d' un commentateur sport i f .

J .-Cl. Leuba

Une fin heureuse...

JEUDI 29 MAI 1969 :
Les réunions et rencontres seront favorisées aujourd'hui.
Naissances : Les enfants de ce jou r seront complaisants, bienveillants et parfois impulsifs.

BELIER (21/3-19/4)
Santé : Ne vous dorlotez pas tant. .Amour :
Faites preuve de bienveillance. Affaires :
Engagez-vous sur des bases sérieuses.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Evitez le chocolat et les crèmes.
Amour i Ne soyez ni jaloux ni envieux.
Affaires : Agissez dès le départ avec éner-
gie.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Evitez les efforts prolongés. Amonr :
Ne mêlez pas les sentiments et les intérêts.
Affaires : Votre réussite est totale.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Portez des lunettes de soleil. Amonr :
Vivez comme vous l'entendez. Affaires :
Mettez tous les atouts dans votre jeu.

LION (23/7-23/8)
Santé : Attention aux chutes. Amonr : Nais-
sance d'une idylle. Affaires : Vous avez
tout pour réussir.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Relaxez-vou s plus souvent. Amonr i
Préservez votre vie privée. Affaires :Vous
devrez modifier vos projets.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Alternez sorties et repos. Amonr :
Evitez les sujets pénibles. Affaires : Coor-
donnez vos efforts.

SCORPION (24/10-22/ 11)
Santé : Vous êtes à bout de nerfs . Amonr i
Tentez un rapprochement progressivement.
Affaires : Méfiez-vous de votre entourage.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Prenez un petit réjeuner substantiel.
Amour : Vous avez agi avec étourderie.
Affaires : Stimulez l'esprit d'équipe.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Troubles circulatoires à craindre.
Amour : Soyez discret sur votre vie privée.
Affaires : Prenez les décisions qui s'im-
posent.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Vous roulez trop vite. Amour : Ne
décevez pas vos proches. Affaires : Certains
renseignements vous seront utiles.

POISSONS (1 9/2-20/3 )
Santé : Consultez votre ophtalmologiste.
Amour : Faites des concessions. Affaires i
Vous serez écouté et suivi.

ZURICH
OBLIGATIONS 27 mal 28 mal

S •/. Fédéral 1949 . . 94.30 d 94.30
2 '/« •/• Féd. 1954, mars 96.85 96.85 d
3 '/• Féd. 1955, juin . 92.25 d 92.50
4 '/. '/• Fédéral 1965 . . 98.75 d 98.75
4 Vi •/. Fédéral 1966 . . 99.25 d 99 50
5 •/• Fédéral 1967 . . 101.75 101.90

ACTIONS
Swissair nom 755.— 750.—
Union Bques Suisses . 5290.— 5310.—
Société Bque Suisse . 3630.— 3625.—
Crédit Suisse 3700.— 3710.—
Bque Pop. Suisse . . . 2250.— 2240.—
Bally 1515.— 1515—
Electro Watt 1825.— 1815.—
Indelec 1440.— 1435.—
Motor Oolombus . . . 1475.— 1475.—
Italo-Suisse 230.— 229—
Réassurances Zurich . 2650.— 2615.—
Winterthour Accld. . . 1240— 1220.—
Zurich Assurances . . 6335.— 6300.—
Alu. Suisse nom. . . . 1700.— 1700.—
Brown Boveri 2650.— 2615.—
Saurer 1590.— 1590.—
Fischer 1380— 1380—
Lonza 2610.— 2580.—
Nestlé porteur 3805.— 3700.—
Nestlé nom 2430.— 2410.—
Sulzer 4160.— 4100—
Oursina 3255.— 3240.—
Alcan-jAJumlnlum . . . 135.— 133.—
American Tel & Tel 240.50 243.50
Canadlan Pacific . . 360.— 360.—
Chesapeake & Ohlo . 288.50ex 286.— d
Du Pont de Nemours 609.— 608.—
Eastman Kodak . . . .  334.— 327.—ex
Ford Motor 221.— 218.—
General Electric . . . 411.— 411.—
General Motors . . . . 351.— 349 —
IBM 1415.— 1398—
International Nickel . 170.50 164.50 '
Kennecott 214.— 209.—
Montgomery Ward . . 254.50 256.50 d
Std Oll New-Jersey . 362.— 356.—
Union Carbide 191.— 192.—
U. States Steel . . . .  198.50 197.50
Machines Bull 94.75 93.25
Italo-Argentlna . . . .  43.50 43.—
Philips 86.25 85.50
Royal Dutch Cy . . . 225.— 225.50
Sodec 186.— 183.—
A. E. G 284.— 281.50
Farbenfabr. Bayer AG 228.— 229.—
Farbw. Hoechst AG 315.— 316.—
Mannesman!! 175.50 178.—
Siemens 314.— 311.—

BALE ACTIONS
Clba, porteur 12575.— 12250.—
Ciba, nom 10750.— 10550-—
Sandoz 10475.— 10500—
Geigy, porteur .... 13600.— 13100.—
Geigy, nom 9300.— 9175.—
Hoff.-La Roche (bj) 185000.— 183000—

LAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  1235.— 1240.—
Crédit Fonc. Vaudois 1060.— 1060—
Innovation S.A 340.— 335.—
Rom. d'électricité . . . 415.— d 415.— d
Ateliers constr. Vevey 635.— 635.—
La Sutsse-Vle 3100.— 8100.— d

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchatelot.»»

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 27 mai 28 mal

Banque National! . 555j— d 555.— d
Crédit Fonc. Neuchftt. 780.— d 800.—
La Neuchâtelolse as. g. 1750.— d 1750.— d
Appareillage Gardy . 265.— d 265.— d
Câbl. élect. Cortaillod 8600.— d 8800—
Câbl. et tréf. Cossonay 2975.— d 2975.— d
Chaux et dm. Suia. r. 560.— d 560.— d
Ed. Dubied & Cie SA. 1775.— d 1775.— d
Ciment Portland . . . 4650.— o 4650.— 0
Suchard Hol. SA. «A> 1390.— d 1475— o
Suchard Hol. S-A tB> 8900.— d 9000.— d
Tramways Neuchâtel 410.— o 410.— o
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat. prlv. . . 65.— d 65.— d

Obligation»
Etat Neuch . 2% 1832 94.50 d 94.50 d
Etat de Ntel 4% 1965 98.75 d 98.75 d
Etat Neuch 3% 1849 97.50 d 97.50 d
Com. Neuch. 3*4 1947 99.25 d 99.25 d
Com. Neuch. 3% 1961 94.50 94.50 d
Chx-de-Fds 3% 1946 98.50 o 98.50 o
Le Locle 3% 1847 97.50 d 97.50 d
Châtelot 3Vi 1851 99.75 d 99.25 d
Elec. Neuch. 3% 1851 96.— d 96.— d
Tram. Neuch. 3% 1946 93.— d 93.— d
Paillard SA. 3% 1860 94.25 d 94.25 d
Tabacs N.-Ser4% 1962 93.— d 93.—
Raffinerie Cressier 66 101.— d 101.— d

DORS-BOURSE
Fund of funds . . . .  24.30 24.12
Int. lnv. trust . . . . . 10.03 10.07

Cours des billets de banque
du 28 mal 1969

Achat Vente
France 78-50 82.50
Italie —68 —.70%
Allemagne 107.— 110.—
Espagne 6.— 6.25
U. S. A 4.29 4.34
Angleterre 10.15 10.45
Belgique 7.80 8.30
Hollande 117.50 120.50
Autriche 16.55 16.85

Marct-é libre de l'or
Pièces suisses 57.— 60.—
Pièces françaises . . . 57.— 60.—
Pièces angl. anc. . . . 53.— 56.—
Pièces angl . Elisabeth 47-— 50.—
Pièces américaines . 300.— 320.—
Lingots 6000.— 6100—

Communiqués à titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllil

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous , informations. 6.59,

horloge parlante. 7 h, miroir-première.
7.30, le bonjour de Colette Jean. 8 h, in-
formations. 8.30, revue de presse. 9 h, in-
formations. 9.05, la clé des chants. 10 h,
et 11 h, informations. 11.05, crescendo.
12 h, informations. 12.05, aujourd'hui. 12.25,
quatre à quatre. 12.30, miroir-midi. 12.45,
Chère Elise. 13 h, musicolor. 14 h, infor-
mations . 14.05, sur vos deux oreilles. 14.30,
le monde chez vous. 15 h, informations.
15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures , Sincérité. 17 h, informations.
17.05, tous les jeunes , pour vous les en-
fants. 17.55, roulez sur l'or. 18 h, informa-
tions. 18.05, le micro dans la vio. 18.40,
sports. 18.55, roulez sur l'or. 19 h, le mi-
roir du monde. 19.30, bonsoir les enfants.
19.35, photo-souvenir. 20 h, magazine 69.
20.20, invitation au concert de ce soir.
20.30, diorama de la musique contempo-
raine , 1. Le Groupe des dix de la Radio
suisse romande, direction Luc Hoffmann ;
2. Le Trio de jazz Michel Roques. 22.30,
informations. 22.35, édition spéciale. 23 h,
ouvert la nuit. 23.25, miroir-dernière. 23.30,
hvmne national.

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h, Musik am

Nachmittag. 17 h, musica di fine pomerig-
gio. 18 h, tous les jeunes. 19 h, per i la-
voratori italiani in Svizzera. 19.30, musique
pour la Suisse. 20 h, informations. 20.15,
disques. 20.30, communauté radiophonique
des programmes de langue française , trois
écritures et calligraphies d'Henri Michaux.
21.10, profils perdus. 22 h, Silence, on
tourne. 22.30, Europe-jazz. 23 h, hymne
national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour.
6.20, réveil en musique. 7.10, auto-radio.
8.30, concert. 9 h , le pays des 7000 îles.
10.05, Sonate pour violon et piano J.-M.
Leclair. 10.20, radioscolaire. 10.50, Divertis-
sement No 4 Mozart. 11.05, concert-pro-
menade. 12 h, Will Glahé et ses solis-
tes. 12.40, rendez-vous de midi. 14 h, jardi-
nage. 14.30, mélodies d'Amérique latine.
15.05, L'album aux disques.

16.05, le Musée suisse de la chasse.
16.30, thé-concert 17.30, pour les jeunes.
18 h, informations , météo, actualités. 18.15,
radio-jeunesse. 19 h, sports, communiqués.
19.15, informations, actualités. 20 h, grand
concert récréatif du jeudi. 21.30, Allô Ra-
dio-Jerewan. 22.15, informations, commen-
taires. 22.25, pour les amateurs de jazz.



j PAR MuNTS ET PAR VAUX AVEC MIGROS I
, SAMEDI 7 JUIN 1969 H

': | Pour ceux qui aiment la marche Jl

LE CREUX-DU-VAN j
|̂ Départ en autocar t JS

gj 13 h de Neuchâtel, place du Port, firj
E» pour la Ferme-Robert ; de là, montée à pied i la Grand-Vy, —Wi%
jv| le Soliat, retour sur les Déliions, rentrée en autocar. Ravitaille- BfSJ
ËÉ ment au cours de la marche. JB«S

Prix de la course : ¦§•*£$

M Fr. 5.— pour les adultes BIP
Jjjjj Fr. 3.— pour les enfants eslli
' Renseignements détaillés et billets en vente jusqu'au jeudi H
¦ 5 juin 1969 à: 

^
ECOLE-CLUB MIGROS, 11, rue de l'Hôpital, Neuchâtel Orne m'f l 'l

I étage). B

les qerté heureux¦;- - 0oiw^.b ;
|LAppenzellèr 1
mM -A 1 \

ÉLECTEURS, ALLEZ VOTER SAMEDI 31 MAI OU DIMANCHE
1er JUIN ! ALLEZ VOTER

A LA LOI SUR L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE FÉDÉRALE

• Cette loi est dépassée avant même d'entrer en vigueur.

• Il est indispensable d'assurer la collaboration des étu-
diants à l'élaboration d'une loi qui les concerne direc-
tement.

• Il faut repenser l'ensemble du problème et prévoir la
cogestion des étudiants et des professeurs. Nous ne
voulons pas attendre un « mai » helvétique pour réagir :

VOTEZ NON
Electrices, électeurs neuchâtelois :

VOTEZ NON aussi à la loi cantonale sur les bourses
d'études et d'apprentissages.
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NON à une loi beaucoup trop timide qui ne prévoit pas
l'examen d'office du droit aux bourses — comme l'avait
exigé le Parti socialiste.

VOTEZ NON
PARTI SOCIALISTE NEUCHATELOIS

I ,

1 1»™»"»" RIDEAUX
Toutes fournitures
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14 Confection et poseTél. (038) 5 51 55 r

C O N F É R E N C E
Vendredi 30 mai 1969, à 20 h , chapelle des
Terreaux , NEUCHATEL

Les causes et les raisons de la venue
du pape en Suisse

Invitation à chacun

Union de défense protestante suisse
« Beth-Schéan » 1304 COSSONAY - VILLE

Marche populaire
du général Jomini

Dans le cadre des manifestations en l'honneur
du Centenaire de la mort du général Jomini,
le club de marche « Les Broyards » organise,
le samedi 7 et le dimanche 8 juin 1969, une
marche populaire de 17 km.
Participation : civils et militaires, dames et enfants.
Inscription : par versement de 8 fr. par participant
au CGP 10 - 253 68.
Départs de 9 h à 1+ heures. Stade municipal.
Fermeture du contrôle à 18 heures.
Chaque participant terminant l'épreuve selon le
règlement reçoit une magnifique médaille en
bronze à l'effigie du général.
Formules d'inscription auprès du club de marche
« Les Broyards », 1530 Payerne.
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Prix + Qualité
DIRECTEMENT DE LA FABRIQUE AU PARTICULIER
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ESMHHEI

JERSEY , ROBES, COSTUMES,
ARTICLES POUR ENFANTS
Vente d'articles comportant de
légers défauts

PATRIC S.A. Av. de la Gare 16
2013 Colombier. Tél. (038) 6 34 47

Maculafure
en vente au

bureau du journal

I L'APÉRITIF I
AU BAR

DU TERMINUS

UN SPECTACLE DE CHOIX AU K

THÉÂTRE DU JORAT MÉZIERES ¦

i LA MÉGÈRE 1
1 APPRIVOISÉE I
H version de Paul Delair M
JS avec Corinne Marchand ¦

11 VENDREDI 13 JUIN 1
gH en soirée Départ 18 h 30 1
IS DIMANCHE 15 JUIN I
wk en matinée Départ 12 h 30 |

Wmm Autocar : Fr. 15. h
f p M\ billets d'entrée à disposition

j .rffl Inscriptions - Réservations :

1 coaa] saz az

Transformation et
réparation de man-
teaux et vestes de

R. POFFET, tailleur ,
Ecluse 10. Neuchâtel.
Tél. 5 9017.

Pour vos soirées et
co erts

DUO
accordéon , guitare et
prestidigitateur.
Se recommande :
René Favre,
Sainte-Croix
Tél. (024) 6 34 79

Dimanche 1er juin 1969 :

LAC D >£GERI
MORGARTEN - CHEMIN CREUX
Départ : 7 heures Fr. 26.50

COL DE LA FAUCILLE
j GENÈVE (COINTRIN)

(carte d'identité ou passeport)
Départ : 7 heures [ Fr. 22.— s

GRUYÈRES
Départ : 13 h 30 Fr. 15.—

Dimanche 8 juin 1969 :

THÉÂTRE DU JORAT MÉZIERES
« LA MÉGÈRE APPRIVOISÉE »

Départ : 12 h 30 Fr. 15.—
(Billets de spectacle à disposition)

Renseignements et inscriptions :

Autocars HSCHER S252i [

Hôtel Ambassador-Elite Lugano
C'est le petit hôtel avec le grand confort
pour des arrangements week-end. Pension
complète et demi-pension.
Lugano - Cassarate, via del Tiglio 13 a.
Tél. (091) 51 14 23.

i PAR GALLIUS DESSINS DE FRISANOv
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RÉSUMÉ. — Se préparant au retour dans la France +
libérée , De Gaulle réunit à Al ger l'Assemblée consul- y
tative où sont représentés tous les représentants de T
la Résistance , de l'intérieur comme de l' extérieur, ¦$•
ainsi que les partis politi ques que Pétain avait jj
dissous. ^.

j  64. — Invité par Roosevelt qui s'est rendu compte enfin que De Gaulle
2j représente un réel pouvoir , le chef de la France libre est reçu à la Maison-
T Blanche , à Washington , le 6 juillet 1944. Chaleureux en apparence , le dialogue
» est plutôt aigre-doux. Les Américains et , à leur instigation , les Anglais ,

X projettent de traiter la France en pays occupé. Une monnaie spéciale , imprimée
.à. aux Etats-Unis doit être mise en circulation par les soldats américains et
1. anglais. Une nombreuses équipe d'« administrateurs », formée aux Etats-Unis
.s. principalement, doit prendre en main la direction des affaires publiques en
-t. France , en « coiffant » l'administration française. On veut coloniser la France ,
-S- sous prétexte qu'elle s'est effondrée en 1940. On oublie qu'elle a tiré les
•T- premiers coups de canon contre la barbarie nazie. Aussi De Gaulle quitte-t-il
4" Roosevelt sans enthousiasme. Le peuple américain en revanche fait au chef
"5" de la France combattante un accueil délirant dans les rues de New-York.
¦f" L'Américain moyen reconnaît en lui l'image de la France de toujours. Il
4- applaudit en De Gaulle l'homme qui , comme tant d'Américains eux-mêmes,
¦i- est parti de rien, sans l'aide de personne, pour mériter tout seul une réussite
4- éclatante par son courage, son intelligence et ses hautes qualités morales.
4*
* ;
•$¦
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65. — Et De Gaulle semble avoir réussi pleinement lorsque la vague des
armées de libération s'approche de la capitale de la France. Le 19 août 1944 ,
Paris se soulève. Paris veut se libérer tout seul , en traquant l'ennemi. Paris
veut mériter sa liberté retrouvée. Mais , pour De Gaulle, la lutte ne fait que
commencer. La libération de Paris n 'est pour lui qu'une étape brillante
certes , mais parsemée de pièges, sur la longue route de la restauration d'une
France unie et forte. Car d'autres dans l'ombre aspirent au pouvoir. Tandis
que Pétain est parti avec les Allemands pour s'installer à Sigmaringen, son
bras droit , Pierre Laval , prend contact avec M. Herriot, son prisonnier depuis
des années. Il propose à l'ancien président de la Chambre des députés de
ressusciter le parlement supprimé depuis 1940. Ainsi pourrait-on former un
gouvernement contre De Gaulle. Les Américains appuient en secret la combi-
naison, que M. Herriot rejette . Le but de Roosevelt demeure l'élimination de
De Gaulle. D'autres songent à se servir de De Gaulle pour constituer une
sorte de « gouvernement populaire » ; le parti communiste et quelques résis-
tants en tireraient les ficelles ; une fois l'opération réussie, on « débarquerait »
De Gaulle, couvert de lauriers...
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66. — Partout des intrigues se nouent contre De Gaulle , menées par les T
Américains , les Vychissois, les communistes. Elles ont des ramifications A
jusqu 'en Alger , où l'on s'évertue à retarder le départ de De Gaulle pour ï
la France. Il faut , estiment les comploteurs, qu 'il y arrive après la libération .2.
de Paris , afin de se trouver en présence d'un pouvoir déjà en place. Mais .i.
De Gaulle réussit à quitter Alger, le 18 août 1944. Il atterrit en Normandie , .1
rencontre le général Eisenhower et lui arrache l'ordre d'envoyer immédiatement .4.
à Paris la 2me division blindée du général Leclerc pour libérer la capitale ^.
et y assister à l'installation du Gouvernement provisoire de la République. •$•
Le 24 août , vers 8 heures du soir, les premiers chars alliés font leur appa- <•
rition avenue d'Italie , sur le pont d'Austerlitz, sur les quais de la Seine. <•
La joie éclate chez le peuple de Paris. Il attendait les Américains. Ce sont "f
les Français de Leclerc qui sont entrés les premiers dans la capitale. C'est
l'armée des premiers compagnons de De Gaulle. Ils sont partis du Tchad. jf
Ils se sont frayé un chemin sanglant jusqu 'à Paris , en passant par Koufra , T
Mourzouk , Bir-Hakeim , Tunis. De Gaulle a encore gagné une manche. T
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Berne confirme: un soldat peut être
contraint à devenir sous-officier

BERNE (ATS). — On peut contraindra
un soldat à devenir sous-officier. C'est
ce que confirme le Conseil fédéral en ré-
ponse à une qu estion de M. Mugny, con-
seiller national (CCS - Vaud), qui deman-
dait s'il ne serait pas opportun « de re-
chercher d'autres moyens et d'autres mé-
thodes pour inviter les jeunes soldats ca-
pables à accepter de grader ».

Voici l'essentiel de la réponse : l'obli-
gation générale de servir , telle qu 'elle est
fixée dans la législation militaire suisse,
comprend non seulement le devoir d'ac-
complir personnellement les services régu-
liers, mais également d'effectuer ceux qui
sont nécessaires pour obtenir un grade
militaire (article 10 de la loi sur l'orga-
nisation militaire). Cette réglementation est
indispensable si l'on veut que l'armée puis-
se disposer des cadres de tous grades dont
elle a besoin.

23 CONDAMNÉS
Parmi les quelque 800 candidats sous-

officiers de 1968, 23 ont été condamnés
pour avoir refusé de donner suite à l'or-
dre de marche. Cela correspond à 0,3 %.
Conformément au chiffre 4, du règlement
do service, l' autorité militaire peut renon-
cer , pour des raisons majeures, à la con-
vocation , notamment lorsque l'accomplisse-
ment des services d'avancement entraîne-
rait pour l'intéressé une charge excessive
au point de vue matériel ou professionnel.
Lorsque cette condition n'est pas remplie ,
l'obligation d'accepter un grade et d'ac-
complir les services qu'il comporte doit
être maintenue.

Pour compenser la perte de gain due à
la poursuite de l'instruction militaire , les
taux d'indemnité pour les services d'avan-
cement ont été aussi augmentés substantiel-
lement à la suite de la revision du régime
des allocations pour perte de gain, entrée
en vigueur le 1er janvier 1969.

De plus, des offices de liaison entre
l'armée et les universités ont été créés
pour faciliter la coordination entre les
obligations militaires et les études.

Le Conseil fédéral relève encore qu'au

cours de la session de printemps de 1967,
le Conseil national a confirmé le régime
en vigueur du fait qu 'il n'a pas accepté
un postulat qui visait précisément à le
modifier.

A Zurich le premier métropolitain de Suisse
trente kilomètres et 822 millions de francs

Il y a quelques semaines, les Zuricois
étaient appelés à accepter , ou à rejeter,
un crédit de deux millions de francs , som-
me qui permettra de tracer , en détail , les
projets définitifs du métropolitain.

Les Zuricois, qui ne verront bien sûr
aucun inconvénient à pouvoir se rendre
plus rapidement qu 'aujourd'hui d'un point
à l'autre de leur ville , ont accepté le cré-
dit. Les travaux devraient donc pouvoir
être entrepris au plus vite. Lo coût total
de l'entreprise se montera à quelque 822
millions. Le peuple aura encore à se pro-
noncer, il va sans dire , sur lo crédit final...

Date de l'inauguration du métro ; C'est
encore l'inconnue. Certains disent : rans
dix ans. D'autres , plus optimistes, préten-
dent que le métro serait prêt quand Zu-
rich organiserait les Jeux olympiques d'hi-
ver en 1976 !

27 KILOMÈTRES, 30 STATIONS
Voyons plutôt, pour l'instant, comment

se présentera le premier métropolitain de
Suisse... Le premier tronçon reliera Klo-
ten (aéroport et gare CFF) à Dietikon
(sortie de la ville sur la route de Berne
et Bâle). Les deux extrémités de la ligne
aboutiront donc dans les deux régions pé-
riphériques qui se développent à une allure
galopante : la vallée de la Glatt (Kloten ,

Glattbrugg, Seebach) et la vallée de la
Limmat (Altstetten , Schlieren — banlieu e
industrielle par excellence — et Dietikon ).
Un embranchement est prévu , dès le dé-
but , de la station de Hirschcnwiesen (peu
avant Oerlikon) à Schwamendingen , vérita-
ble quartier champion. La longueur totale
de la ligne sera de quelque 27 kilomètres
(54 % du trajet sous terre , le reste en plein
air). Les stations , au nombre d'une tren-
taine, seront distantes de 900 mètres (500
dans lo centre). Les convois , de 135 mè-
tres de long, circuleront à une vitesse de
35 kilomètres à l'heure , ce qui mettra
l'aéroport intercontinental à 18 minutes
seulement de la gare principale. Temps
d'arrêt au stations : 20 à 30 secondes et
un passage toutes les 90 secondes. Prix
du transport : ce que coûte aujourd'hui un
long parcours en tramway, soit 70 centi-
mes. Voilà pour les amateurs de chiffres.

Pour ceux que la « géographie » intéres-
se, précisons que les principales stations
seront l'aéroport de Kloten , Glattbrugg,
Oerlikon , Schwamendingen, Hirschcnwiesen,
Schaffhauserplatz , place Centrale - Ecole
polytechnique (station à 60 mètres sous
terre) gare principale , Sihlporte , Stau f-
facher , Altstetten , Schlieren et enfin , Die-
tikon...

UN LONG CHEMINEMENT
Il aura fallu beaucoup de temps , moins

pour construire le métropolitain (car une
fois prise la décision définitive , les travaux
iront vite) que pour décider sa construction.

En 1953 déjà , les autorités compétentes
traçaient les premières grandes lignes d'un
plan d'ensemble de circulation. Les projets
se firent plus précis en 1962. C'est cetto
année aussi qu 'un premier projet de « tram-
ways en tranchée » fut repoussé par les
Zuricois, lors d'une votation (c 'était un 1er
avril). On abandonna alors ce projet pour
se tourner résolument vers la construction ,
plus radicale et plus coûteuse aussi , d'un
véritable train souterrain , soit un métropo-
litain.

Una commission d'étude fut formée en
1966, comprenant deux conseillers d'Etat ,
le président de la ville, un conseiller com-
munal , le directeur général et le directeur
d'arrondissement des Chemins de fer fédé-
raux. Car, en effet , il convient de préci-
ser que la réalisation du métropolitain ira
de pair avec l' extension du réseau de ban-
lieue des CFF. C'est ainsi que les trans-
ports en commun de Zurich laisseront aux
CFF le soin de desservir les localités avoi-
sinantes qui ne seront pas touchées par lo
métro. Les CFF envisagent notamment de
percer un tunnel sous le Zurichberg, afi n
de relier grosso modo en droite ligne , la
région de Dubendorf à la gare de Stadel-

hofen (près de la place Bellevue) sans de-
voir faire le tour de la montagne.

DES CONTESTATAIRES
Le projet est de grande envergure , mais

il a aussi ses détracteurs ! Certains esti-
ment urgent de prolonger dès le début
la li gne de Schwammendingen jusqu 'à Win-
terthour et un certain esprit de clocher
souffle sur quelques communes qui ne sont
pas touchées directement par le futur mé-
tropolitain...

—¦ Une rivalité peu raisonnable , dit
M. Otto Baumann , conseiller communal à
Oerlikon et président de l'association pour
la construction du métro. Cette associa-
tion tiendra son assemblée générale à la
fin de ce mois et les 28 communes de la
région zuricoise (déjà contactées il y a un
mois d' ailleurs) pourront faire part de leurs
griefs ou... de leur soutien.

X X X

De toute façon , on ne s'attend pas, id,
à un accord définitif (et donc un début
des travaux) avant la fin de l'année pro-
chaine ou même le début de 1971. C'est
dire qu'on a « tout le temps », et pour-
tant, un métropolitain à Zurich , c'est sans
doute ce qu 'il y a de plus urgent...

R. BH

La police recherche
les auteurs d'une
sauvage agression

LAUSANNE (ATS). — Dimanche
après-midi, une jeune fille de 17 ans
en place à Yens, qui se promenait dans
la forêt entre ce village et le hameau
de Froideville (commune de Ballens),
a été attaquée par deux jeunes gens.
L'un d'eux l'a rouée de coups et a ten-
té de la violenter. Après une courte
lutte, les agresseurs ont pris la fuite à
bord d'une voiture noire de modèle ré-
cent, portant des plaques vaudoises dont
le premier chiffre serait un « 3 > .

La police cantonale vaudoise recher-
che les agresseurs et fait  appel à la
collaboration du public. Le conducteur
de la voiture était un homme de 20 à
25 ans, 165-170 cm, corpulence moyenne
à mince, cheveux noirs, visage pâle et
étroits, yeux bleus aveo strabisme di-
vergent de l'œil droit , portant un pul-
lover à col roulé, foncé. Le passager
était âgé de 20 ans environ, 160-165 cm,
corpulence mince, cheveux blonds fon-
cés, visage mince et allongé , yeux bleus,
vêtu d'un même pullover.

Ambassadeur arrêté
L'ambassadeur a été appréhendé sur

ordre du commandant de l'aéroport de
Lagos, sous l'inculpation d'avoir atterri
sur la piste de l'aéroport sans permis-
sion.

M. Lindt venait de Cotonou , au Daho-
mey. L'ambassadeur a été gardé à vue,
avec ses compagnons, tonte la nuit de
mardi à mercredi par les autorités mi-
litaires da Nigeria, dans nn poste de
garde.

L'ambassadeur de Suisse à Lagos a
protesté auprès des autorités de Lagos.

Le Comité international de la Croix-
Rouge (C.I.C.R.) a été informé, tôt dans
la matinée de mercredi, de l'arrestation
de M. Lindt. II est aussitôt intervenu
auprès des autorités du Nigeria pour
obtenir des explications et pour deman-
der l'élargissement immédiat de son
commissaire général pour le Nigeria -
Biafra.

L'ambassadeur, son assistant, M. Yves
Besson, le pilote de l'appareil , le capi-
taine Willy Yetzer, et son copilote, l'of-
ficier de vol Félix Gimmel , ont ainsi été
gardés à vue de 18 heures, mardi , à
JO h 30, mercredi.

Appréhendés
Les quatre citoyens suisses ont été

amenés dans un poste de garde de l'ar-
mée non loin de l'aéroport.. Ce poste
ne comprenait pas de lit. Ils ont été
appréhendés immédiatement après l'at-
terrissage par le commandant de l'aéro-
port , le capitaine Paul Dixom, et remis
entre les mains de la police militaire.

Depuis samedi , les autorités du Nige-
ria avaient interdit tous les vols au-
dessus du territoire, à l'exception des
vols internationaux autorisés. Ces me-
ures sévères avaient été prises à la
suite des récentes attaques aériennes
des avions biafrais.

M. Lindt venait contrôler la distribu-
tion des secours an Nigeria, des deux
côtés de la ligne de feu.

Drapeau suisse
An cours de la nuit passée dans un

Poste de garde, l'ambassadeur Lindt et
«es trois collaborateurs ont pu recevoir
un repas Que la police militaire est allé
chercher à minuit .  Le matin , les quatre

Suisses ont été autorisés à venir pren-
dre leur petit déjeuner à l'aéroport.

Ni les journalistes ni les membres
de l'ambassade des Etats-Unis n'ont pu
approcher M. Lindt et ses compagnons
à l'aéroport. A 10 h 15, l'ambassadeur
de Suisse au Nigeria , M. Fritz Real,
s'est présenté au poste de garde, con-
duit dans la voiture de l'ambassadeur
portant le drapeau suisse.

Heureusement...
Au moment de l'intervention de l'am-

bassadeur Real , des officiers de la po-
lice militaire s'apprêtaient à conduire
leg quatre Suisses en voiture au quar-
tier général de la police à Lagos. Mais
M. Fritz Real intervint et produisit une
lettre personnelle du chef de l'état-
major général de l'armée fédérale, le
brigadier Hassan Katsina. M. Lindt et
les trois autres Suisses furent alors
conduits dans les baraquements de l'ar-
mée, à Ikaja , près de l'aéroport , où nn
officier supérieur sortit de son domicile
et se présenta vêtu d'un simple caleçon
de bain , pour s'excuser personnellement
de cet incident.

M. Lindt , M. Besson et les deux pilo-
tes reçurent ensuite la permission de
quitter les baraquements où Ils avaient
été gardés à vu e pendant la nuit . Ils
ont cependant déclaré qu 'ils n'avalent
pas été maltraités. Le capitaine Yetzer
a, en outre, précisé qu 'il avait claire-
ment reçu une permission d'atterrir par
la tour de contrôle de l'aéroport et que
cette permission avait même été enten-
due par des pilotes d'autres avions.

M. Real, ambassadeur de Suisse à La-
gos, a rencontré le ministre des affai-
res étrangères du Nigeria , M. Okoi
Arikpo, et l'a averti que le gouverne-
ment suisse avait été informé de l'af-
faire et qu 'une plainte serait déposée.

Le bimoteur « charter » de la Balair
était encore, hier matin, à l'aéroport de
Lagos. 

Uri : le Conseil d'Etat
a fait son choix
pour l'attribution

des travaux
du Saint-Gothard

ALTDORF (ATS). — Le Conseil d'Etat
uranais a pris sa décision au sujet des
travaux du tunnel routier du Saint-
Gothard. Il s'est prononcé pour la va-
riante à quatre puits d'aération, en
adoptant le projet présenté par la com-
munauté d'ingénieurs G. Lombard! et
G. Gallcra . à Locarno, et Elextro-Watt,
à Zurich.

En ce qui concerne l'attribution des
travaux , le gouvernement uranais s'est
réuni mardi. II a choisi comme maître
d'oeuvre le groupe d'entreprises formé
par Conrad Zschokke S.A. (direction),
Heinrich Hatt-Haller S. A., Schafir et
Mugglin S. A, Ed . Zueblin S. A„ tous à
Zurich, Balpina S.A., à Lugano, Bau A.G.,
à Erstfeld , et Valentin Sicher S. A, à
Gurtnellen. Le coût des travaux est de-
visé à 75,4 millions de francs. Il s'agit
du plus bas prix de soumission .

Le Conseil fédéral doit encore ratifier
ces décisions.

Embardée sur
l'autoroute :

deux blessés
(c) Hier, vers 15 h 30, sur la chaussée
jura de l'autoroute Genève-Lausanne,
entre les jonctions de Nyon et de Cha-
vannes-de-Bogis, M. Rodolphe Aebl,
commerçant à Lausanne, roulant en au-
tomobile en direction de Genève, per-
dit soudain le contrôle de son véhicu-
le, le pneu arrière droit s'étant déjan-
té. Le véhicule se renversa sur le cô-
té, sur la voie Intérieure, près de la
berme centrale.

M. Aebi et sa passaège, Mme Hcrml-
nla Taher, 81 ans, de Lausanne égale-
ment, furent transportés à l'hôpital
de Nyon avec de nombreuses contu-
sions. La voiture a subi d'importants
dégâts.

Le gouvernement va
lancer un appel pour

la loi sur les EPF
(c) Au cours du « forum » sur les on-

cles de Radio-Lausanne , le conseiller
d'Etat Jean-Pierre Pradervand , chef du
département de l ' instruction publique ,
a annoncé que les sept membres du
gouvernement vaudois vont lancer un ap-
pel aux électeurs du canton et les en-
gager à voter « oui » samedi et diman-
che prochains. Car, a précisé M. Pra-
dervand, il serait € grave > et c inadmis-
sible » que les Vaudois ne soutiennent
pas la loi fédérale sur les écoles po-
lytechniques dont l'EPUL a besoin pour
travailler et pour se développer sans
devenir — a encore déclaré le conseil-
ler d'Etat — . un satell i te » de 1T3PFZ.
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Les sessions

du Centre international de
l'industrie horlogère suisse

ont cinq ans
LAUSANNE (ATS). — Le Centre in-

ternat ional  de l ' industr ie horlogère
suisse (GFH), à Lausanne , vient d'entrer
dans la sixième année de ses sessions
de formation et de perfectionnement
professionnels. Depuis 1964, plus de
1700 participants sont venus de cin-
quante-trois pays. Les sessions ont pas-
sé de trois à dix-sept par année. L'équi-
pe du personnel enseignant s'est éle-
vée de quatre à vingt-cinq et donne les
cours en sept langues. Hors de Lausan-
ne, des cours, séminaires et conféren-
ces sont maintenant donnés en Suis-
se, en Grande-Bretagn e, en Italie, en
Espagne et en Allemagne , et des anima-
teurs formés à Lausanne sont déjà à
l'œuvre en Australie.

Les prochaines sessions du C.F.H. de
Lausanne porteront sur la gestion et la
vente au détail (du 9 au 13 juin), sur
la commercialisation de la montre (du
16 au 20 juin) et sur la connaissance
de la montre (du 24 au 26 juin).

SION (ATS). — A l'occasion de la
lOme assemblée générale annuelle de la
Société des gaziers de la Suisse ro-
mande, la ville de Sion a reçu mercre-
di les délégués de toute l'industrie du
gaz.

M. Philippe Ravussin, président, s'est
plu à relever l'importance croissante
que prend le gaz sur le marché énergé-
tique suisse. En effet, l'augmentation
des ventes était de 5,1 % en 1968.

Dans la politique générale de diver-
sification des ressources énergétiques ,
visant à échapper à une trop grande
dépendance (75 % du marché) à l'égard
du pétrole absent du sous-sol européen ,
les autorité s fédérales soutiennent
l'énergie gazière et sont particulière-
ment favorables au gaz naturel en pro-
venance de notre continent.

Assemblée générale
des gaziers romands
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Loi sur

MONTREUX (ATS). — La commis-
sion du Conseil national chargée d'exa-
miner le projet de revision de la loi
sur la Banque nationale a une fois de
plus ajourn é sa décision. Le projet ne
sera donc pas traité à la session de
juin. Réunie à Montreux, la commission
a voté l'ajournement par 17 voix con-
tre 6, celles des députés socialistes. Les
deux députés de l'alliance des indépen-
dants se sont abstenus.

Une nouvelle séance aura lieu après
les vacances d'été. D'ici là, la conven-
tion entre la Banque nationale et l'As-
sociation suisse des banquiers — con-
vention qui , de l'avis de la majorité,
rendrait la loi superflue — pourrait
être signée. Portant sur les avoirs mi-
nimaux et sur l'accroissement du cré-
dit , cet accord aurait force obligatoire
pour les banques ayant un bilan supé-
rieur à 20 millions de francs( il s'agit
d'environ 300 établissements) et serait
assorti d'une menace de sanctions.

Le conseiller fédéral Celio et M. Stop-
per, président du directoire de la Ban-
que nationale, ne se sont pas opposés
à cet arrangement, mais ont demandé
des modifications sur trois points : le
mécanisme des décisions, le contrôle
et la durée de l'accord.

la Banque nationale :
décision

encore ajournée

La rémunération
des femmes aux PTT
BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral

vient de répondre à une question écrite
du conseiller national Primborgne (CCS,
Genève) relevant que les PTT ont à
leur service des femmes « auxquelles il
est confié des emplois et des responsa-
bilités pour lesquels elles ne reçoivent
pas le traitement de la classe corres-
pondante > . L'auteur de la question de-
mandait < quand cette situation sera
normalisée, compte tenu du fait qu 'il
s'agit de collaboratrices qui comptent
de nombreuses années de service ».

Dans la plupart des cas, répond le
Conseil fédéral , la différence de traite-
ment peut s'expliquer. Toutefois, les
carrières masculines et féminines ont
de plus en plus tendance à se rappro-
cher, et l'entreprise des PTT a l'inten-
tion d'en tenir compte.

BERNE (ATS). — Dans un message
publié mercredi, le Conseil fédéral pro-
pose d'approuver les comptes des CFF
pour 1968 qui, on le sait, se soldent par
un déficit de 15 millions de francs. Ré-
sultat peu réjouissant, mais, note le
Conseil fédéral, « alors que la plupart
des chemins de fer d'Etat des pays de
l'Europe de l'ouest sont depuis long-
temps déficitaires, la situation des CFF
ne s'est dé.^radée que tout récemment » .
Pour l'avenir, deux mesures s'imposent,
étant entendu, écrit encore le gouver-
nement, que les CFF doivent s'adapter
constamment aux progrès de la tech-
nique (le message ajoute : « Nous
n'avons jamais laissé naitre de doute
sur notre détermination à leur fournir
les fonds qui leur sont nécessaires à
cet effet »).

Première mesure, donc • financer les
constructions. Il faudra tenir compte
du fait que la concurrence de la route
va s'accroître.

Quant à la seconde mesure, elle con-
cerne ce qu'on appelle l'indemnisation
pour les prestations en faveur de l'éco-
nomie générale. Elle dérive du fait que
d'une part les chemins de fer sont en
compétition avec les autres modes de
transports, et que, d'autre part, ils as-
sument en leur qualité de service pu-
blic certaines obligations envers la col-
lectivité, obligations qu'ils pourraient
prendre à leur charge sans indemnité
si leur gestion pouvait se faire selon
des critères purement commerciaux.

CFF : pour l'avenir
deux mesures

s'imposent
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Dans l'intérêt
de vos enfants

NON
à la loi sur les bourses

Comité référendaire

GENÈVE (ATS). — L'Association suis-
se des jeunes chercheurs vient de se
pencher sur le problème posé par la
réforme des hautes écoles. S'attachant
plus spécialement à la votation fédérale
du prochain week-end, sur la loi fédé-
rale consacrée aux écoles polytechni-
ques, l'association l'estime Insuffisante
et en préconise le rejet. A ses yeux , la
nouvelle loi univers i ta i re  suisse, pour
être valable, doit être assez souple pour
être constamment adaptée à l'évolution
des idées et des techniques. Une large
démocratisation est souhaitable, pour
l'association, qui estime que « les tâ-
ches accrues de l'université rendent in-
dispensable la création d'un organe de
direction doué de larges compétences » ,

Association des
jeunes chercheurs :

non à la loi sur
les E.P.F.

Pour accueillir le pape le 10 juin

De Romandie , 1000 soldats , gendarmes et inspecteurs vont l'épauler
(c) Genève s'apprête à vivre une jour-
née historique, le 10 juin prochain , avec
la visite du pape Paul VI.

Le bref passage du souverain pontife
au bout du lac pose de nombreux problè-
mes de sécurité et de service d'ordre.

On ne craint pas tant un attentat contre
l'illustre visiteur que des manifestations
dites de « contestation » — un slogan à
la mode.

Des « résistances > se manifestent d'ores
et déjà et s'organisent.

L'Union de défense protestante suisse
s'insurge et dénonce la venue du pape

comme une manœuvre jésuite préparée de-
puis deux ans.

Il ne s'agit là que d'une protestation
théorique , de pure forme, qui ne saurait
prendre un tour agressif évidemment.

Par contre , l'Eglise évangélique du Ré-
veil préparerait une c action », tandis qu 'un
contestataire irlandais annonce son inten-
u'on de venir manifester...

Quant aux collégiens et lycéens, ils s'agi-
tent déjà et défilent en monômes turbu-
lents et désordonnés en scandant : « Halte
à l'obscurantisme »... suscitant sur leurs pas-
sages autant de coups de sifflets et de
quolibets que d'applaudissements.

Comme on peut le constater , la visite
du souverain pontife ne laisse personne in-
différent !

Ajoutons à cela la manifestation évan-
gélique prévue pour le 8 juin , au jardin
des Bastions , et qui tend à rappeler à
l'opinion publique quo Genève demeure le
berceau de la Réforme.

Face à cette situation , la tâche do la
police est de prévoir. Elle le fait d ores
et déjà avec vigilance. L'ordre, de toute
façon , sera assuré.

La gendarmerie genevoise étant débor-
dée par l'importance de l'événement, il lui
a bien fallu demander des renforts.

C'est ainsi que deux cents gendarmes et
des inspecteurs de la Sûreté seront « prê-
tés » par des cantons romands , et que
800 officiers , sous-officiers et soldats vien-
dront donner lo < coup de main » qui
s'impose.

Indépendamment de manifestations tou-
jours possibles (et qui seront vite répri-
mées), il s'agit de faire face à l'immense
afflux attendu en cette circonstance excep-
tionnelle. Des dizaines do miHiere de per-
sonnes déferleront sur Genève, venant de
France voisine, de Suisse et même de la
vallée d'Aoste. La circulation dans toute
la ville sera donc particulièrement dense,
en ce mardi 10 juin, et la police gene-
voise aura bien besoin qu 'on lui prête
main-forte pour assurer le service d'or-
dre !

LA SUITE DU PAPE A GENÈVE
CITÉ DU VATICAN (ATS-AFP). — Le

pape sera accompagné dans son voyage
à Genève, le 10 juin prochain, par les
personnalités suivantes : cardinaux Eu-
gène Tisserant, doyen du sacré collège,
Jean Villot , secrétaire d'Etat, Maurice
Roy, archevêque de Montréal et prési-
dent de la commission « justicia et
pax » , puis Willebrands , prési-
dent du secrétariat pour l'unité , NN.
SS. Giovanni Benelli , substitut de la
secrétairerie d'Etat, Agostino Casaroli ,
secrétaire du conseil des affaires pu-
bliques de l'Eglise et Jacques Martin ,
préfet du palais, MM. John Ryan et
James Norris, membres de la commis-
sion « justitia et pax » .

La police de Genève
cherche du renfort

(c) Mercredi , vers 10 h 55, à Vevey,
Mme Eimmy Corbaz , 79 ans, domiciliée
à la Tour-de-Peilz , 46, avenue des Alpes,
venait sur un passage, de sécurité, en
poussant sa bicyclette, lorsqu 'elle fut
renversée par un automobiliste roulant
en direction de Montreux. II fallut la
transporter à l'hôpital du Samaritain
avec diverses blessures.

Renversée sur un
passage de sécurité

à Vevey

(c) Récemment, les PTT ont procédé à
la mise en service du nouveau central
téléphonique d'Oron-la-Ville. Cette réa-
lisation s'inscrit dans le cadre de
l'adaptation du réseau rural de l'arron-
dissement aux exigences accrues. C'est
une étape importante pour le dévelop-
pement des communications dans toute
la région de la Haute-Broye et d'une
partie du Jorat.

Bien que depuis 1950 la population de
la Haute-Broye soit en légère diminu-
tion, le nombre d'abonnés au télépho-
ne ne cesse d'augmenter. A la fin de
1968, on comptait 283 abonnés connec-
tés au central de Palézieux et 683 à
celui d'Oron, soit près de 1000 au total.
Ces centraux, aux équipements vieil-
lis, étaient saturés. 80 abonnés atten-
dent aujourd'hui leur raccordement.

Pour des motifs économiques — la
création de deux nouveaux centraux ne
se justifiant pas — il a été décidé de
réunir les réseaux d'Oron et de Palé-
zieux en une seule unité.

Le nouveau central
téléphonique d'Oron

EPES.SES (VD) (ATS). — L'Associa-
tion des journalistes agricoles de Suis-
se, qui compte environ 90 membres, a
tenu ses assises annuelles dans le can-
ton de Vaud. L'assemblée générale, qui
s'est déroulée au caveau des vignerons
d'Epesses, a été marquée par l'élection
d'un nouveau président, M. A. Senti , du
service d'information agricole alémani-
que à Berne, qui succède à M. R. Hae-
berli.

Puis les journalistes ont été les hôtes
de la Fédération vaudoise des sociétés
d'agriculture et de viticulture. Us ont
visité la première coopérative suisse de
producteurs de pommes de terre, à Ber-
cher, et la bourse aux fleurs , à Ghavan-
nes-Renens.

C'était la première fois que cette as-
sociation , fondée en 1957, se réunissait
en terre vaudoise.

JL Association des
journalistes agricoles

de Suisse a siégé
en Pays vaudois

Financièrement,
l'avenir de la

centrale nucléaire
de Lucens

paraît assuré
BERNE (ATS ) .  — Financièrement ,

l'avenir de la centrale nucléaire de Lu-
cens parait assuré , malgré la panne du
21 janvier. Le département fédéral de
l'intérieur annonce en effet que, par
décision du Conseil fédéral , les crédita
de la Confédération prévus pour l'ex-
ploitation expérimentale du réacteur
pourront être utilisés pour le nouveau
programme de travail de la SNA (So-
ciété nationale pour l'encouragement
de la technique atomique industrielle),
Les actionnaires de cette société envi-
sagent eux aussi de cont inuer  à assu-
mer la moitié des frais.

Dans l'immédiat, les moyens disponi-
bles seront emploj 'és pour les travaux
de remise en état et pour des études
approfondies sur les causes de l'inci-
dent. Une commission de la SNA sou-
mettra ensuite des propositions pour
l'avenir du réacteur.

LAUSANNE (ATS). — M. Louis Per-
rochon, inspecteur cantonal vaudois de
la gymnastique depuis 1949, a fait va-
loir ses droits à la retraite dès le 1er
septembre prochain . S'étant spécialisé
dans l'enseignement de la gymnastique,
il avait assuré dans cette discipline la
formation de tous les instituteurs et
inst i tutr ices du canton. Dans ce canton
de Vaud , précisément , où l'intérêt pour
l'éducation physique n 'était pas partout
suffisant , il a exercé une grande in-
fluence, en contribuant notamment à
doter les diverses régions d'un équipe-
ment sportif important.

L'inspecteur
de la gymnastique
prend sa retraite

Deux morts
au Pilate

LUCERNE (UPI). — Un maître In-
cernois, M. Walther Otth , âgé de 25
ans et Mlle Lydia Gehrig, 21 ans, qui
l'accompagnait , ont fait une chute d'une
centaine de mètres du haut d'une pa-
roi rocheuse, alors qu 'ils faisaient une
excursion dans la région du Pilate.

Les corps déchiquetés ont été décou-
verts dans deux couloirs différents. Le
jeune couple était parti le lundi de
Pentecôte pour la vallée du Eijjental. De-
puis, on n'avait plus de nouvelles. Mar-
di, la police fut alertée. Une patrouil-
le se mit aussitôt à sa recherche et re-
trouva la voiture, et les deux corps
mercredi.

La mère de la
terroriste de Kloten

est en Suisse
GENÈVE (ATS). — Mme Fatima

Hashim, la mère de Mlle Amina Dah-
bou r, qui se trouve en détention pré-
ventive pour avoir pris part à 1 atta-
que d'un avion d'El Al, le 18 février
dernier, à Kloten , est arrivée à Genè-
ve Mme Hashim est accompagnée d un
avocat, M. Shawki Armali, qui a reçu
mandat de l'union des avocats arabes et
qui est lui-même palestinien. Mme Has-
him et M . Armali se rendront à Zurich
jeudi , et Mme Hashim verra sa fille
vendredi.

La conférence
diocésaine

t» prend congé
de Mgr von Streng

ZOUG (ATS). — La conférence dio-
césaine de l'évêché de Bâle a pris con-
gé de Mgr Franzisku s von Streng, an-
cien évêque du diocèse, au cours d'une
cérémonie qui s'est déroulée dans la
salle du Grand conseil zougois. M. Hans
Huerlimann, conseiller d'Etat zougois,
a salué le prélat, qui était accompagné
de Mgr Joseph Eggenschwiler, doyen du
chapitre de la Cathédrale de Soleure.
M. Alfred Wyser, conseiller d'Etat so-
leurois et président de la conférence
diocésaine, a rendu hommage à Mgr von
Streng, en soulignant les efforts de ce
prélat, durant son long épiscopat, pour
jeter les bases de bonnes relations en-
tre le pouvoir spirituel et le pouvoir
temporel. Mgr von Streng a remercié
la conférence pour cet hommage, puis
les participants ont été invités à dé-
jeuner par le gouvernement zougois.

Le ministère public
exprime son inquiétude

Six affaires de « couteau » à l'instruction

Les crimes au couteau marquent uno
alarmante recrudescence à Genève.

Six affaires sont à l'instruction. L'une
d'elles concerne un homicide (une prosti-
tuée tuée au coutelas par son « protec-
teur » italien de 19 ans), les autres font
l'objet d'inculpations pour tentatives do
meurtres.

Dans la majorité des cas, les < manieurs
de lames » sont des étrangers et plus par-
ticulièrement des Italiens du sud.

Cette situation inquiète non seulement
la population mais également le ministère
public.

Au cours d'une récente audience de la
Chambre d'accusation, M. Jacques Fœx,
substitut du procureur général , n'a pas ca-
ché ses alarmes.

Il a même lancé un solennel avertisse-
ment à ceux que cela concerne (une cer-

taine population étrangère) afin qu 'ils sa-
chent que de tels mœurs ne doivent pas
avoir cours chez nous, où il n'est pas
d'usage de se promener avec un « cran
d'arrêt » dans la poche.

Il ne s'agit pas do xénophobie , a ex-
pliqué M. Fcex, mais d'un réflexe de lé-
gitime défense et du souci de maintenir
la sécurité publique.

De fait , trop de ressortissants méditer-
ranéens fixés à Genève ont trop tendance
à faire leur justice eux-mêmes, au cours
de sanglants règlements de comptes, com-
me ce fut le cas ces dernières semaines.

Peut-être peut-on aussi mettre en cause
le fait que ces armes blanches son t en
vente libre , que chacun peut donc s'en
procurer sans difficultés , et qu 'une large
exposition en est faite dans les vitrines
des armuriers ! R. T.

(c) Un en parlait depuis un certain
temps, mais personne n'osait y croire...
Maintenant, c'est fait : la salle de la
Réformation , une des plus spacieuses
de Genève avec ses 1500 places, vient
d'être vendue à un (ou plusieurs) par-
ticulier (s).

La Société de la salle de la Réforma-
tion (fondée en 1863) avait construit ce
bâtiment dans un but d'évangélisation
des masses. Telle fut en effet sa fonc-
tion pendant longtemps, mais, ces der-
nières années, la salle de la Réforma-
tion abritait plus souvent des spectacles
de variétés que des manifestations reli-
gieuses. On y vit se produire Johnny
Hallyday et élire une miss Suisse...

La société a donc décidé de se sépa-
rer de cette salle et elle édifiera en
compensation un centre protestant dans
le quartier de la Jonction. La salle de
la Réformation est donc condamnée. On
bâtira en lieu et place un complexe
commercial .

La salle de la Réformation
vendue à un particulier



Un officier de l'Allemagne
de l'Est est arrêté à Paris

Coup de filet du contre-espionnage français

PARIS (AP). — Un officier supérieur
des services de renseignements d'Allemagne
de l'Est, Hans Voelkner, 41 ans, a été
arrêté il y a une dizaine de jours par les
services de contre-espionnage français au
lendemain de son arrivée en France, an-
nonce-t-on au ministère de l'intérieur.

Il a été déféré devant un juge d'instruc-
tion de la Cour do sûreté de l'Etat qui
l'a inculpé pour espionnage. La sœur d'un
journaliste français mort en janvier der-
nier, et uno dactylo du ministère des
affaires étrangères ont été inculpées d'intel-
ligence avec les agents d'une puissance
étrangère, dans le cadre do cette même
affaire. Hans Voelkner a été incarcéré à
la Santé, tandis que les deux femmes
étaient laissées en liberté provisoire.

Voelkner, au moment de son arrestation,
était porteur de faux papiers émanant d'Alle-
magne fédérale. Il était d'ailleurs passé
par l'Allemagne do l'Ouest avant de se
rendre en France. Il aurait reconnu avoir
été chargé do renouer des contacts avec
des fonctionnaires français, mais on ignore
le but précis de sa mission, qu 'il n 'a,
semble-t-il, pas eu le temps d'accomplir.

Voelkner a, par lo passé, fait plusieurs
séjours en France . Déjà en 1964, il avait
recueilli des renseignements que lui four-
nit indirectement un journaliste français
décédé en janvier. Ce journaliste avait
une sœur qui était également sa secrétaire
et qui est l'une des deux femmes inculpées
avec Voelkner. Ce dernier avait aussi con-
nu précédemment la dactylo du ministère
des affaires étrangères également inculpée.

Il risque une peine de 10 à 20 ans de
détention.

La dactylo , ainsi que son amie travail-
laient pour Voelkner depuis 1964. Le jour-
naliste était en réalité un homme d'affai-
res qui avait réussi à se procurer une car-
te de presse qui lui permettait d'assister à
des conférences de presse dans diverses
administrations et de nouer ainsi des con-
tacts avec des fonctionnaires.

Au cours de son interrogatoire , Voelkner
a précisé que ses parents , tous deux ar-
tistes de cirque , avaient été exécutés par les
Allemands pendant la dernière guerre pour
avoir fait partie du célèbre « orchestre rou-
ge », le réseau d'espionnage installé par les
Soviétiques dans l'Europe occupée.

L'ÉCART SE CREUSE ENTRE POMPIDOU
(STARLE) ET ALAIN POHER EN HAÏSSE
LE P.C. FERA T-ÏL VOTER POHER LE 15 JUIN ?

Dans le sprint final de la première éta-
pe du premier tour de l'élection présidentiel-
le, M. Pompidou conserve le maillot jaune
sans améliorer ses points. M. Poher est un

peu plus distancé, mais conserve la pos-
sibilité de coiffer an poteau le maillot jau-
ne Pompidou à l'issue de la seconde et
dernière étape.

Bien que les autres concurrents gagnent
quelques points, il se confirme que la cour-
se n'est plus qu'un duel entre les deux
premiers : Pompidou et Poher. Après la
publication en douze points du « contrat »,
proposé aux Français par M. Poher, M.

Pompidou réserve maintenant ses attaques
à son principal rival , ignorant totalement
les autres candidats.

Ceux-ci ne se font pas d'illusions et,
notamment M. Deffcrre, commencent à in-
fléchir leur propagande en fonction du se-
cond tour.

Au second tour, plus M. Poher aura
besoin des voix de la gauche pour être
élu, plus le nouveau président dans son ac-
tion d'animateur devra tenir compte des re-
vendications et positions de la gauche.

« PHOTO »
D'après la plus récente « photographie »

des intentions, M. Pompidou « stagne » avec
41 pour cent, suivi par M. Poher qui ré-
trograde de 30 pour cent le 22 mai à
28 pour cent ; les suffrages perdus par ce
dernier se reportent tous sur un seul can-
didat, le communiste Duclos qui passe de
14 à 16 pour cent, tandis que M. Deffcrre
à 8 pour cent, Rocard à 4 et Krivine à 2
pour cent n'enregistrent aucun changement.

Pour la seconde fois, « France-Soir » qui
publie en exclusivité les sondages IFOP,
omet d'indiquer les résultats de ce gallup
pour le second tour.

Mais, selon certaines Indiscrétions, le son-
dage donnerait toujours M. Poher gagant
du second tour grâce au transfert des suf-
frages de « gauche » on plus exactement In-
conditionnellement antigaullistes dn premier
tour.

IL FAUDRAIT OUE...
Si les résultats dn premier tour coïnci-

dent avec la « photographie » de I'IFOP, il
faudrait que M. Poher récupère au second
tour pour battre M. Pompidou 15 pour cent
au moins de suffrages snr les 32 pour
cent allant aux cinq autres candidats.

Si tous les électeurs de Deffcrre , Rocard,
Krivine et Ducatel votaient Poher an se-
cond tour, ce qui n'est pas certain, il n'au-
rait que 16 pour cent de plus. II faudrait

donc qu'une partie des électeurs communis-
tes en fassent autant pour que sa victoire
soit facile et convaincante, un transfert
de voix entre les deux tours en faveur de
M. Pompidou de la part du « marais » ne
pouvant être exclu.

Cet apport de voix d'électeurs communis-
tes n'est pas impensable, puisque l'augmen-
tation de la cote du candidat communiste
est due à un transfert en sa faveur de
suffrages qui, dans la foulée et l'esprit
du « non » au gaullisme, étaient primitive-
ment allés à M. Poher champion de ce
« non » lors du référendum.

LES VOIX DU P.C.
Ce transfert de voix communistes se fe-

ra-t-il spontanément ou bien sur des con-
signes formelles du parti communiste ? Cer-
tains, dans les milieux politiques parisiens,
pensent que, malgré la campagne de M.
Dnclos le P.C. fera voter « contre M.
Pompidou » au second tour afin d'assurer
définitivement la défaite du gaullisme.

Les communistes ainsi, ne se sépareraient
pas des socialistes qui eux feront très cer-
tainement voter Poher et cela leur fourni-
rait un argument massue pour obtenir lors
des élections législatives un accord de « tou-
te la gauche » dont les sondages prouvent
déjà que si elle avait eu nn candidat uni-
que à l'élection présidentielle, celui-ci serait
arrivé en second avant M. Poher (qui pro-
bablement ne se serait pas présenté d'ail-
leurs) puisque l'ensemble des suffrages de
gauche dépasse celui des suffrages attri-
bués au premier tour au président par in-
térim.

LA COTE POMPIDOU
Le coup de théâtre du ralliement ouvert

ou tacite du P.C. à la candidature Poher
pourrait cependant faire perdre à M. Poher
des suffrages centristes et modérés anti-
communistes et faire remonter la cote de
M. Pompidou.

Le duel du second tour Poher-Fompidou
promet d'être acharné. On peut faire con-
fiance à M. Pompidou pour dénoncer le
ralliement de la gauche socialiste et l'aide
communiste et agiter l'épouvantail d'un pré-
sident « prisonnier » de la gauche, le dan-
ger du front populaire et d'un Poher-che-
val de Troie du collectivisme moscoutaire.
Si le jen se joue ainsi, le scrutin du deuxiè-
me tour le 15 juin, pourrait être très serré.

Jean Danès

Deux points Poher
I - GENÈVE

UN FAIT PAR JOUR

Les Français sont sages comme des
images, les drapeaux rouges dans la
naphtaline et le candidat communiste
à l'élection présidentielle couche, cha-
que soir, dans le tricolore. Les Fran-
çais font la sieste, ce qui permet à
certains de rêver que M. Defferre
pourrait être élu à quelque chose pour
présider n'importe quoi.

Les syndicats sont des patronages
dont les chefs portent les bannières,
les agriculteurs en colère effeuillent
la marguerite et les mal-Iogés rêvent
de châteaux... en Espagne.

Tout est bien. La preuve 1 M. Mol-
let quitte la scène politique après 30
ans de... bons services, le trotskyste Kri-
vine met faux col et cravate, et M.
Rocard, apôtre de la conquête soem-
liste, prend la peine de rappeler qu'il
est de bonne famille, et que s'il appa-
raît sur le petit écran, ce n'est, en
somme, que pour la figuration.

On se prépare à faire voter une
France qui, déjà, ne pense qu'aux va-
cances. Bulletin de vote on villa sur
la mer : il faut choisir.

Et dans cette euphorie qui permet
à Pompidou, fervent de Baudelaire, de
promettre à la France tout «nn lit
de promesses », il n'y a que M. Mit-
terrand pour trouver que l'été 1969
commence d'une drôle de façon.

Personne ne se plaint. Ni grèves,
ni menaces. Les contestataires ont mê-
me trouvé, non sans surprise, qu'ils
avaient encore à mettre le nei dans
quelques bouquins avant de devenir
des hommes. Les libertés démocrati-
ques qui se croyaient menacées portent
des mini-jupes. Plus de partis, pins de
parlement, presque pas de gouverne-
ment. Sacré mois de mai !

Et la France étant en Intérim com-
me Apollo fut sur orbite, je serais,
devant nn tel spectacle, demeuré muet
comme une carpe, si M. Poher n'avait
mardi, agité deux grelots, souvent en-
tendus. L'un concerne le désarmement,
l'autre l'Europe.

Quelqu'un pourrait-il me dire à quoi
peut bien servir on avoir servi, la
conférence des « 17 » qui depuis des
années se réunit à Genève? Quelqu'un
pourrait-il me dire nn sujet , nn projet,
nn texte d'nne certaine importance snr
lequel les « 17 » se soient mis d'ac-
cord ? Mais non, car les « 17 » de Ge-
nève — Dieu que cela fait longtemps
— n'ont même pas réussi à parapher
une virgule.

La raison ? Elle est simple. La con-
férence des « 17 » est une belle plante
verte qui fait bien dans le décor. Mais
pendant qu'elle siège, que se passc-
t-il? Eh bien, l'URSS arme et réarme,
l'URSS s'est lancée à fond dans la
« bataille » des armes nucléaires. Elle
a ceinturé ses principales villes de fu-
sées à têtes nucléaires toutes pointées
en direction de l'Occident Elle a mis
sur pied nn Systems de missiles anti-
missiles obligeant Nixon, qui était prêt
à faire nn geste, à reprendre le projet
« Sentinelle » pour en faire le projet
« Sauvegarde ». Coût : 20 milliards de
dollars. Car, pendant que les « 17 »
font de la rhétorique, il ne faut pas
qu'une seule vie américaine ne soit me-
nacée et nous en sommes d'accord .
Et tout cela se passe alors que chaque
semaine, à la même heure, toujours
très corrects, toujours bien polis, les
« 17 » de Genève entrent en séance,
entendent un ou deux discours et puis
s en vont.

Les « 17 » d'ailleurs, ne se font pas
d'illusion. Tous les accords, toutes les
discussions importantes sont prises par-
dessus leurs têtes. Ce n'est pas devant
les «17 » que l'URSS et les Etats-
Unis vont parler de l'utilisation pacifi-
que de l'espace, du projet de non-pro-
lifération des armes nucléaires et c'est
en dehors des « 17 » que Nixon et Kos-
syguine évoqueront peut-être un jour le
problème des missiles anti-missiles. Les
« 17 » n'ont pas eu à connaître du traité
limitant les explosions nucléaires, du
projet de force multilatérale , et j'en
passe...

M. Poher, s'il est élu, enverra quel-
qu'un à Genève occuper la chaise vide
de la France. 17 -f 1 = 18. Plus on
est de diplomates, et plus l'on rit, c'est
bien connu. Surtout quand c'est à
Washington et à Moscou que la paix
on la guerre se décident.

Aussi, quand M. Poher vent croire ,
ou faire croire, que la présence de la
France au marathon genevois est né-
cessaire ou utile, j'écris, très humble-
ment ceci : M. Poher s'abuse ou nous
abuse. Rien de plus. Mais rien de
moins.

L. GRANGER
(A suivre.)

Le Soudan évolue vers un régime
totalitaire et pro - communiste

BEYROUTH (AP). — Quatre jours après
le putsch, qui a installé à Khartoum un
gouvernement militaire de gauche, le Sou-
dan paraît, en dépit d'affirmations contrai-

res, évoluer vers un régime totalitaire , pro-
communiste.

La radio a diffusé de nouveau des de-
mandes de diverses organisations publiques
pour que soient nationalisées les banques,
les journaux , les sociétés étrangères, le
commerce avec l'étranger. D'autres messa-
ges réclamaient la mise en œuvre rapide
d'une réforme agraire, qui « mettrait fin
au féodalisime et à la répartition injuste
des richesses de la nation » .

Selon l'agence de presse irakienne, trois
membres du conseil national révolutionnaire
faisaient partie du comité central du parti
communiste soudanais. D'autres organismes
de presse arabes vont même jusqu 'à dou-
bler ce chiffre.

Radio-Ondurman a continué mercredi de
lancer des appels à la population pour
qu 'elle aide les autorités à retrouver les
deux ministres de l'ancien régime encore
en fuite. La radio a également diffusé des
messages de félicitations adressés au gou-
vernement pour avoir reconnu Pankov.

Un partisan
de Krivine arrêté

PARIS (ATS-AFP). — Tarik Ah, l'un
des princ ipaux leaders de la contestation
estudiantine en Grande-Bretagne, a été
appréhendé à son arrivée à l'aéroport d'Or-
ly, alors qu'il se trouvait en compagnie du
candidat < révolutionnaire » à la présiden-
ce do la République, M. Alain Krivine.

L'étudiant pakistanais venait de Toulouse
où il avait pris la parole au cours d'une
réunion tenue par M. Krivine. Des précau-
tions policières exceptionnelles avaient été
prises à l'aéroport d'Orly en prévision de
son arrivée.

L entrée en lice d avions biafrais
modifie les conditions de la lutte

OWERRI (AP) . — L'armée de l'air
biafraisc récemment ressuscitée a détruit
en quatre jours dix avions militaires du
Nige ria et un avion de transport, selon
les communiqués biafrais. Cette apparition
dans la guerre d'avions biafrais semble
annoncer un tournant du conflit, estiment
les observateurs.

Les avions qui approvisionnent le Biafra
la nuit atterrissent actuellement sans être
harcelés par des avions do Lagos. De
même, les renforts amenés par les fédéraux
dans le secteur nord seraient brusquement
coupés. La bataille d'Umuahia s'en trou-
verait affectée. On estime que les Fédé-
raux amenaient par air un millier d'hom-
mes à l'aéroport d'Enugu pour renforcer
le front d'Umuahia. Lundi , selon Radio-
Biafra, l'aéroport a été attaqué par l'avia-
tion biafraise, qui a détruit au sol deux
bombardie rs Canberra, deux chasseurs Mig,
et un avion de transport Héron. Le bâ-
timent a été incendié et la tour do con-
trôle détruite .

REPRÉSAILLES
Par ailleurs, les avions biafrais ont été

utilisés efficacement, selon la radio, sur
le front militaire, ce que les fédéraux,
pour leur part, n'étaient jamais arrivés à
faire.

On note , en effet , que les objectifs de
l'aviation biafraise ont été jusqu 'ici des
objectifs militaires judicie usement choisis.

L'aviation fédérale, quant à elle, s'était es-
sentiellement contentée d'attaquer des villa-
ges, faisant des victimes parmi la popula-
tion civile. Les Biafrais comptent poursuivre
les attaques aériennes d'objectifs militaires.
Mais on déclarait de source biafraise que
l'aviation biafraise n'hésitera pas à exercer
des représailles si les avions fédéraux con-
tinuaient à bombarder des populations ci-
viles.

Rome :
encore des grèves...

ROME (AP). — Les ordures s'accumulent
de nouveau dans les rues de Rome à la
suite d'une grève des éboueurs et des ba-
layeurs qui ont cessé le travail pour trois
jours.

Les Romains et les touristes se plaignent
d'autant que la température est de l'ordre
de 30 degrés, mais les éboueurs disent quo
s'ils font grève, c'est pour quo la vâlo soit
plus propre. Ils réclament l'embauche d'ef-
fectifs supplémentaires en affirmant quo les
700 balayeurs et les 1400 éboueurs actuels
ne peuvent maintenir propre uno ville do
près de trois millions d'habitants.

Pendant ce temps , les postiers, qui récla-
ment , eux aussi, l'embauche d'effectifs sup-
plémentaires , un aménagement de leurs ho-
raires et un relèvement des salaires, pour-
suivent une grève du zèle qui entraîne do
sérieux ennuis pour des secteurs clé» de
l'économie et provoque un embouteillage du
réseau téléphonique.

Les premiers astronautes de retour
de la lune seront traités en pestiférés

HOUSTON (AP). — Les deux Amé-
ricains qui vont être les premiers hommes
à mettre le p ied sur la lune devraient
logiquement s'attendre à leur retour sur
la terre, à un accueil triomphal. Il n'en
sera rien, au contraire : on les traitera
comme des pestiférés.

Ou, ce qui est pire, comme des co-
bayes pestiférés.

On les isolera, on les criblera de
coups d'aiguilles, on les fera marcher
dans une cage. Ils seront enfermés de
longs jours pendant que les médecins
les examineront.

Les astronautes seront cloîtrés dans
un laboratoire ultra-moderne avec 15
médecins, spécialistes, cuisiniers et do-
mestiques. Tout ce qu'ils auront touché
pendant leur voyage spatial sera isolé
avec eux ou stérilisé. Même l'air qu'ils
expireront sera filtré. Les blocs de roche
et la poussière qu 'ils auront ramenés de
la lune seront également Isolés, et on
ne les touchera dans un premi er temps
qu'avec des mains mécaniques.

En d'autres termes on agira comme si

les premiers explorateurs de la lune et
la lune elle-même étaient contaminés par
la plus redoutable maladie susceptible
de tuer toute vie sur la terre.

UNE MALADIE
Les savants se p lacent dans l'hypo-

thèse où l'homme, introduit dans un
environnemen t inconnu comme la sur-
face de la lune, contracterait une ma-
ladie contre laquelle nous n'avons au-
cune défense. Cette éventualité est jug ée
très peu probable , mais les savants ne
veulent prendre aucun risque.

Les astronautes , leur machine et les
échantillons du sol lunaire seront en
quarantaine dans un immeuble de deux
étages du centre de Houston. Mais les
précautions commenceront dès l'amerris-
sage de la cabine Apollo. Les hommes
grenouilles aspergeront la capsule à l'ai-
de d' une solution d'iodine pour la dé-
contaminer.

« LA CELLULE »
Les astronautes revêtiront des com-

binaisons isolantes, et s'aspergeront mu-

Un document exceptionnel : le module de commande snr orbite lunaire photo-
graphié à partir du LEM peu de temps après leur séparation. (Téléphoto AP)

tuellement d'iodine avant de grimper
dans l 'hélicoptère. A l'arrivée sur le
bateau , ils se rendront directement dans
une sorte de caravane sans roues ins-
tallée sur le pont , la « cellule de qua-
rantaine mobile ». Des pla ces ont été
prévues pour les hommes-grenouilles qui
auront pu être contaminés lors de la
récupération. A l'intérieur de cette ca-
ravane , l'air sera renouvelé de six à
huit f o i s  par heure. L'air expulsé passe-
ra par une série de filtrages.

Les repas des astronautes seront pré -
parés à l' extérieur, et introduits à l'in-
térieur par des sortes de sas.

Réserves d'or de l'Afrique du Sud:
100 millions de dollars en moins

WASHINGTON (ATS-AFP). — Où va
l'or sud-africain , se demande-t-on dans les
milieux financiers internationau x de Wash-
ington , depuis que l'Afrique du Sud a
annoncé , la semaine dernière que ses ré-
seerves d'or avaient baissé de 100 millions
de dollars en avril dernier.

Les Etats-Unis ont annoncé que, dans le
même temps, leur stock d'or avait monté de
100 millions de dollars. De toutes parts,
on dément , de sources informées, l'existence
d'un accord sur l'écoulement de l'or sud-
africain. En effet , depuis la création d'un
double marché de l'or en 1968, les banques
centrales s'interdisent d'acheter du métal pré-
cieux à l'Afrique du Sud, afin d'obliger co
pays à alimenter le marché libre.

Elles entendent ainsi faire baisser le
prix de l'or libre, pour éviter que l'écart
entre le cours du marché libre et le cours
officiel à 35 dollars l'once ne devienne trop
grand.

Plus cet écart est grand , plus fortes sont
les pressions pour une revalorisation du prix
officiel de l'or, donc pour une dévaluation
du dollar. Or les Etats-Unis sont particu-
lièrement soucieux d'éviter un accord qui
permettrait à l'Afrique du Sud de vendre
de l'or aux banques centrales.

Le Fonds monétaire international, pour sa
part , affirme qu'il n'a pas accepté d'or

sud-afncain en remboursement du tirage de
50 millions de dollars fait par l'Afrique du
Sud en avril.

Taux d'escompte relevé en Belgique
BRUXELLES (ATS-AFP). — La Banque

nationale de Belgique a relevé l'ensemble
de son taux d'escompte de 0,50 pour cent ,
à dater du 29 mai. 11 est porté ainsi à
6 pour cent.

Cette mesure , précise la banque, se jus-
tifie par l'ampleur persistante du recours
au crédit de la banque.

Nixon augmente
les crédits à l'étranger

WASHINGTON (AP) . — Lo président
Nixon a demandé mercredi au Congrès
de voter un crédit de 13 milliards de
francs pour le budget de l'aide à l'étranger,
soit près de 4500 millions de francs de plus
que le budget voté l'an dernier.

« L'aide à l'étranger doit être considérée
comme partie intégrante de notre effort
global pour réali ser un ordre mondial de
paix et de justice », a dit M. Nixon qui
présentai t ainsi son premier programme
d'aide au Congrès.

Crimes et terreur à Chicago dans
deux établissements psychiatriques

CHICAGO (Reuter) . — Une enquête ju-
diciaire a été ouverte contre huit personnes
arrêtées après une inspection dans deux
hôpitaux psychiatriques de Chicago où elles
se seraient rendues coupables de meurtres,
d« viol , d'incendie volontaire , de protitu-
tion, de vol et de trafic de drogue.

C'est le procureur Edward Hanharan qui
a fait connaître cette histoire cauchemares-
que qui a eu pour cadre le Chicago Stade
Hospital » et une clinique psychiatrique du
quartier de Tinleh , au sud de la ville. Une
atmosphère de terreur et de crime régnait
dans ces établissements. Le rapport du pro-
cureur qui comprend 32 pages a été porté
à la connaissance du public au cours d'une
conférence de presse.

Grèce : vague d arrestations parmi
les partisans du roi Constantin

ATHÈNES (AP). — Une quinzaine d'an-
ciens officiers supérieurs des forces armées
grecques ont été arrêtés mercredi, alors quo
le bruit court à Athènes qu'un complot
visant à renverser le régime militaire et à
rétablir le roi Constantin sur son trône au-
rait été étouffé dans l'oeuf.

Tous les officiers mis en état d'arresta-
tion sont des partisans notoires du souve-
rain en exil. Parmi eux figurent notamment
le général Constantin Papageorgiou, 50 ans,
le général Christos Papadatos , 56 ans, le
général Iannis Gennimatas, 59 ans, ancien
chef d'état-major des forces armées, le gé-
néral Dimitris Papadopoulos , ancien membre
de l'état major du général Papadatos, et le
capitaine de vaisseau Georges Psalidas.

Tous avaient été mis à la retraite d'offi-
ce après le coup d'Etat militaire d'avril
1967 ou après le putsch manqué du roi
Constantin, en décembre de la même année.

Les rumeurs do la découverte d'un com-
plot, qui avaient déjà circulé dans les mi-
lieux do l'O.N.U. à New-York, se sont
trouvées renforcées par le fait que l'homme
fort du régime, le premier ministre Geor-
ges Papadopoulos , n'a pas paru mercredi
en public.

Aucune activité inhabituelle n 'était toute-
fois visible dans la capitale , en particulier
autour du palais du parlement qui a été au
centre de tous les coups d'Etat précédents.

D'après certaines informations , les offi-
ciers ont été appréhendés tôt dans la mati-
née à leur domicile.

M. Pok&Kid. horrifié...
« Je reconnais que ces hommes se trou-

vaient dans des conditions très inhabi-
tuelles, mais les autres astronautes ont
très bien su freiner leur mauvais lan-
gage. »

Dans ses télégrammes, M. Poland de-
mande « que chaque astronaute ayant
utilisé un tel langage soit prié de pré-
senter publiquement des excuses... et
que toute décoration civile et militaire
ne soit remise à ces hommes que lors-
que de telles excuses publique s auront
été faites ».

NE RIEN CACHER
Quoi qu'il en soit , deux heures à

peine après leur retour à Houston ,
S t a f f o r d , Young et Cernan étaient de
nouueau au travail. On les a soumis
en ef f e t  à un examen médical complet

qui a précédé onze jours d'interroga-
toires au cours desquels les trois astro-
nautes devront décrire en détail ce
qu'ils ont vu, ce qui s'est passé et
comment ils se sont comportés, physi-
quement, pendant tout leur voyage.

Le premier de ces interrogatoires a
été mené mercredi par le directeur du
service des astronautes de la NASA,
M . Donald Klayton. Les interrogatoires
se poursuivront à raison de huit heu-
res par jour , jusqu 'au 6 juin. Les dé-
clarations des astronautes sont enre-
gistrées sur des magnétophones et les
bandes seront ensuite étudiées par di f -
férents experts .

Ce qu'ils diront est considéré comme
de la plus haute importance pour le
succès de la mission d'« Apollo 11 ».

Retrait américain
de Dong Ap-bia

SAIGON (AP). — Les parachutistes
américains se sont retirés de la hauteur
de Dong Ap-Bia, dont ils s'étaient emparés
il y a une semaine. Selon le commande-
ment américain, le retrait so justifie par
le fait que les forces nord-vietnamiennes
du secteur ont été battues et qu'« il n'y
a plus de raison tactique de rester sur
place > .

Lors de la capture du sommet , les
Américains avaient eu 50 tués et 300 bles-
sés en 10 jours de combats qui suscitèrent
des critiques du Congrès. Les pertes nord-
vietnamiennes ont été chiffrées à plus de
600 tués.

LOS-ANGELES (ATS-AFP). — Los-Ange-
les conservera pendant quatre ans encore au
moins son maire do race blanche, M. Sam
Yorty. Celui-ci qui briguait un troisième
mandat a remporté les élections municipa-
les par une majorité d'environ 6 pour cent
sur son rival Thomas Bradley, un ancien
policier de race noire, qui l'avait cepen-
dant battu par 100,000 voix aux élections
primaires du premier avril.

« Cosmos-282 n a atterri
BOCHUM (ATS-AFP). — L'institut d'ob-

servation des satellites do Bochum a an-
noncé que le satellite soviétique < Cosmos
282 » lancé le 20 mai dernier a atterri
mercredi matin jpj elque part en URSS.

Los-Angeles : un maire blanc

22 morts, 42 blessés
LIMA (ATS-AFP-AP). — On comp-

te 22 morts, 5 disparus et 42 bles-
sés dont 6 grièvement, à la suite
d'une explosion survenue mercredi
dans une usine pyrotechnique de
Congata, localité située à 15 km
d'Arequipa et à 1000 km au sud
de Lima.

On ignore encore les causes de
cette explosion , qui a également
endommagé un certain nombre d'im-
meubles du voisinage. Les victimes
ont été transportées à Arequipa.
Quelque 70 personnes travaillaient
n l'usine au moment de l'accident
et le bilan est encore provisoire.

EXPLOSION
AU PÉROU

CASHEL (IRLANDE) (AFP). — On
apprend dans l'entourage de l'ancien pré-
sident de la République française que le
générai et Mme De Gaulle, ainsi que les
deux personnes qiui les ont accompagnés
en Irlande, le commandant Flohic et le
chauffeur Paul Fontenil, voteront par pro-
curation à l'occasion do l'élection prési-
dentielle.

L'ancien président et Mme De Gaulle
ne quitteront donc pas l'Irlande le 1er juin.
Toutefois, il n'est pas certain qu 'ils se trou-
vent encore à cette date à Cashel. Afin
d'échapper à la curiosité des nombreux
journalistes annoncés pour le « week-end »,
le général et Mme et Gaulle pourraient,
en effet, se rendre dans une nouvelle
résidence tenue pour l'instant rigoureuse-
ment secrète.

Par procuration

La Britchonne
Des f raises fraîches coupées ,
macérées dans un mélange de
liqueurs. Le tout bien arrosé
d'Hôp ital Pourta lès et couron-
né de Champagne Mauler.

Vn rafraîchissement subtil , ré-
servé exclusivement aux gour-
mands.


